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Les    B  o  s  q^u  e  t  s. 

îPrès  l'explication  dés  Vafes  8c  des 
iStatuës,  on  ne  peut,  cerne  femble* 
;mieux  finir  la  defeription  du  petit 
jParc  que  par  celle  des  Bofquets, 
Ce  font  de  petits  bois  de  différente  figure 
plantés  avec  fymmétrie  6c  avec  de  petites  al- 
lées encompartimens. 

En  les  décrivant  je  fuivrai  l'ordre  qu'on 
garde  lorfqu'on  les  fait  voir,  &  qu'on  fait% 
jouer  les  eaux, 

STow.  IL  A  LE 
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Le    Labyrinthe. 

Le  premier  eft  le  Labyrinthe.  Ce  Bof- 
quet  a  pris  fon  nom  d'un  entrelacement' de 
plufieurs  allées,  bordées  de  paliflades  dans 
lefquelles  on  s'égare  aifément. 

A  chaque  détour  on  rencontre  une  Fon- 
taine ornée  d'un  Baflîn  de  rocaille  fine,  où 
Ton  a  repréiencé  au  naturel  une  Fable  d'Efo- 
pe  dont  le  fujet  eft  marqué  par  une  Infcrip- 
tion  de  quatre  Vers  gravés  en  lettres  d'or 
fur  une  lame  de  bronze  peinte  en  noir.  Ces 
vers  font  de  feu  Benferade ,  &  fervent  à 
expliquer  la  Fable. 

Aant  que  de  parler  de  chaque  Fontaine 
en  particulier ,  il  faut  remarquer  qu'en  en- 
trant dans  ce  Bofquet ,  qui  eft  du  defTein 
de  Le  Nautre ,  on  trouve  deux  Statues  : 
l'une  eft  celle  du  fameux  Efope  connu  par 
fes  Fables  ,  &  dont  un  grand  nombre 
fert  à  orner  ce  Bofquet.  Elle  eft  de  Le 
Gros. 

L'autre  eft  celle  de  l'Amour  tenant  en- 
tre fes  mains  un  peloton  de  fil,  pour  figni- 
fier  que  fi  ce  Dieu  nous  jette  quelquefois 
dans  un  labyrinthe  d'inconveniens,  ce  mê- 
me Dieu  nous  donne  auflî  le  moyen  de  les 
démêler  &  delesfurmonter.    Cependant 

Efope 
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Efope  femblc  lui  remontrer  que  fon  pelo- 
ton eft  inutile ,  &  que  fans  la  fageflè  on 
ne  peut  jamais  fortir  des  abîmes  que  l'A- 
mour nous  a  creufés.  Cette  Statue  eft  de 
Baptifte  Tubi. 

Parmi  ce  grand  nombre  de  Fables  5  voi- 
ci les  fujets  qu'on  a  choifï  avec  les  Vers! 
qui  leur  fervent  d'explication  y  &  une  pe- 
tite defcription  de  chaque  Fontaine ,  qui 
ont  toutes  été  gravées  par  Sebaftien  Le 
Clerc  5  de  même  que  les  deux  Statues  qui 
font  à  l'entrée. 


L 


FABLE    L 

Le   Duc  et   les  Oiseaux. 

E  Duc  eft  ici  au  milieu  d'un  Baffin  de 
_  rocaille  •>  &:  un  grand  nombre  d'Oi- 
feaux  qui  remplirent  un  demi  dôme  de 
Treillage  orné  d'Architeéture ,  jettent  de 
l'eau  en  abondance  fur  le  Duc5  qui  s'étoit 
attiré  leur  indignation  par  ion  chant  lugu- 
bre &  par  fon  vilain  plumage. 

Les  Oifeaux  en  plein  jour  voyant  le  Diic  pâretre y 
Sur  lui  fondirent  tous  à  fon  hideux  afpecft. 
Quelque  parfait  qu'on  puifle  être^ 
Qui  n'a  pas  fon  coup  de  bec  ? 
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FABLE    IL 

Les  Cocqj   et  la  Perdrix. 

i 
La  Perdrix  fur  un^petit  Rocher  de  ro- 
caille jette  de  l'eau  en  l'air ,  &  a  à  fes  cô- 
tés, fur  deux  autres  rochers  un  peu  plus 
élevés,  deux  Cocqs  qui  jettent  auffi  de  l'eau 
dans  le  Baffin  qui  eft  au  bas. 

La  Perdrix  bien  batuë  eut  un  dépit  extrême , 
'Que  les  Cocqs  peu  galands  la  traitaffent  ainfi; 
Depuis  voyant  qu'entr'eux  ils  en  ufoient  de  mê- 
me: 
Patience  ,  dit- elle ,  ils  fe  battent  auffi. 

FABLE     III. 

Le  Cochet  le  Renard. 

Le  Cocq  fur  un  Pillier  de  rocaille  orné 
de  verdure  infulte  au  Renard  en  lui  jettant 
de  l'eau.  Ce  dernier  veut  fe  vanger  j  mais 
ùs  efforts  font  inutiles ,  l'eau  ne  va  pas  juf- 
ques  au  Cocq. 

Le  Renard  dit  au  Cocq  :  Une  paix  éternelle 
EU  conclue  entre  nous ,  dcfcends.   Oui ,  deux  Lé- 
vriers 

Vien- 
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Viennent,  répond  le  Cocq  ,  m'en  dire  la  nouvelle^ 
Le  Renard  n'ofa  pas  attendre  les  courriers. 

FABLE    TV. 

L  E    C  O  C  Q^E  T    LE    D  I  A  M  A  N  T. 

Un  Cocq  au  milieu  d'un  Baflîn  ,  fe  plaint 
au  Ciel ,  par  un  trait  d'eau  qu'il  jette  de 
ce  qu'il  a  trouvé  un  Diamant  qui  ne  lui  eft 
d'aucun  ufage,  au  lieu  d'un  gain  d'orge 
qui  certainement  lui  conviendroit  un  peu 
mieux. 

Le  Cocq  fur  un  fumier  grattoit  ;  lors  qu'à  fes  yeux 
Parut  un  Diamant  :  Helas  ,  dit-il ,  qu'en  faire  ? 
Moi  qui  ne  fuis  point  Lapidaire, 
Un  grain  d'orge  me  convient  mieux, 

FABLE    V. 

Le     Chat     pendu 
et     les    Rats. 

Un  Chat  pendu  fur  une  efpece  d'amor- 
tifîement  de  rocaille  ,  jette  de  l'eau  contre 
les  Rats  qui  l'environnent,  &  de  leur  côté 
ils  en  jettent  auflî  contre  lui. 

A  3  Un 
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Un  Chat  faifoit  le  mort  &  prit  beaucoup  de  Rats  ^ 
Puis  il  s'enfarina  pour  déguifer  fa  mine. 
Quand  même  tu  ferois  le  fac  à  la  farine , 
Dit  un  des  plus  rufés ,  je  n'approcherois  pas, 

FABLE    VL 

L'A  IGLE     ET    LE    ReNAUD. 

On  voit  autour  d'un  Baffin  de  bronze 
doré  ,  porté  fur  un  tronc  d'Arbre,  plu- 
sieurs Aiglons.  Le  Renard  eft  au  pied  du 
tronc  ,  ôc  tient  un  flambeau  allumé  pour 
mettre  le  feu  à  l'Arbre  &  brûler  les  Aiglons 
par  reprefailles  de  ce  que  l'Aigle  avoitman-? 
gé  fes  petits. 

Compères  &  voifins  affez  mal  affortis , 

A  la  tentation  tous  deux  ils  fuccomberent. 

Car  r Aigle  du  Renard  enleva  les  petits , 

Et  le  Renard  mangea  les  Aiglons  qui  tombèrent, 

FABLE    VII. 

Les  Paons  et   le   Geai. 

Le  Geai  s'étant  emparé  des  plumes  de 
quelques  Paons ,   voulut  un  jour  s'égaler  à 

eux. 
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eux.  Alors  chacun  reprit  fes  plumes  ,  6c 
le  Geai  fut  infulté  d'une  étrange  manière. 
Cela  efl:  ici  reprefenté  par  huit  Paons  pla- 
cés des  deux  côtés  d'un  Baflîn  ,  lefquels 
vomiflènt  de  l'eau  fur  le  Geai  :  &  au  fond 
fur  un  Rocher  plus  élevé ,  il  y  a  un  autre 
Paon  ,  qui  jette  de  l'eau  en  abondance , 
laquelle  tombe  à  plomb  fur  le  pauvre  Geai. 

Ofes-tu  bien  cacher  tes  plumes  fous  les  nôtres? 
Dirent  les  Paons  au  Geai  rempli  d'ambition. 
Qui  s'éieve  au  deflus  de  fa  condition , 
Se  trouve  bien  fouvent  plus  bas  que  tous  les  au*- 
très. 

FABLE     VIII. 

Le     Cocq^ 

ET     LE     CoCQjD'lNDE. 

Un  Cocq-d'Inde  faifant  la  roue,  leCocq 
en  fut  vivement  piqué  &  fe  jetta  fur  lui. 
L'un  &  l'autre  font  ici  repréfentés  au  mi- 
lieu d'un  Baflîn  &  y  forment  deux  gros 
jets  d'eau. 

Du  Cocq- d'Inde  le  Cocq  fut  jaloux  ,    &  crut 

bien 
Qu'il  étoit  fou  rival.    Mais  il  n'en  étoit  rien , 

A4  Car 
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Car  il  faifoit  la  roue  ,  8ç  libre  &  fans  affaire  ^ 
Pour  avoir  feulement  le  plaifir  de  la  faire. 

FABLE    IX. 

Le  Paon  et   la   Pie. 

La  Pie  au  milieu  d'un  Bafïïn ,  femble 
fe  plaindre  aux  Oifeaux  qui  l'environnent, 
de  ce  qu'ils  ont  élu  le  Paon  pour  leur  Roi , 
uniquement  à  caufe  de  fa  beauté. 

Le  Paon  eft  élu  Roi  comme  un  fort  bel  Oifeau. 

La  Pie  en  murmure  &  s'irrite, 

Qu'on  ait  peu  d'égard  au  mérite. 
Eft-il  fur  qu'on  foit  bon  ,  parce  que  Ton  eft  beau  ? 

F  A  B  L  E    X. 

Le  Serpent  et  la  Lime. 

Dans  une  efpece  d'antre  on  voit  un 
Dragon  qui  mord  une  Enclume ,  &  vo» 
mit  deflus  un  torrent  d'eau. 

Le  Serpent  rongeoit  la  Lime; 
plie  difoit  cependant  : 
Quelle  fureur  vous  anime , 
Vous  qui  paffez  pour  prudent  ? 

F  A- 
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FABLE    XL 

Le   Singe   et  ses  Petits. 

Au  milieu  d'une  Coquille  de  Bronze 
doré  foûtenuë  par  trois  Singes  ,  on  en 
voit  un  quatrième  qui  étreint  un  de  fes  Pe- 
tits >  qui  jette  un  trait  d'eau  en  l'air. 

Le  Singe  fit  mourir  fes  Petits  en  effet, 
Les  ferrant  dans  fes  bras  d'une  étreinte  maudite. 
A  force  d'applaudir  foi-même  à  ce  qu'on  fait  s 
L'on  étouffe  le  mérite, 

FABLE    XII. 

Le  Combat  des  Animaux. 

Dans  la  voûte  d'un  grand  Cabinet  de 
Treillage  orné  d'Archite&ure  ,  on  voit 
des  Oifeaux  de  toute  efpece  qui  jettent  de 
l'eau  fur  un  Rocher  de  rocaille  qui  s'élève 
du  milieu  d'un  Baflin  $  &  le  long  de  ce 
rocher  on  voit  quantité  d'animaux  à  qua- 
tre pieds  qui  jettent  de  l'eau  à  leur  tour 
contre  les  Oifeaux.  11  n'y  a  pas  jufqu'à 
deux  Singes  qui  font  à  l'entrée  de  ce  Ca- 
binet ,  montés  fur  des  Chèvres  ^  qui  ne 

A  f  '       jettent 
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jettent  de 'l'eau  par  un  cornet  de  bronze 
doré ,  tant  la  guerre  eft  allumée. 

Guerre  des  deux  côtés  fanglante  &  meurtrière , 
Dont  pas  un  ne  voulut  avoir  le  démenti  ; 
Mais  la  Chauve-fouris  trahiffant  fon  parti, 
N'ofa  jamais  depuis  regarder  la  lumière. 

FABLE    XIIL 

Le  Renard  et  la  Grue. 

Le  Renard  a  le  mufeau  fur  une  foûcou- 
pe  de  vermeil  doré,  pofée  fur  un  Rocher 
de  rocaille,  &  fe  regale  lui  feul,  pendant 
que  la  pauvre  Grue  fait  un  jet  en  l'air. 

Le  Renard  voulut  faire  à  la  Grue  un  feftin. 

Le  dîné  fut  fervi  fur  une  plate  affiéte. 

Il  mangea  tout  chez  lui  comme  ailleurs  le  plus 

fin; 
Elle  de  fon  long  bec  attrappa  quelque  miette. 

FABLE    XIV. 

La    Grue  et   le  Renard. 

Ici  c'eft  tout  le  contraire.  La  Grue 
a  fon  beç  dans  un  Vafe  de  cryftal  &  mange 

la 
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la  bouillie ,  pendant  que  le  Renard  qui  eft 
auprès  jette  de  Peau. 

Le  Renard  chez  la  Grue  alla  pareillement. 
Un  Vafe  étroit  8c  long  fut  mis  fur  nappe  blanche. 
De  la  langue  le  bec  fe  vengea  pleinement. 
Eft-il  pas  naturel  de  prendre  fa  revanche  ? 

F  A  B  L  E    XV. 

La  Poule  et  les  Poussins. 

Deux  Poules  dans  un  demi  dôme  de 
treillage  font  leurs  efforts  en  jettant  de  l'eau 
contre  un  Milan  qui  eft  au  haut ,  pour 
garantir  leurs  Pouffins  qui  font  dans  une 
cage. 

La  Poule  du  Milan  connoiffant  les  deffeins  » 
Sans  fonger  qu'elle-même  en  étoit  pourfuivie, 
Dans  une  Cage  enferma  fes  Pouffins , 
Et  les  mit  en  prifon  pour  leur  fauver  la  vie. 

FABLE    XVI. 

Le  Paon  et  le  Rossignol. 

Le  Paon  fur  un  petit  Rocher  élevé  vo* 
mit  de  l'eau  dans  un  Bafïïn ,  tandis  que 

des 
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des  Roffignols  en  jettent  en  Pair. 

Le  Paon  dit  à  Junon  :  par  ton  divin  pouvoir, 
Comme  le  Roffignol ,  que  n'ai-je  la  voix  belle  ? 
N'es-tu  pas  des  Oifeaux  le  plus  beau ,  lui  dit-elle  ? 
Crois-tu  que  dans  le  monde  on  puiffe  tout  avoir? 

FABLE    XVII. 

Le  Perroqjjet  et  le  Singe. 

Deux  Perroquets  jettent  de  Peau  dans  un 
Baflîn ,  &  un  Singe  aflîs  fur  un  tronc  d'ar- 
bre &  embarafle  dans  une  chemife ,  levé 
là  tête  &  fait  un  jet  d'eau. 

Le  Perroquet  ent  beau  par  fon  caquet 
Imiter  l'homme  ,  il  fut  un  Perroquet. 
Et  s'habillant  en  homme  ,  fous  le  linge , 
Le  Singe  auffi  ne  paffa  que  pour  Singe. 

FA  BLE    XVIII. 

Le  SingeJuge. 

Le  Singe  Juge  efl  affis  dans  un  fauteuil 
de  rocaille.  Il  a  à  fes  côtés  deux  autres  Sin- 
ges qui  lui  fervent  d'Huiffier  &  de  Gref- 
fier ,  &  les  Renards  6c  les  Loups  font  les 

Plai* 
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Plaideurs.    Tous  ces  animaux  jettent  de 
l'eau. 

Le  Renard  en  procès  vint  le  Loup  attaquer,      j 
Le  Singé  comme  Juge  ,  écouta  leurs  requêtes. 
Après  il  dit  :  Je  ne  faurois  manquer, 
En  condamnant  deux  fi  méchantes  bêtes. 

FABLE    XIX. 

Le  Rat  et  la  Grenouille. 

Au  milieu  d'un  Baflîn  on  voit  un  Rat 
&  une  Grenouille  liés  enfemble  qui  jettent 
de  l'eau  5  &  font  chacun  un  jet  5  pendant 
que  le  Milan  eft  prêt  à  fondre  fur  eux ,  Se 
qu'il  leur  jette  de  l'eau. 

Le  Rat  &  la  Grenouille  auprès  d'un  marécage; 
S'entretenoient  en  leur  langage. 
Le  Milan  fond  fur  eux , 
Et  les  mange  tous  deux. 

FABLE    XX. 

Le  Lièvre  et  la  Tortue. 

Le  Lièvre  &  la  Tortue  étant  parvenus 
au  terme  de  leur  courfe  qui  eft  ici  figuré 

par 
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par  un  Rocher  de  rocaille  ,  d'où  il  fort  utl 
torrent ,  jettent  l'un  Se  l'autre  de  Peau  en 
Pair. 

Le  Lièvre  &  la  Tortue  alloient  pour  leur  pro- 
fit; 
Qui  croiroit  que  le  Lièvre  eût  demeuré  derrière  ? 
Cependant  je  ne  fai  comme  cela  fe  fit; 
Mais  enfin  la  Tortue  arriva  la  première. 

FABLE    XXL 

Le  Loupet  la  Grue. 

Le  Loup  &  la  Grue  font  dans  un  rond 
d'eau  5  la  Grue  a  fon  bec  dans  la  gueu- 
le du  Loup,  lequel  jette  de  l'eau  en  abon- 
dance. 

La  Grue  ayant  tiré  de  la  gorge  du  Loup 
Un  os  de  fon  long  bec  ,  qui  le  preflbit  beaucoup  i 
Il  n'a  tenu  qu'à  moi  de  vous  manger ,  Commère  $ 
Lui  dit  le  Loup  ingrat ,  &  c'eft  votre  falaire. 

FABLE    XXII. 

Le  Milan  et  les  Oiseaux. 

Le  Milan  eft  dans  un  Baffin  ovale,  atfj 

milieu 
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milieu  de  plufieurs  petits  Oifeaux  qui  for* 
ment  une  efpece  de  Gerbe. 

Le  Milan  une  fois  voulut  payer  fa  fête. 
Tous  les  petits  Oifeaux  par  lui  furent  priez  ; 
Et  comme  à  bien  dîner  l'affiftance  étoit  prête  * 
D  ne  fit  qu'un  repas  de  tous  les  Conviez. 

FABLE    XXIIL 

Le   Singe  Roi. 

Le  Singe  afîîs  au  milieu  d'un  Cabinet 

de  verdure ,  femble  fe  jouer  d'une  Cou* 

I  ronne  qu'il  tient  fur  fa  tête.     Il  efl:  envi- 

.  ronné     de    plufieurs    Animaux  ,     parmi 

.  lefquels  le  Renard  paroît   fe   moquer  de 

lui. 

Le  Singe  fut  fait  Roi  des  autres  Animaux, 
Parceque  devant  eux  il  faifoit  mille  fauts. 
Il  donna  dans  le  piège  ainfi  qu'une  autre  bêtej 
Et  le  Renard  lui  dit  :  Sire  ,  il  faut  de  la  tête. 

FABLE    XXIV. 

L  E     R  E*  N  ARD    ET     LE     BOUC. 

D'un  Puits  de  rocaille  il  fore  une  nape 

d'eau, 
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d'eau,  &  un  Bouc  montrant  fa  têtefemble 
fe  plaindre  d'un  Renard  qui  eft  hors  du 
Puits  &  qui  pour  Finfuker  vomit  de  l'eau 
fur  lui. 

Tous  deux  au  fond  d'un  puits  taciturnes  &  mort 
nés, 
De  s'aiMer  l'un  l'autre  avoient  pris  le  parti. 
Le  Renard  pour  fortir  fe  hauffant  fur  fes  cornes^ 
Fit  les  cornes  au  Bouc  après  qu'il  fut  forti. 

FABLE    XXV. 

Le  Conseil  des  Rats, 

Les  Rats  tiennent  confeil  autour  d'un 
Baffin  hexagone.,  au  milieu  duquel  il  y  a 
un  Rat  de  beaucoup  plus  gros  que  les  au- 
tret  qui  tient  un  grelot  en  fa  patte,  &  for- 
me ,  ainfî  que  ks  camarades  y  un  jet 
d'eau. 

Le  Chat  étant  des  Rats  l'adverfaire  implacable  "f 
Pour  s'en  donner  de  garde  un  d'entre  eux  pro- 

pofa 
De  lui  mettre  un  grelot  au  col.    Nul  ne  l'ofa. 
Dequoi  fert  un  confeil  qui  n'çft  point  praticable-?, 


FA- 
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FABLE    XXVI 

Les  Grenouilles  et  Jupiter. 

Sur  une  petite  poutre  de  bronze  il  y  a 
piufieurs  Grenouilles  qui  jettent  de  Feau , 
&  femblent  demander  à  Jupiter  un  autre 
Roi  5  6c  fur  le  derrière  il  y  a  une  Cigogne 
qui  tient  une  Grenouille  dans  fon  bec. 

Une  Poutre  pour  Roi  faifoit  peu  de  befogne. 
Les  Grenouilles  tout  haut  en  murmuroienr  déjà. 
Jupiter  à  la  place  y  mit  une  Cicogne; 
Ce  fut  encore  pis ,  car  elle  les  mangea. 

FABLE    XXVIL 

Le   Singe   et    le   Chat. 

Sur  une  coquille  de  bronze  doré  il  y  a 
un  brader  duquel  fort  un  jet  d'eau.  Un 
Singe  en  riant  prend  la  patte  du  Cfatavec 
laquelle  il  veut  tirer  les  marrons  du  bra- 
der. 

Du  Singe  ici  l'adreffe  éclatte  , 

Mais  celle  du  Chat  paroît  peu  , 

Quand  il  donne  à  l'autre  fa  patte 

Pour  tirer  les  marrons  du  feu, 

Tçm.  IL  B  F  A- 
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FABLE    XXVIII. 

Le  Renard  et  les  Raisins. 

Des  Renards  par  leurs  poftures  témoi- 
gnent l'envie  qu'ils  ont  de  manger  des  rai- 
fins  d'une  Treille  qui  entoure  une  grotte 
ruftique.     Ils  jettent  tous  de  l'eau. 

Les  plaifirs  coûtent  cher.     Et  qui  les  a  tout 
purs  ? 
De  gros  Raifins  pendoient  ,    ils  étoient  beaux  à 
peindre , 
Et  le  Renard  n'y  pouvant  pas  atteindre  > 
Us  ne  font  pas ,  dit-il ,  encore  mûrs. 

FABLE    XXIX. 
L'A  igle,  le  Lapin, 

E  T    L'E  S  C  A  R  B  O  T. 

Un  Aigle  fur  un  petit  Rocher  vomit  de! 
l'eau  ,  le  Lapin  &  l'Efcarbot  font  en  bas! 
êc  en  font  de  même. 

L'Aigle  prit  le  Lapin.    L'Efcarbot  fon  Com^ 
père 
Intercéda  pour  lui  touché  de  fa  mifere. 

L'Aigc 
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L'Aigle  ne  laiffa  pas  pourtant  de  Je  manger. 
L'autre  caffa  fes  œufs  afin  de  s'en  venger, 

FABLE    XXX. 

Le  Loup  et  lé  Porc-Epic. 

Dans  des  niches  qui  font  dans  une  Grot- 
te, il  y  a  plufïeurs  Porc-Epics  ,  &  aux 
deux  côtés  il  y  a  des  Loups  qui  vomiflent 
de  l'eau  dans  le  Baffin. 

Un  jour  au  Porc-Epic  difoit  le  Loup  fubtil, 
Croiez-moi  >  quittez-là  ces  piquans  ,  ils  vous  ren- 
dent 
Défagreable  &  laid.    Dieu  m'en  garde  ,  dit-il, 
S'ils  ne  me  parent  pas ,  au  moins  ils  me  défendent 

FABLE    XXXI. 

Le  Serpent  a  plusieurs 

tetes# 


Av  milieu  d'un  Bafïin  il  y  a  un  Serpent 
!  plufîeurs  têtes ,  dont  chacune  fait  un  jet 
l'eau.  Le  Serpent  à  plufïeurs  queues  eit 
^lus  élevé  &  ne  fait  qu'un  gros  jet. 

B  z  Plu- 
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Pluralité  de  têtes  importune. 
Un  Serpent  en  eut  fept ,  un  autre  n'en  eut  qu'u- 
ne. 
Il  pafla  le  premier ,  eut  de  grands  embarras. 
Un  Chef  eft  abfolu  ,  plufieurs  ne  le  font  pas. 

FABLE    XXXII. 
La  Souris,  le  Chat, 

ET     LE     PETIT    CoC^ 

Le  Chat ,  le  petit  Cocq ,  &  la  Souris 
font  dans  un  Baffin  &  forment  trois  jets 
d'eau. 

A  la  vieille  Souris  difoit  fa  jeune  fille, 
Je  hais  le  petit  Cocq  ,  j'aime  le  petit  Chat. 
Le  Chat ,   répond  fa  mère  ?  Ah  !  c'eft  un  fcele 

rat. 
Maisie  Cocq  n'a  point  fait  de  mal  à  ta  famille. 

: 


Le  Milan  et  les  Colombes. 

Le  Milan  &  les  Colombes  qu'il  tient 
fous  fes  ferres  font  dans  un  baffin,  &  for- 
ment une  efpece  de  Gerbe  7  6c  plufieun 

au 
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autres  Colombes  qui  font  tout  autour  de 
la  corniche  d'un  Cabinet  de  Treillage,  jet- 
tent de  l'eau  dans  le  Baflin.  Un  Epervier 
paroît  en  l'air. 

Les  Colombes  en  guerre  avec  le  Milan. 
Veulent  que  l'Epervier  à  leur  tête  demeure  ; 
Mais  leur  condition  n'en  devient  pas  meilleure, 
Ayant  un  adverfaire  ,  &  de  plus  un  tyran.. 

FABLE    XXXIV. 

Le  Dauphin  et  le  Singe. 

Le  Dauphin  eft  au  milieu  d'un  Baflm 
quarré  ,  il  porte  un  Singe  Se  forme  un  jet 
d'eau. 


Le  Dauphin  fur  fon  dos  portoit  le  Singe  à  nage  • 
Et  reconnut  au  premier  mot , 
Qu'il  n'étoit  pas  un  homme,  ou  quec'étoitunfot, 
Ainfi  ne  voulut  pas  s'en  charger  davantage. 

FABLE    XXXV. 
Le  Renard  et  le  Corbeau. 


Le  Corbeau  perché  fur  des  branches,  6c 
atf  piqué  contre  le  Renard,  qui  par  des  loiiaro- 

B  5  Ses 
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ges  peu  (înceres  ,  lui  avoit  cfcroqué  fon 
fromage  ,  vomit  de  l'eau  contre  lui ,  tan- 
dis que  le  Renard  lui  en  jette  auffi,  ôç 
femble  fe  moquer  de  fa  crédulité. 

Le  Renard  du  Corbeau  lolia  tant  le  ramage, 
Et  trouva  que  fa  voix  avoit  un  fon  fi  beau, 
Qu'enfin  il  fit  chanter  le  malheureux  Corbeau , 
Qui  de  fon  bec  ouvert  laiffa  cheoir  un  fromage. 

FABLE    XXXVI. 

Le  Cigne  et  la  Grue. 

Le  Cigne  &  la  Grue  font  ici  deux  par- 
faitement beaux  jets  d'eau. 

La  Grue  interrogeoit  le  Cigne  dont  le  chant , 
Bien  plus  qu'à  l'ordinaire  étoit  doux  &  touchant. 
Quelle* bonne  nouvelle  avez-vous  donc  reçue? 
Ccft  que  je  vais  mourir  ,  dit  le  Cigne  à  la  Grue. 

FABLE    XXXVII. 

Le  Loup   et   la  Tête. 

Dans  Uti  Bafîîn  rond  i  un  Loup  tient 
pne  Tête  fous  fa  patte ,  &  forme  un  jet 
d'eaq. 
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Uh  Loup  non  fans  merveille  entra  chez  un  Sculp- 
teur. 
Il  n'y  va  pas  fouvent  une  pareille  bête. 
Voyant  une  Statue  ,  il  dit  :  La  belle  tête  ! 
Mais  pour  de  la  cervelle  au  dedans  :  ferviteur, 

FABLE    XXXVIII. 

Le  Serpent  et  le  Hérisson. 

Un  Heriflbn  placé  fur  l'entrée  d'une 
Caverne  jette  de  l'eau  par  tout  ion  corps, 
ce  qui  imite  fes  piquants  :  &  un  Serpent 
qui  eft  au  milieu  du  Bafîïn  forme  le  jet 
d'eau. 

Le  Serpent  trop  civil  par  une  grâce  extrême, 
Reçoit  le  Heriffon  ,   après  il  s'en  repent. 

Sortez  d'ici  ,  dit  le  Serpent. 
L'autre  comme  un  ingrat  :  Sortez  d'ici  vous-même. 

FABLE    XXXIX. 

Les  Cannes  et  le  Barbet. 

Au  milieu  d'un  Baffin  de  treillage  on  voit 
plufieurs  Cannes  qui  en  fuyant  jettent  de 
l'eau  en  l'air  &  font  pourfuivies  par  un  Bar- 
bet qui  aboyé  après  elles. 

B  4  -         Ce 
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Ce  Barbet  en  veut  à  ces  Cannes , 

Mais  par  elles  il  eft  inftruit , 
Qu'il  eft  parfois  des  vœux  auffi  vains  que  profanes  » 
Et  qu'on  ne  forcç  pas  toujours  ce  qu'on  pourfuit. 

La  Salle  du  Bal. 


Le  Bofquet  appelle  la  Salle  du  Bal  aîprîs 
foq  nom  de  l'ufage  auquel  on  Ta  quelque- 
fois fait  fervir  pendant  la  belle  failon. 

Cette  Salle  qui  eft  du  defiein  de  leNau^ 
tre  ,  n'eft  proprement  qu'un  grand  efpace 
de  figure  régulière  &  bordé  de  treillage. 

Au  milieu  il  y  a  une  efpece d'Arène,  fur 
laquelle  on  danie  quand  il  plaît  à  S*  M.  d'y 
donner  quelque  fête. 

Le  reite  de  la  Salle  eft  occupé  par  une 
Caicade  ôc  par  l'Amphithéâtre.  La  Cafca~ 
de  compofée  de  pluneurs  Baffins  de  coquil- 
lages ,  eft  une  des  plus  belles  qu'on  puiffe 
voir:  elle  eft  interrompue  d'efpace  en  efpa- 
ce par  quatre  gouletes  de  marbre  de  Lan- 
guedoc #  ,  au  haut  defquclles  il  y  a  autant 
de  Vafes  de  métal ,  ornés  de  têtes  de  Bac- 
chantes ,  de  Mufles  de  Lions ,  de  feftons, 
&c.  Ils  font  de  l'ouvrage  de  Houzeau  ôc 
IVlafîbu.    Au  bas  de  ces  mêmes  gouletes , 

il 

*  Ce  Marbn  a  le  fonds  d'ui;  rouge  vif  avec  de  grandes 
tachas  blanches. 
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il  y  a  quatre  Torchères  de  métal  poféesfur 
des  focles  de  marbre  de  Languedoc.  El- 
les font  des  mêmes  Sculpreurs  que  les  Va- 
fes ,  &  fervent  à  porter  des  Girandoles. 

L'Amphithéâtre  occupe  le  refte  du  ter- 
rain. Il  confirte  en  plufieurs  rangs  de  fieges 
de  gazon,  &  eft  foûtenu  par  quatre  ram- 
pes de  marbre  de  Languedoc,  au  haut  def- 
quelies  on  a  mis  quatre  Vafes  de  métal  qui 
reprefentent  des  Bacchanales  5  le  Triomphe 
de  Neptune  &  de  Thetis  ,  &c.  Ils  font 
de  le  Hongre.  Au  bas  de  ces  rampes  on 
voit  quatre  Torchères  de  même  matière 
que  les  Vafes,  &  faites  par  le  même  Sculp- 
teur. Elles  fervent  à  mettre  des  Giran- 
doles quand  on  y  veut  danfer  la  nuit. 

BOSQJJET    DE    LA    GlRANDOLE./ 

Le  Bofquet  de  la  Girandole- fait  fymme- 
trie  avec  celui  du  Dauphin.  Ils  ont  l'un 
&  l'autre  chacun  un  Baffin  ôc  une  Gerbe 
d'eau  de  vingt-fept  pieds. 

On  y  voit  un  Faune  antique.  Il  femble 
rire  de  ce  qu'il  fe  mire  dans  l'eau.  Il  a  été 
gravé  par  Mellan.  Les  Faunes  ,  fclon  la 
Fable  ,  étoient  les  enfans  de  Faunus  fils  de 
Picus  Roi  des  Latins. 

Dans  differens  endroits  de  ce  Bofquet  on 
B  f  -        trou- 
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trouve  les  Termes  fuivans  :  Morphée ,  u- 
ne  Femme  qui  tient  des  raifîns ,  Pomone, 
un  jeune  Homme  qui  tient  unemafle,  Flo- 
re ,  Hercule  ,  Se  un  Hy ver.  Ce  dernier 
a  été  fait  à  Rome  par  Theodon  $  quant 
aux  autres,  ils  font  de  differens  Sculpteurs* 
d'après  les  defleins  que  le  Pouffinavoit  don- 
nés pour  M.  Fouquet.  De  ce  Bofquet 
on  va  à  rifle  Royale  :  mais  en  traverfant 
l'allée  qui  les  fépare  ,  on  voit  deux  Baflîns 
avec  deux  Fontaines  de  métal  au  milieu  ; 
ce  font  celui  de  Saturne ,  &  celui  de  Bac- 
chus,qui  font  fymmetrie  avec  ceux  deCe- 
xès  &  de  Flore. 

Bassin  de  Saturne. 

Saturne  fils  de  l'Océan  &  de  Thetis  eft 
au  milieu  d  un  Baffin  rond  ,  environné  de 
petits  enfans  qui  portent  les  attributs  qu'on 
a  accoutumé  de  lui  donner.  D'une  efpece 
de  fac  qu'il  tient,  il  en  tire  une  pierre  qu'il 
femble  devoir  dévorer  ,  fur  ce  que  (a  fem- 
me Rhée  lui  fit  accroire  qu'elle  en  étoit 
accouchée,  ne  trouvant  pas  d'expédient 
plus  propre  pour  fauver  Jupiter  qu'elle  ve- 
noit  de  mettre  au  monde  ,  parce  que  Sa- 
turne ayant  appris  qu'il  feroit  unjourchaf- 
fé  de  fon  Royaume  par  fon  fils ,  il  réfolut 

de 
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]*  de  faire  mourir  tous  les  garçons  qui  lui  naî- 
1  troient.  Cette  Fontaine  reprefente  l'Hy- 
h  ver  5  &  a  été  faite  par  Girard  on  d'après 
r  les  deffeins  de  le  Brun.  La  Gerbe  de  ce 
1  Bofquet  a  quinze  pieds  de  haut. 


Bassin   de  Bacchus. 

Celle  de  Bacchus  reprefente  l'Automne. 
Le  Baffin  eft  de  figure  oétogone  ,  &  Bac- 
chus eft  au  milieu  parmi  plufieurs  Satires 
&  les  attributs  qui  lui  conviennent.  Cet' 
te  Fontaine  eft  de  Marfi  ,  d'après  les  def- 
feins  de  le  Brun.  Bacchus  étoit  fils  de  Ju-* 
piter  &  de  Semelé  fille  de  Cadmus  &  de 
Hermione.  Junon  déguifée  en  vieille  per^ 
fuada  à  Semelé ,  dont  elle  étoit  jaloufe  5 
de  demander  à  Jupiter  qu'il  la  vînt  voir 
avec  la  même  pompe  &  le  même  éclat  qu'il 
alloit  voir  fa  femme.  Il  s'en  défendit  quel- 
que tems  3  néanmoins  comme  il  avoit  juré 
d'accorder  à  cette  favorite  tout  ce  qu'elle 
demanderoit  5  il  vint  avec  les  éclairs  &  la 
foudre.  Semelé  n'étant  pas  Déefle,  ne 
put  foûtenir  ce  feu  ,  elle  y  périt.  Un  peu 
devant  qu'elle  fût  brûlée  5  Jupiter  avoit 
eu  foin  de  tirer  de  fon  ventre  le  petit  Bac- 
chus &  de  le  coudre  dans  la  cuiffè  pour  y 
achever  le  terme  de  neuf  mois  y  lequel  é- 

tant 
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tant  expiré ,  il  le  mit  entre  les  mains  des  j 
Nymphes  gui  le  nourrirent,      La  Gerbe 
de  ce  Baffin  s'élève  à  dix-neuf  pieds  de 
haut. 

L'I  sle    Royale. 

L'ïfle  Royale  prend  Ton  nom  d'une  pe- 
tite lfle  qui  étoit  autrefois  au  milieu  de  la 
grande  Pièce  d'eau  qui  a  plus  de  cent  trente 
toifes  de  long  &  plus  de  foixante  de  large. 
La  grande  Gerbe  de  cette  Pièce  d'eau  a 
quarante-fept  pieds  ,  &  les  deux  qui  font  à 
la  tête  n'en  ont  que  quarante-quatre.  Cet 
endroit  n'eft  pas  feulement  confiderabîe 
par  ces  eaux,  il  l'eft  encore  par  une  Pièce 
en  vertugadin  qui  eft  au  deflus  de  l'al- 
lée de  traverfe  qui  la  fepare  de  la  grande 
Pièce  d'eau,  &  par  plufîeurs  Statues,  par- 
mi lefqueîies  il  y  en  a  quatre  d'antiques  5  & 
par  deux  Vafes. 

Le  premier  eft  orné  d'une  branche  de 
houx ,  &  de  fleurs  de  Soleil  dans  (es  Cane- 
lures.     Il  eft  de  le  Fevre. 

La  première  des  Statues  antiques  eft  cel- 
le de  Julia  Maefà  de  la  ville  d'Emefe  en 
Phéïiicië ,  fœur  de  Julie  femme  de  l'Em- 
pereur Severe.  Maefa  étoit  d'un  efprit  vif 
&  pénétrant ,  &  avoit  pafle  prefque  toute. 

1  fa 
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s  fa  vie  ou  à  la  Cour  de  Severe  fon  beau-fre- 
;{  re ,  ou  à  celle  d'Anronin  fon  neveu.    Ma- 
crin  étant  parvenu  à  l'Empire  ,  la  renvoya 
dans  fon  pais ,  fans  toucher  aux  monceaux 
d'or  &  d'argent  qu'elle  poflèdoit.     Pen- 
dant fon  éloignement  de  la  Cour  elle  prie 
foin  de  l'éducation  des  enfans  de  Soëme  & 
de  Mammée  fes  filles ,  &  lafTée  de  vivre 
dans  l'obfcurité  d'une  vie  privée  ,  elle  en- 
treprit de  faire  couronner  Baffien  fils  de 
Soëme,  &  y  réuffit.     Mais  s'appercevant 
bien-tôt  que  ce  jeune  Empereur  ,   qu'on 
appelloit  Heliogabale ,  gâtoit  tout  par  (a 
mauvaife  conduite,  elle  lui  perfuada  d'à- 
t  dopter  Alexien  fon  coufin  germain  &  de 
le  déclarer  Cefar.     Enfin  après  avoir  vu 
i  maflàcrer  Heliogabale  &  Soëme ,  &:  avoir 
I  vu  Alexien  fur  un  Trône  qu'elle-même  lui 
\  avoit  affermi  par  la  douceur  de  fon  Gou- 
[  vernement  &  par  la  fagefle  de  {es  confeils, 
I  elle  mourut  dans  une  extrême  vieillefle, 
La  féconde  eft  Venus  qui  fort  du  bain. 
La  troifiéme  eft  Jupiter  Stator.  Ce  fur- 
nom  lui  fut  donné  par  Romulus ,  qui  pria 
infhmment  ce  Dieu  d'arrêter  les  Romains 
que  les  Sabins  avoient  obligés  de  prendre 
la  fuite.     Il  fut  exaucé  &  fit  bâtir  à  Jupi- 
ter un  Temple  fous  ce  nom. 

La  quatrième  eit  Julia  Domna  fille  de 

Balîien 
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Bafïîen  Prêtre  du  Soleil.     Elle  étoit  née  à 
Emefe  ,  &  éroit  affèz  jeune  quand  on  lui 
prédit  que  celui  qu'elle  épouferoic  ,   feroit 
Empereur.     Cette  prédiéHon  fit  que  Sé- 
vère l'époufa.     De  ce  mariage  naquirent 
Caracalla  &  Geta.   Ce  dernier  fut  aflafîîné 
par  fon  aîné  entre  les  bras  de  Julie  leur  me* 
re  3   &  Caracalla  qui  par  ce  meurtre  étoit 
devenu  feul  maître  de  l'Empire,   fut  af* 
fâfliné  en  Mefopotamie  par  Macrin.     A  la 
première  nouvelle  de  cette  mort ,  fa  Mère 
réfolut  de  ne  lui  pas  furvivre.     Mais  Ma- 
crin lui  ayant  écrit  une  Lettre  fort  polie, 
elle  crut  qu'il  ne  falloit  rien  précipiter.    Il 
y  a  apparence  que  cet  Empereur  lui  auroic 
tenu  parole  -,  mais  ayant  appris  qu'elle  sem- 
portoit  inceflamment  contre  lui  ,&  qu'elle 
cabaloit  pour  fe  rendre  Souveraine,  il  lui 
ordonna  de  fortir  d'Antioche  avec  la  liberté 
de  fe  retirer  où  elle  voudroit.     Alors  rap- 
pellant  toute  fon  ambition ,    elle  fe  laiflà 
mourir  de  faim.     On  voit  une  infeription 
où  elle  eft  nommée  la  Mère  des  Camps , 
la  Mère  de  la  Patrie ,  &  la  Mère  du  Sé- 
nat. 

Un  Vafe  de  même  deflein  que  celui  qui 
eft  de  l'autre  côté  ;  celui-ci  a  été  fait  par 
Legeret. 

Au  bas  de  cette  Pièce  d'eau  il  y  a  deux 

Sta- 
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j  Statues  de  marbre  blanc  qui  font  de  beau- 
coup plus  grandes  que  les  autres. 
j;  Â  main  droite  c'eft  Hercule  qui  fe  re- 
y,:>ofe.  Le  Sculpteur  fans  en  faire  ni  un 
1t  Solofle  ni  un  Géant,  a  fi  bien  mufclé  Her- 
cule, qu'il  nous  le  repréfente  comme  l'hom- 

e,  me  le  plus  vigoureux  qu'on  ait  jamais  vu. 
jt  11  n'a  guère  moins  bien  réufli  à  nous  mar- 

f,  }uer  fa  lafîïtude  &  fon  épuifement ,  tant 
la!  3ar  ces  mêmes  mufcles  qui  paroiflent  dé- 
K  gonflés  &  vuides  d'efprits  animaux,  que 
a,  :>ar  l'attitude  d'un  homme  qui  s'appuye 
,  îonchalamment  fur  fa  mafluë.  Cette  Sta- 
]  :uë  a  été  copiée  d'après  l'antique  qui  eft 
,ij  iu  Palais  Famefe  ,  par  Cornu, 

a,  La  Flore  qui  eft  à  main  gauche  vis- à- vis 
|j!  hercule ,  eft  prefque  auflî  parfaite  dans  fon 
«  *enre.  On  vante  fur  tout  la  légèreté  de 
J  a  Statue  &  la  beauté  de  fa  draperie.  El- 
Ji  e  a  été  copiée  d'après  l'antique  qui  eft  au 
g  Palais  Farnefe ,  par  Raon. 

La  Sale  des  Marroniers. 

La  Sale  des  Marroniers  a  été  ainfi  nom- 
née  parce  que  les  ailes  qui  étoient  au- 
paravant formées  par  des  jets  d'eau  &  des 
Statues,  le  font  aujourd'hui  par  des  Mar- 
roniers.   Les  Paliflades  font  ornées  de  huit 

Buf- 
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Boftes  antiques  de  marbre  blanc,  qui  re- 
pré/entent  Hercule  ,  Déjanire ,  Alexan- 
dre, Cleopatre,  Céfar,  Numa,  Marc- 
Aurele  &  Verus.  On  y  voit  auffi  deux 
Statues  antiques  de  Marbre  blanc  ,  qui  re- 
préfentent  Antinous  &  Meleagre.  Cel 
dernier  étoit  fiis  d'Oenée  Roi  d'Etolie , 
qui  pour  avoir  négligé  Diane  dans  les  Sa- 
crifices qu'il  faifcit  anx  autres  Dieux  >  en 
fut  puni  par  un  Sanglier  qui  ravageoit  fon 
Royaume.  Meleagre  fon  fils  fit  afièmbler 
tous  les  Chaffeurs  de  la  Grèce  pour  le  chat 
fer.  Atalante  fille  (Tlafius  Roi  d'Arcadie 
s'y  trouva  &  lui  porta  le  premier  coup* 
Quand  il  fut  mort ,  Meleagre  lui  en  don- 
na la  dépouille  $  mais  les  Oncles  de  ce 
Prince  la  lui  arrachèrent.  Meleagre  les 
fit  mourir.  Sa  mère  Altée  en  fut  fi  ou- 
trée, que  pour  venger  lès  frères  5  elle  jet- 
ta  dans  le  feu  un  tifon  à  la  durée  duquel  la 
vie  de  Meleagre  étoit  attachée,  &  fit  mou- 
rir ainfi  fon  propre  fils.  Au  refle  cette  Sta- 
tue a  été  copiée  d'après  l'antique  qui  efi:  à 
Rome. 

Dans  les  deux  enfoncemens  qui  font  aux 
extrémités  de  cette  Sale  5  on  trouve  deux 
Balïïns  de  forme  ronde  6c  de  marbre  blanc, 
au  milieu  defquels  il  y  a  une  Statue  antique 
auffi  de  marbre  blanc  Se  fur  un  autre  Baffin 

qui 
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qui  leur  fert  de  pied-d'eftal.     D'un  côté 
c'eft  une  Mufe ,  6c  de  l'autre  une  Dame 
£  Romaine. 

deu)  : 

La    Colonade. 


On  appelle  ainfi  un  Peryftile  de  figure 
circulaire ,  qui  a  vingt  une  toifes  &  demi 
de  diamètre ,  &  qui  eft  fermé  par  trente- 
deux  Colonnes  d'ordre  ionique  5  dont  il  y 
en  a  huit  de  Brèche  (a)  violette  ,  douze  de 
marbre  de  Languedoc  ,  &  douze  de  mar- 
bre bleu  turquin  (b).  Elles  ont  vingt  pou- 
ces de  diamètre  5  fur  quatorze  pieds  de 
haut  en  y  comprenant  les  bafes  qui  font 
attiques  &  les  chapiteaux  qui  font  de  mar- 
bre blanc  à  quatre  faces  égales.  Chaque 
Colonne  répond  à  un  pilaftre  de  marbre  de 
Languedoc  qui  eft  derrière,  &  n'en  eft 
éloigné  que  de  deux  diamètres  &  demi. 
L'un  6c  l'autre  font  couronnés  d'une  cor- 
niche architravée  qui  leur  fert  d'entable- 
ment. Les  Colonnes  font  communiquées 
les  unes  aux  autres  par  des  Arcades  en  plein 
cintre ,  qui  font  ornées  de  leurs  archivol- 

Tom.  IL  C  tes* 

(a)  Ce  Marbre  eft  d'un  brun  Taie  avec  des  bandes  violet- 
tes. 

(6)  Le  Marbre  bleu  tmquin  eft  mêlé  de  blanc  fale,  Ss  f< 
tire  de$  côtes  de  Gènes. 
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tes ,  avec  des  mafques  dans  leurs  clefs  qui 
repréfentent  ou  des  Nymphes ,  ou  des 
Nayades ,  ou  des  Silvains. 

Cet  ouvrage  eft  couronné  par  une  Cor- 
niche Corinthienne  ,  au  deflus  de  laquelle 
il  y  a  un  focle  ou  finiment  avec  des  poftesj 
en  bas-relief,  fur  lequel  font  des  Vafes  de 
marbre  blanc  terminés  par  des  pommes  de 
pin. 

Les  Jeux  &  les  Amours  en  petits  En^ 
fans ,  font  repréfentés  en  bas  reliefs  fur  les 
timpans  triangulaires  des  arcades.  Ces 
Groupes  d'enfans  font  de  Maziere,  Gra- 
nier ,  Coyzevox ,  le  Hongre  &  le  Com- 
te. 

Toute  cette  Architecture  eft  pofée  dans 
une  rigole  qui  reçoit  l'eau  qui  retombe  en 
nape  de  trente  un  Baflîns  de  marbre  blanc 
pofés  fur  des  pieds  dont  chacun  eft  orné 
de  trois  confoles,  &  du  milieu  defquels  s'é- 
lèvent des  jets ,  ou  lances  d'eau  à  la  hau- 
teur de  feize  pieds. 

D'une  allée  fablée  qui  règne  au  pourtour 
de  la  Colonade ,  l'on  defeend  par  cinq  de- 
grés de  marbre  dans  l'Aire  ?  au  milieu  de 
laquelle  il  y  a  un  Groupe  de  marbre  blanc 
fculpté  par  Girardon.  Le  fujet  eft  pris  de 
la  Fable.  C'eft  l'enlèvement  de  Proferpi- 
ne  par  Pluton  fils  de  Saturne  &  d'Ops  fa 
fœur.  Ce 
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Ce  Dieu  voulant  voir  par  lui-même  les 
s  défordres  que  les  cremblemens  de  terre  pou- 
voient  avoir  caufé  dans  la  Sicile ,  alla  vifî- 
ter  cette  Ifle.     Dans  un  endroit  fort  recu- 
lé il  rencontra  Proterpine  fille  de  Jupiter 
&  de  Cerès  qui  cueilloit  des  fleurs j  il  l'ai- 
ma tout  auffi-tôt  &  l'enleva.     Cyane  vou- 
c  lut  empêcher  que  fa  chère  compagne  ne 
,    fût  enlevée  $  mais  comment  auroit-elle  pu 
^  réfifter  à  un  Dieu  amoureux?   Cette  réfif- 
i tance  ne  fervit  qu'à  lui  attirer  fon  indigna- 
tS  tion  5  il  )a  métamorphofa  en  Fontaine. 

Le  picd-d'eftal  de  ce  Groupe  eft  de  for- 
]*  me  ronde,  orné  d'un  bas-relief  au  pour- 
cour  qui  repréfente  une  partie  de  cette  Fa- 
ble.    Ce  grand  Morceau  a  été  gravé  par 
Gérard  Audran. 

Les    Dômes, 

Ce  Bofquet  a  pris  fon  nom  de  deux  pe- 
:its  Temples  quarrés  de  marbre  blanc.  Cha- 
jue  Temple  a  quatorze  ou  quinze  pieds  de 
arge ,  fur  vingt  de  haut ,  &  eft  orné  de 
luit  colonnes  d'ordre  ionique ,  dont  qua- 
:re  font  de  marbre  de  Givel  #  5  &  quatre 
ie  marbre  de  Rance. 

Ci  La 

*  Ce  marbre  cft  le  même  que  celui  (2e  Charîemont ,  donc 
l  eu  parlé  12, 
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La  principale  façade  de  chaque  Temple 
cft  couronnée  d'un  fronton  ,  enrichi  d'un 
écu  de  France  ,  pofé  fur  des  trophées  d'ar* 
mes  5  le  tout  de  bronze  doré>&  fort  magnifi-j 
que.  On  a  rempli  les  encoigneures  des  pe-» 
tits  pans,  de  Trophées  de  bronze  doré  d'or 
moulu ,  qui  repréfentent  les  armes  dont  fe 
fervent  plufîeurs  Nations.  On  en  a  mis 
de  femblables  entre  les  Pilaftres  de  dehors. 
Les  Dômes  font  enrichis  de  plufîeurs  or- 
nemens  de  métal  &  terminés  par  deux  Grou* 
pes  d'enfans  pofés  fur  des  Trophées. 

Le  milieu  de  ce  Bofquet  eft  occupé  par 
un  Baffin  oétogone  entouré  d  une  Baluftra* 
de  dont  les  baluftres  font  de  marbre  blanc, 
&  les  appuis  de  marbre  de  Languedoc  j  & 
d'une  Terrafle.  Du  milieu  de  ce  Baflïri 
on  voit  fortir  un  bouillon  de  foixante  ôc 
dix  pieds  de  haut. 

Sur  la  balultrade  il  y  a  une  goulette  ou 
petit  canal  interrompu  d'efpace  en  efpace 
par  de  petits  baflins  en  coquille  d'où  for- 
tent  des  bouillons  d'eau  qui  forment  de  pe- 
tites napes  fort  agréables. 

Quant  à  la  Terraffe ,  elle  eft  aufîî  ornée 
d'une  baluftrade ,  laquelle  eft  différente  de! 
celle  dont  je  viens  de  parler.     Les  appuie  t 
en  font  de  marbre  blanc ,  &  font  fuportéd 
pard  es  baluftres  de  marbre  de  Languedoc! 

Sur 
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Sur  le  focle  de  cette  baluftrade  &  furies 
pilaftres  à  hauteur  d'appui  qui  en  retiennent 
les  travées ,  il  y  a  quarante-quatre  bas-re- 
liefs, fur  lefquels  on  voit  les  armes  dont 
les  différentes  Nations  de  l'Europe  fe  fer- 
vent dans  leurs  combats.  Ils  font  de  Gi- 
rardon  ,  Mazeline  5  &  Guerin. 

Les  principales  faces  du  Bofquet  (ont  or- 
nées de  Statues  de  marbre  blanc ,  pofées 
fur  des  pied-d'eftaux  de  même. 

La  première  qu'on  trouve  à  main  droite 
en  entrant ,  c'elt  le  Point-du-Jour  fous  la 
M.  figure  d'un  jeune  homme  qui  tient  un  flam- 
beau &  qui  a  des  nuages  &  un  hibou  à  (es 
pieds.     Cette  ftatuë  eft  de  le  Gros. 

Le  féconde  reprefente  Ino.  Tous  les 
Auteurs  conviennent  quelle  étoit  fille  de 
Cadmus  ,  &  de  Harmione ,  mais  ils  ne 
conviennent  en  aucune  manière  fur  le  refte 
de  fon  Hifloire.  Quelques-uns  ont  écrit 
qu'elle  devint  Fépoufe  d'Athamas  Roi  de 
Thebes  après  qu'il  eut  répudié  Nepheles  9 
&  qu'elle  traita  fi  indignement  les  Enfans 
de  cette  dernière ,  qu'ils  quittèrent  la  mai- 
fon  de  leur  père.  Junon  irritée  de  cette 
dureté  rendit  Athamas  fi  furieux ,  qu'il 
arracha  le  petit  Learque  fon  fils  d'entre  les 
bras  d'Ino  fa  mère  &  l'écrafa  contre  des 
pierres.  11  en  auroit  fait  autant  à  Melicerte 

C  3  fon 
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fon  fécond  fils ,  fi  Ino  ne  l'eût  dérobé  à  la 
fureur  en  fe  précipitant  dans  la  mer  avec 
lui.  Venus  fut  fi  touchée. de  leur  deftinée 
qu'elle  pria  Neptune  de  vouloir  bien  les  me- 
tamorphofer  en  Dieux  marins  ,  ce  que  ce 
Dieu  lui  accorda.  Ino  eut  le  nom  de  Leu- 
cothoé,  &  Melicerte  celui  de  Palemon. 
Dés  lors  les  Marins  commencèrent  à  les  in- 
voquer comme  des  Divinités  dont  la  pro- 
tection n'çtoit  pas  indifférente.  Le  pou- 
voir d'Ino  fur  les  flots  eft  ici  marqué  par 
l'aviron  qu'elle  tient  &  par  le  vaiffeau  qui 
eft  près  d'elle.    Cette  figure  eft  de  Raybl. 

La  troifiéme  eft  le  Berger  Acis  qui  jouç 
de  la  flûte  ,  &  regarde  Galathée  qui  eft  de 
l'autre  côté.  Par  Baptifte  Tubi.  Ces 
deux  Statues  ont  été  gravées  par  Jean  Ede- 
linck. 

La  quatrième  repréfente  Flore  Déefle 
des  Fleurs.  Perfonne  n'ignore  qu'elle  fut 
mariée  au  Vent  Zéphire.  Cette  Statue 
qui  eft  fort  gwieufe  a  été  fculptéeparMa^ 
niére. 

La  cinquième  eft  une  des  Nymphes  de 
Diane  qui  porte  les  filets  de  cette  Déefle 
&  carefîe  (a  Levrette.  Elle  eft  d'Anfelme 
Flamen  de  Saint-Omer. 

La  fixiéme  eil  Galathée  Nymphe  ma- 
ginfî  appellée  d'un  mot  Grec ,  parce  que 

fa 
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fa  fa  blancheur  ne  ccdoit  nullement  à  celle 
ec  du  lait.  Elle  aimoit  le  Berger  Acis  &  en 
icc  étoit  aimée;  mais  Polypheme  en  devint  ja- 
»  loux  9  &  éboula  un  rocher  qui  aflbmma 
ce  l'infortuné  Acis  dont  le  fang  fut  changé  en 
;ih  un  fleuve  de  fon  nom.  Cette  Figure  efl 
)n,  très-gratieufe  5  &  efl  de  Tubi. 
m  La  feptiéme  eft  Amphitrite  fille  de  l'O- 
o-  céan  ,  &  de  Doris  femme  de  Neptune  & 
m-" Déeflc  de  la  mer.  L'Ecreviflè  qui  efl  fur 
?ar&  main  marque  l'autorité  qu'elle  avoit  fur 
}\}\  cet  Elément ,  &  le  Dauphin  qui  efl  à  fes 
ol,  pieds  efl  devenu  un  des  attributs  de  cette 
me  Déefle,  depuis  que  Neptune  fe  fervit  d'un 
k  Dauphin  pour  fe  la  rendre  favorable ,  & 
>s  pour  lui  perfuader  qu'elle  devoit  aimer  un 
je-  Dieu  qui  l'aimoit  fi  tendrement  &  pour  le- 
:  quel  elle  n'avoit  eu  jufqu'alors  que  de  Fin- 
fle |  différence.  Le  Dauphin  réufîît  dans  fa  né- 
gociation, &  Neptune  pour  le  récompen- 
ser d'un  fervice  qui  lui  avoit  été  fi  agréa- 
ble, en  fie  un  Aftre.  Cette  Figure  efl 
d'après  les  modelles  des  Anguier. 

La  dernière  5  efl  Arion  qui  joue  de  la 
Lyre ,  &  qui  femble  invoquer  les  Dieux. 
Il  étoit  de  Methymne,  &  fes  parens  étoient 
apparemment  peu  de  chofe,  puifqu'il  a  tiré 
toute  fon  illuflration  de  fon  habileté  à  jouer 
de  la  Lyre.    Cependant  il  s'efl  trouvé  des 
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Auteurs  qui  le  font  fils  de  Neptune,   & 
de  la  Nymphe  Oncée.     D'autres  difent 
que  c'eft  d' Aufoloé ,  &  d'autres  de  la  Ter- 
re.    Hérodote  dit  qu'il  floriflbit  du  tems 
que   Periandre   rcgnoit  à  Corinthe.      Le 
même  Auteur  raconte  qu'après  qu'il  eut 
demeuré  aflez  long- tems  à  la  Cour  de  ce 
Prince ,  il  alla  voyager  en  Italie  &  en  Si- 
cile, ou  il  amafla  des  biens  confiderables, 
&  qu'ayant  fouhaité  de  retourner  à  Co- 
rinthe ,  il  confia  fa  perfonne  &  fes  richefc 
fes  à  des  Matelots  qui  étoient  de  cette  Vil- 
le.    Des  qu'ils  furent  en  pleine  mer,  ils 
réfolurent  de  s'en  défaire  pour  s'emparer 
de  fes  richefles.     Il  les  pria  inftamment  de 
vouloir  lui  permettre  de    chanter  avant 
qu'ils  le  fiflent  mourir ,  efperant  de  les  at- 
tendrir par  fes  trilles  accens  >  mais  ils  fw 
rent  fourds  à  toutes  fes  offres  ,  &  lui  pro-? 
poferent  ou  de  fe  tuer  lui-même,  ou  de  fe 
jetter  inceflamment  dans  la  mer.     Il  prit 
ce  dernier  parti  &  trouva  les  Dauphins  plus 
fenfibles  à  l'harmonie  de  fa  Lyre,  que  n'a- 
voient  été  les  hommes.     Ils  le  portèrent 
au  Cap  Tenare ,  qui  eft  aujourd'hui  le  Cap 
de  Matapan,  d'où  il  alla  à  Corinthe  racon- 
ter à  Periandre  l'hiftoire  de  fon  naufrage, 
$c  ce  Prince  fit  mourir  les  Matelots,   Cet*- 
îç  Statuç  eft  de  Raon, 

1-1 
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ieo!  Le    Bos  clu  e  t    d'E  n  c  e  l  a  d  e, 

tcmffl     Le  Bofquet  d'Encelade  eft  enclavé  dans 
U  celui  d'Apollon.     L'on  y  voit  au  milieu 

d'un  Baffîn  ce  Géant  accablé  fous  le  Mont 
ce  Ofla  &  le  Mont  Olympe  5  que  lui  &  fes 
:;-  compagnons  avoienc  entafles  fur  le  Mont 
îj  Pelion  pour  efcalader  le  Ciel.  11  fort  de 
j>  fa  bouche  un  jet  d'eau  qui  a  foixante-dix* 
H  huit  pieds  de  haut ,  &  qui  eft  d'une  grof- 
/i|.  feur  extraordinaire.     Ge  qu'on  voit  de  cet> 

te  Statue  eft  quatre  fois  plus  grand  que  le 
rer  naturel,  &  d'un  parfaitement  beau  travail. 
Je   La  tête  fur-tout  en  eft  très-belle,  &  fi  fort 

dans  le  goût  de  Jules  Romain  5  que  ce 
at-  grand  homme  n'en  défavouêroit  pas  ledei- 
fu.    fein  s'il  vivoit.  Cette  Statue  a  été  faite  par 

Marfi. 

Quant  au  Baflin  5  il  eft  environné  d'une 

bordure  de  gazon  de  figure  oétogone. 


Bos  QJU  et    de     l'O  s  e  L  I  S  Q^U  E. 

Quoique  ce  Bofquet  qu'on  appelloit  au-? 
trefois  la  Sale  du  Confeil  ou  des  Feftins  ait 
toujours  cinquante-cinq  toifes  de  long,  fur 
quarante  de  large  ,  on  peut  dire  que  d'ail* 
leurs  il  a  entièrement  changé  de  forme. 


%z         Description 

Au  lieu  des  Baflîns ,  de  la  Sculpture ,  &i 
des  autres  ornemens  qu'on  y  voyoit ,  dans! 
le  tems  qu'on  fit  la  première  édition  de  cet! 
Ouvrage  5  on  n'y  voit  au  milieu  qu'un  grandi; 
Bafîîn,   duquel  fort  une  Obelifque  d'eai 
qui  s'élève  à  foixante-quinze  pieds  de  hau-| 
teur.     Et  aux  rampes  qui  font  aux  quatre  I 
faces  de  ce  quarré  long  ,  il  y  a  quatre  Caf-fc 
cades  dont  l'eau  tombe  dans  le  foffé  qui  rè- 
gne au  pourtour, 

lu 

Bosquet   de  l'E  toile. 

Le  Bofquet  de  l'Etoile  a  pris  fon  nom 
de  cinq  allées  qui  aboutirent  à  la  principa- 
le Fontaine ,  Se  qui  femblent  former  une 
étoile.  En  entrant  dans  ce  Bofquet ,  on 
voit  un  Bufte  d'Alexandre  dont  Ja  tête  eft 
antique  (on  la  croit  de  Phidias.)  Ce  Bufte 
qui  eft  de  Girardon  ,  effc  fur  une  Colonne 
d'Albâtre  Oriental  qui  eft  antique,  &  d'or- 
dre ionique. 

Ganymede  qui  tient  la  foudre  de  Jupiter, 
pendant  que  ce  Dieu  metamorphofé en  Ai- 
gle le  carefTe.  Il  a  été  copié  d'après  l'an- 
tique par  Joli. 

Une  Venus.  C'eft  une  copie  de  celle 
de  Medicis.     Elle  eft  antique. 

JUivie  femme  d'Augufte  ,  figure  anti- 
que. 
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|ue.  Il  y  a  auprès  d'elle  un  bas  relief  qui 
epréfente  une  poule  tenant  une  branche  de 
aurier  dans  fon  bec.  C'eft  en  mémoire  de 
elle  qu'un  Aigle  laiiïa  tomber  fur  les  ge- 
ioux  de  cette  Impératrice  5  pendant  qu'A  u- 
h  gufte  faifoit  la  guerre  au  jeune  Pompée. 
^•Livie  fit  nourrir  cette  poule  avec  foin,  & 
^'  planta  le  laurier  qui  jetta  de  fi  profondes 
racines  ,  qu'on  n'en  portoit  point  d'autres 
dans  les  Triomphes  >  d'où  il  fut  appelle  le 
Laurier  triomphal.  Après  la  mort  de  Né- 
ron ce  laurier  fécha  &  la  poule  mourut. 
Une  femme  a  cru  mal  à  propos  que  cette 
Statue  repréfentoit  la  Comédie  $  mais  rien 
ne  prouve  ce  fentiment  5  &  il  y  a  au  con- 
traire beaucoup  de  raifons  qui  prouvent 
que  c'eft  Livie. 

Au  milieu  de  ce  Bofquet  il  y  a  eu  autre- 
fois un  Bafîïn  de  figure  ronde  j  &  aux  qua- 
tre enfoncemens  où  il  y  avoit  autant  de 
Fontaines ,  on  voit  aujourd'hui  quatre  Sta- 
tues antiques  de  marbre  blanc. 

L'une  repréfente  la  Comédie  &  tient 
un  mafque  d'une  main ,  &  un  clairon  de 
l'autre.  La  féconde  eil  une  Bacchante 
couronnée  de  raifins  dont  elle  tient  une 
grappe  d'une  main.  Le  fujet  de  la  troi- 
fiéme  n'eft  pas  connu.  Et  la  quatrième 
eft  la  Mufe  Uranie, 

Pour 
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Pour  aller  de  ce  Bofquet  à  celui  du  Dau- 
phin ,  il  faut  traverfer  une  allée  dans  la- 
quelle il  y  a  deux  Baffins  :  c'eft  celui  de 
Cerès  ■>  &  celui  de  Flore  j  en  y  compre 
nant  ceux  de  Bacchus  &  de  Saturne  qu'on 
voit  dans  l'Allée  qui  fait  fymraétrie  avec  cel 
le-ci  y  on  les  appelle  les  Fontaines  desqua* 
tre  Saifons. 


Fontaine   de  Ceres. 


I 

U 

à 
On 


h 


La  Fontaine  de  Cerès  ou  de  l'Eté  ,  eft 
un  Baffin  oétogone ,  au  milieu  duquel  eft 
Cerès  fur  des  gerbes  tenant  fa  faucille. 
Cette  Déefle  elt  entourée  d'enfans  qui  fe 
jouent  avec  des  fleurs  qui  croiflent  dans  les 
bleds.  Du  milieu  de  ce  Baffin  fort  unç 
gerbe  d'eau  qui  a  vingt  pieds  de  haut.  Le 
tout  par  Regnaudin  d'après  les  defleins  de 
Je  Brun. 


S 


Fontaine  de  Flore 

Celle  de  Flore  ou  du  Printems,  eft  tout 
près  de  là.  Le  Baffin  eft  rond.  Flore  eft 
à  demi  couchée  &  a  autour  d'elle  huit  gros 
jets  d'eau  &  plufîeurs  autres  moindres  qui 
forment  tous  enfemble  une  gerbe  de  vingt 
pieds  de  haut.     Cette  Fontaine  a  été  faite 

par 
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>ar  Tubi  d'après  les  defleins  de  le  Brun. 

B  o  s  clu  et   du  Dauphin. 

Le  Bofquet  du  Dauphin  a  pris  ce  nom 
l'un  Dauphin  qui  étoit  autrefois  au  milieu 
ju  Baflin  qu'il  renferme. 

On  voit  ici  un  Faune  antique  de  mar- 
bre blanc ,  qui  femble  rire  de  ce  qu'il  fe 
mire  dans  l'eau. 

Les  Termes  qui  ornent  ce  Bofquet  re- 
préfentent  l'Abondance,  Cerès,  Bacchus* 
un  Satyre  ,  Flore  &  l'Eté.  Ce  dernier  a 
été  fait  à  Rome  par  Theodon  ->  les  autres 
ont  auffi  été  faits  au  même  endroit  pardif* 
ferens  Sculpteurs ,  d'après  les  defleins  du 

M  Pouffin, 

Le 


le 
i 
ti-i 


de 


Le  Théâtre  d'Ë  a  u, 


Le  Théâtre  d'Eau  eft  vis-à-vis  des  Bains 
d'Apollon.  On  voit  dans  fes  allées  plu* 
lîeurs  Groupes  de  marbre  blanc  qui  ont  été 
fculptez  par  differens  Sculpteurs,  &  dont 
les  fujets  font  pris  de  la  Fable. 

Le  premier  eil  un  Groupe  de  deux  figu- 
i|  res  qui  repréfente  le  Satyre  Marfyas  qui 
montre  à  Olympe  à  jouer  du  fiflet  à  fept 
tuyaux.    Jufqu'à  préfent  on  a  voit  mal  ex- 
pliqué 
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pliqué  la  première  de  ces  figures.     On  aj 
voit  crû  que  cétoit  le  Dieu  Pan  ,  mais pa;t 
un  Auteur  ne  parle  des  liaifons  de  ce  Dieij 
avec  Olympe ,  au  lieu  que  Suidas  dit  ex> 
preflement  qu'Olympe  célèbre  Joueur  dej 
flûte  &  fils  d'Hyagnis ,  étoit  mignon  &  é« 
levé  du   Satyre  Marfyas  qui  fut  écorché; 
pour  avoir  ofé  difputer  à  Apollon  la  gloire i 
d'être  le  plus  habile  Joueur  de  flûte  qu'il 
y  eût.     Ce  Groupe  a  été  copié  à  Rome 
d'après  l'antique  qui  eft  au  Palais  Ludovi- 
fio  >  par  Goi. 

Bacchus  qui  tient  une  grape  de  raifin. 
Cette  figure  eft  belle  &  gracieufe  $  elle  a 
été  fculptée  par  Couftoux  le  jeune. 

On  trouve  enfuite  un  Baflîn ,  au  milieu 
duquel  il  y  a  une  petite  Ifle  où  l'on  voit 
fix  enfans  qui  jouent  5  &  deux  qui  fem- 
blent  nager.  Le  gros  bouillon  d'eau  qui 
fort  de  ce  Baflîn  a  quarante-fïx  pieds. 

Un  Bufte  de  Junon  qui  eft  antique.  Il 
fut  trouvé  à  Befançon  avec  le  Jupiter  qui 
fuit. 

Un  beau  Terme  antique  qui  reprefente 
Jupiter.  Il  étoit  à  Befançon  dans  le  Pa- 
lais du  Cardinal  de  Granvelle  :  la  draperie 
&  la  guefne  font  modernes  6c  ont  été  fai- 
tes par  Drouilli. 

On  a  donné  à  ce  Bofquet  le  nom  de 

Thea* 


:k 
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Théâtre ,  parce  qu'il  en  a  la  figure.  Ceft 
me  grande  place  ronde  de  vingt-fix  toifes 
le  diamètre  &  qui  eft  féparée  en  deux  par- 
ies ,  dont  l'une  environnée  de  marches 
le  gazon  qui  fervent  d'Amphithéâtre ,  com* 
00k  le  Parterre  3  &  l'autre  partie  eft  le 
Théâtre. 

Dans  la  Paliflade  qui  eft  près  du  Théâ- 
tre ,  il  y  a  quatre  Fontaines  ruftiquement 
xavaillées,  fur  lefquelles  on  voit  desGrou* 
ocs  d'enfans  de  métal,  dont  deux  fe  jouent 
ivec  une  Ecrevifle ,  &  les  autres  avec  un 
3rifon.  Us  font  de  Houzeau.  Deux  a- 
/ec  un  Cygne  5  &  deux  autres  avec  une  Ly- 
re.    Us  font  de  le  Hongre. 

Dans  les  enfoncemens  de  ces  trois  AI- 
ées ,  il  y  a  de  petits  Groupes.  Celui  du 
milieu  repréfente  Jupiter  afîis  fur  une  Ai- 
gle pofé  fur  un  Globe  celefte.  Il  a  été  fait 
par  le  Gros. 

Celui  qui  eft  à  droite  repréfente  un  jeu- 
ne Mars  qui  tient  une  épée  d'une  main,  & 
un  bouclier  de  l'autre.  11  eft  pofé  fur  un 
Lion  qui  terrafle  un  Loup.  Il  eft  de  Des- 
jardins. 

Enfin  celui  qui  eft  à  gauche  repréfente 
Plutus  Dieu  des  richefles  afîîs  fur  un  Cer- 
bère qui  eft  pofé  fur  des  caflettes  renver- 
fées ,  &  defquelles  on  voit  fortir  des  tréfors. 
Il  eft  de  Maflbu,  Les 
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Les  Bains  d'A  r  o  l  l  o  n. 


Ce  Bofquct ,  qui  peut  avoir  douze  toi 
fcs  de  long  fur  huit  de  large ,  prend  fc 
nom  d'un  grand  Groupe  de  marbre  blan 
qui  eft  au  milieu  de  deux  autres ,  &  re 
prefente  Apollon  chez  Thécis.  Ge  Die 
elt  au  milieu  des  Nymphes  de  cette  Déefj 
fe ,  qui  le  fervent.  Il  y  en  a  trois  qui  font 
derrière  lui.  L'une  tient  fes  cheveux;, 
l'autre  porte  un  bafïïn  où  il  y  a  des  par- 
fums >  &  la  troifiéme  tient  un  Vafe.  Ces; 
trois  Nymphes  font  entièrement  vêtues 
mais  d'une  draperie  légère  qui  laifle  voir  1 
corps.  Elles  font  de  Regnaudin.  Les 
trois  qui  font  fur  le  devant  font  occupées  à 
verfer  de  l'eau  à  Apollon  ,  à  lui  laver  &  à 
lui  efîuyer  les  pieds.  Leurs  draperies  font 
d'une  légèreté  &  d'une  fineffe  qui  laifle  voir 
au  travers  tous  les  charmes  &  toutes  lef 
grâces  de  la  nudité.  Apollon  &  ces  trois 
dernières  Nymphes  font  d'une  beauté  ôç 
d'une  correétion  de  deflein  dontlefeulGi- 
rardon  eft  capable.  Auffi  un  homme  ac 
coutume  à  ne  louer  que  des  chefs-d'oeuvres 
s'écria  en  voyant  ce  Groupe,  qu'ils  n'a*. 
voient  point  d'Ouvrier  en  Italie  d'un  aufSi 
grand  mérite ,  ni  même  qui  en  approchât| 

Ce 
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Ce  grand  Groupe  a  été  gravé  par  Gérard 
Edelinck. 

Le  Groupe  qui  eft  à  droite  de  celui  dont 
je  viens  de  parler ,  reprefente  deux  des 
Courtiers  d'Apollon  qui  font  abreuvés  par 
des  Tritons.  Ils  font  de  Guerin ,  &  ont 
été  gravés  par  Eftienne  Baudet. 

Le  Groupe  qui  eft  à  gauche  eft  com- 
pofé  de  deux  Tritons  qui  abreuvent  les 
Chevaux  d'Apollon.  Rien  n'elt  au  deflus 
de  ce  Groupe  que  la  nature  elle-même. 
Le  Sculpteur  a  reprefente  deux  Chevaux 
dont  l'un  ferre  les  oreilles  &  mord  la  crou- 
pe de  l'autre  qui  fe  cabre  j  un  Triton  pour 
les  retenir  levé  un  bras  plein  de  force  &de 
mouvement.  Ce  Groupe  eft  de  Marfi  9 
&  a  été  gravé  en  167^.  par  Eftienne  Pi- 
cart  le  Romain. 

Ces  trois  Groupes  font  couverts  par  au- 
tant de  Baldaquins ,  d'où  pend  une  cam* 
pane  $  portés  par  des  colonnes.  Ces  Bal- 
daquins font  de  métal  doré  j  &  quoique 
magnifiques ,  ils  ne  repondent  pas  à  l'ex- 
cellence d'un  ouvrage  qui  meriteroit  d'en 
avoir  de  diamants.  La  Sculpture  eft  de 
Manière ,  le  Moine ,  Fremin  6c  plufieurs 
autres. 
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Les   trois  Fontaines. 

Le  Bofquet  des  trois  Fontaines  vient  en- 
fuite.  C'eft  celui  de  tous  qui  doit  le  plus 
à  PArt.  Il  en  a  fallu  beaucoup  pour  tirer 
parti  de  l'irrégularité  du  terrein.  Ses  beau- 
tés, quoique  toutes  champêtres  &  naturel- 
les ne  biffent  pas  de  plaire  beaucoup  y  ôc 
fes  Fontaines  par  leur  murmure  &  parleurs 
napes  d'eau,  charment  également  les  yeux 
&  les  oreilles.  La  grofle  gerbe  de  ce  Bof- 
quet s'élève  jufqu'à  vingt-deux  pieds ,  ôc 
les  lances  du  Baffin  oétogone  jufqu'à  tfoi- 
xante  &  dix  huit. 


L'A  rc  de  Triomphe 


52 
il 


L'Arc  de  Triomphe  a  été  ainfrnommé, 
parce  qu'il  en  repréfente  un.    A  peine  eft- 
on  entré  dans  ce  Bofquet ,  qu'on  trouve; 
une  Fontaine  d'une  beauté  furprenante.  La 
France  y  eft  figurée  par  une  Statue  de  bron- 
ze doré ,  vêtue  d'une  Mante  royale ,  ayant: 
un  Cocq  pour  fymbole  fur  fon  cafque  ,  &;  ir 
un  Soleil  qui  elt  la  Devife  du  Roi ,  dxr-  u 
lbn  Bouclier.     Elle  eft  affife  fur  fon  Char- 
pofé  fur  des  degrés  de  marbre  blanc ,  en4  tr 
vironné  d'attributs  &  de  trophées  d'armes, 

&au 
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&  au  milieu  de  deux  Figures,  dont  l'une 
eft  appuyée  fur  un  Lion  &  repréfente  l'El- 
pagne  j  &  l'autre  eft  aflîfe  fur  un  Aigle  & 
y  repréfente  l'Empire.  Sur  le  dernier  de- 
Ui  gré  il  y  a  un  Dragon  à  trois  têtes  qui  fem- 
ei  ble  expirer.  Il  marque  la  défunion  de  la 
j<  triple  alliance  Ces  figures  font  de  Tubi, 
1-  Coyzevox  &  Prou. 

k     En  montant  vers  l'Arc  de  Triomphe  , 
rs  'on  trouve  à  main  droite  la  Fontaine  de  la 
jxViétoire,   entre  deux  pieds-d'eftaux  ,  & 
{•  leux  fcabellons  qui  portent  des  Badins.  Les 
k  :>ieds-d'eftaux  font  de  marbre  de  Langue- 
)i«  ioc ,  &  ont  fur  les  faces ,  ainfi  que  tous 
es  aufres  qui  font  dans  ce  Bofquet ,  des  ta- 
bles de  marbre  noir  avec  le  chiffre  du  Roi 
u  milieu  d'une  guirlande  de  laurier.  Quant 
aix  fcabellons ,  ils  font  de  marbre  blanc  9 
ivec  de$   bas -reliefs    d'une    très -grande 
>eauté. 


Fontaine  delà  Victoire. 


On  appelle  cette  Fontaine ,  de  la  Vic- 
ôire ,  parce  qqe  la  Viétoire  y  eft  repré- 
bntée  fur  un  Globe  orné  de  trois  fleurs  de 
ys  entre  des  Trophées  d'Armes ,  &  les 
ittributs  des  quatre  Parties  du  Monde.  El- 
,  ç  tient  une  couronne  de  laurier  d'Une  main 

D  z  &de 
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&  de  Pautre  une  palme.  Prefque  àfespiedd 
il  y  a  une  coquille  ,  du  milieu  de  laquelldpn 
s'élève  un  jet  d'eau  ,  qui  après  avoir  paflï| 
dans  la  couronne  ,  &  être  retombé  dans  1 
même  coquille ,  forme  enfin  une  nape  d'eai 
qui  fe  répand  dans  une  parfaitement  belle 
cuve  quarré-longue  de  marbre  d'Egypte, 
&  enrichie  d'ornemens  de  métal  doré.  Di 
milieu  de  cette  cuve  s'élève  un  gros  bouil 
Ion  qui  forme  une  féconde  nape ,  &  qu 
la  couvre  entièrement  en  tombant  dans  le 
baffin.     Cette  Fontaine  a  été  fculptée  pai 
Mazeline. 


pe: 
Fontaine  de  la  Gloire. 

et 
La  Fontaine  qui  efl:  à  gauche ,  &  vis- à-  |,e/ 

vis  celle  que  je  viens  de  décrire,  s'appeli  ^j 

le  la  Fontaine  de  la  Gloire.     Son  ordon« 

nance  eft  la  même  que  celle  de  la  précé 

dente,   &  fes  figures  font  de  métal  dore 

d'après  le  deflein  de  Le  Brun ,  par  Coyze- 

vox.     On  monte  enfuite  fur  un  petit  glan  (t[ 

cis  par  deux  ou  trois  marches  de  marbre 

&  l'on  trouve  de  chaque  côté  un  banc  de 

marbre  blanc  au  milieu  de  deux  fcabel^ 

Ions  de  même  qui  foutiennent  des  Baf  ^ 

fins 

Auprès  de  ces  bancs  il  y  a  deux  goulet* 

tei 


d 
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tes  ou  petits  canaux  taillés  fur  des  tablettes 

de  marbre  blanc ,  qui  font  interrompus  par 

:  ies  chutes  qui  forment  de  petites  cafeades. 

Immédiatement  &  afTez  près  de  l'Arc  de 

Triomphe  5  on  trouve  de  chaque  côté  deux 

Obelifques  d'eau  ,  de  fer  doré  entre  deux 

e  ^eds-d'eftaux  de  marbre  de  Languedoc  5 

'  }ui   foutiennent  des  baffins ,  &  qui  font 

!  emblables  à  ceux  dont   j'ai    parlé    d'à- 

liord. 

Ces  Obelifques  font  des  efueces  de  Py- 
ramides à  jour  &  à  trois  faces  pofées  fur  des 
Sieds-d'eitaux  de  marbre  de  Languedoc. 
..es  encognures  font  de  métal  doré ,  8c  le 
ud  des  faces  paroît  d'un  beau  cryftal  de 
Dche  par  le  moyen  d'un  tuyau  montant 
M-iii  eft  dans  le  milieu  de  l'Ôbelifque ,  £c 
)d  ont  l'eau  qui  tombe  des  bandes  de  ferpo- 
oi!" es  à  égale  diftance,  forme  des  napes  & 
icé-oduit  ce  bel  effet.  Au  milieu  des  Obe- 
lon'ïques  on  voit  entre  deux  fcabellons  de 
M  arbre  blanc  qui  portent  des  baffins ,  un 
gk'jffet  ou  table  fur  laquelle  on  a  élevé  huit 
)rt  !*adins  en  pyramide,  qui  paroiflent  de 
edi  yftal  garni  de  vermeil  quand  les  eaux 
ibdtiïent ,  pareeque  le  corps  de  chacun  eit 
rmé  par  l'eau. 

L'Arc  de  Triomphe  eft  enfuite  poféfur 

ndroit  le  plus  élevé  du  Bofquet.     11  eft 

D  3  corn- 
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compofé  de  trois  portiques  de  fer  dore,  au 
delTus  deiquels  font  fept  Baffins  d'où  s'ele- 
vent  autant  de  jets  d'eau  qui  retombent! 
dedans,  &  de  là  dans  des  coquilles  qui  font! 
des  deux  côtés ,  6c  forment  plufieurs  m- 
pes.      Dans  le  milieu  des  Portiques  font 
trois  jets  d'eau  qui  étant  dans  des  baffinï 
élevés  ,  forment  autant   de  napes      Or    . 
monte  à  ces  Portiques  par  plufieurs  degré: 
de  marbre  qui  font  remplis  de  jets ,  dot* 
l'eau  retombe  dans  un  grand  baffin  qui  et 
au  bas.     Ce  Bofquet  eft  du  deflèm  de  1<  » 
Nautre.  ^ 

Le    Potager.  JJ 

Quoique  le  Potager  ne  (bit  pas  enclav  f  ■■ 
dans  le  petit  Parc  ,  néanmoins  afin  qu  ^ 
ne  manque  rien  à  cette  defcnption  ,  je  n  ^ 
laiflerai  par  d'en  parler.  , 

Le  Potager  eft  prefque  en  face  de  1  C  » 
rangerie,  à  côté  d'une  grande  Pièce  de*   J 
appeilée  la  Pièce  des  Suifles ,  qui  le  fepai  f 
dn  Mail  auquel  il  eft  parallèle.  ■  J 

Son  étendue  eft  d'environ  centcinqua 
te-fept  tôifes  de  long,  fur  cent  trente  qu    < 
tre  de  large.  Ce  grand  efpace  eft  diftnb)  * 
ou  partagé  en  trente-quatre  Jardins  fepai  p. 
par  des  murs ,  dans  lefquels  il  y  a  des  pr« 
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tes  de  communication  >  &  parmi  ce  grand 
;  nombre  de  compartimens  il  y  en  a  un  plus 
grand  que  les  autres  qui  a  environ  cent  toi- 
%  (es  de  long ,  fur  quatre-vingt  quatre  toi- 
Tes  de  large ,  au  milieu  duquel  il  y  a  un 
rondeau  de  vingt  toifes ,  bordé  d'un  cor- 
don de  gazon. 

Chaque  Jardin  eft  expofé  au  Soleil  de  la 
naniere  qui  convient  le  mieux  à  lefpecc 
l' Arbres  fruitiers  à  laquelle  il  eft  deftiné; 
5c  par  une  méthode  dont  on  ne  s'écoit  pas 
mcorc  avifé,  la  Quintinie  a  rendu,  pour 
linfï  dire,  le  Soleil  docile,  &  a  donné  à 
:haque  Jardin  le  degré  de  chaleur  qui  lui 
toit  neceflaire.  Ils  ont  chacun  un  petit 
îaffin  pour  larrofer  &  une  terrafle  fous  la- 
|C|j  quelle  il  y  a  des  berceaux  qui  fervent  de 
:rre  pendant  l'hyver. 

La  principale  porte  ,  c'eft-à-dire ,  celle 
ar  où  le  Roi  entre  quand  il  y  va ,  eft  au 
lilieu  d'une  allée  fort  longue  qui  borde 
refque  la  Pièce  des  Suiflès,  &  qui  eftaufîî 
arallele  au  Mail.  En  parlant  du  grand 
Sfcnai,  je  crois  avoir  fait  obferver  qu'il  eft 
averfé  par  un  Canal  qui  eft  moins  long 
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j  .ue  le  premier ,  &  au  bout  duquel  eft  d'un 
]  ,ôté  la  Ménagerie ,  &  de  l'autre  Tria- 


on. 
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LA    MENAGERIE. 


U  o  i  qjj  e    la  Ménagerie  foit  une 


Kl] 


V^Maifon  de  campagne  ,  qui  femble  u 
niquement  deftinée  à  nourrir  des  Animaux, 
elle  ne  laifle  pas  d'avoir  des  Apartemens 
bien  entendus  &  d'une  grande  magnificen- 
ce ,  dans  lefquels  une  grande  Princcfle  al--  ! 
loit  fouvent  goûter  les  plaifirs  de  la  cam-  : 
pagne  &  de  la  folitude. 

L'on  y  arrive  par  une  grande  avenue 
d'arbres ,  &  on  entre  dans  une  Cour  qui 
conduit  dans  une  autre,  où  l'on  trouve  un 
Dôme  de  figure  cétogorre  ,  au  milieu  du-  h 
quel  il  y  a  une  rampe  de  quelques  degrés 
qui  eft  ornée  de  deux  grandes  Urnes  def» 
marbre  fculptées  par  Jouvenet. 

L'on  monte  par  cet  Efcalier  fur  un  pa 
lier  qui  conduit  à  deux  magnifiques  Apar- 
temens &  à  un  beau  Salon  qui  eft  au  mi- 
lieu. 

Ces  deux  Apartemens  étoient  pour  Ma- 
dame la  Dauphine*  l'un  pour  l'été,  6c Tarn 
tre  pour  l'hyver 

Celui  d'Eté  eft  à  main  droite  &  eft  comi 
pofé  de  cinq  pièces,  toutes  peintes  avec  h 
U  dernier  foin  d'après  d'excellens  deffeinj  te 

fom 
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ous  la  conduite  d'Audran  Peintre  ha- 
3ile. 

On  voit  dans  ces  Chambres  quantité  de 
pçtits  Tableaux.  Dans  la  première  il  y  a 
fix  payfages  ,   favoir   un  de  Spheyman  , 

0  deux  d'Allegrain,  deux  de  Coffio,  &  un 

ux  autre  de  Spheyman. 

Dans  la  féconde ,  il  y  en  a  dix  qui  re- 

en  prefentent  tous   des  jeux  d'Enfans.     Le 
^premier  eft  de  Chriftopble ,  le  fécond  de 

m  iS.  Paul  ,  le  troifiéme  de  Bertin  ,  le  qua- 
trième de  Chriftophle  ,   le  cinquième  de 

ii^Dedieu,  le  fîxiéme  de  Bertin,  le  feptié- 

iq» me  de  Halle,  le  huitième  de  Perfon  ,  le 
neuvième  de  Halle,  &  le  dixième  de  S. 
Paul. 

Dans  la  troifiéme  Pièce  il  n'y  a  point 
de  Tableaux  ,  ce  font  les  ornemens  du 
monde  les  plus  riches,  les  plus  magnifi* 
ques  &  où  il  règne  le  plus  de  goûc.  La 
cinquième  eft  auffi  peinte  de  même. 

Dans  la  quatrième  il  y  a  deux  Tableaux, 
dont  l'un  repréfente  Arion  jouant  de  la 
Lyre  &  porté  par  un  Dauphin.  Ce  Ta- 
bleau eft  tout  gracieux.  On  eft  fur- tout 
charmé  de  l'élégance  du  deflein  &del'har- 

Îmonie  des  couleurs.  Il  eft  de  Silveftre  j 
il  a  un  pied  fix  pouces  de  haut ,  fur  un 
pied  dix  pouces  &  demi  de  large, 

D  f  Celui 


j*8         Description 

Celui  qui  eft  vis-à-vis repréfente  Orphée 
Il  eft  de  Colombel,  6c  a  les  mêmes  dimeu- 
fîons  que  le  précèdent. 

L'Apartemem  qui  eft  à  main  gauche  eflflt 
compofé  de  la  même  quantité  des  pièces , 
&  peint  dans  le  même  goût  que  le  précé 
dent. 

Sur  la  cheminée  de  la  première  piéce| 
il  y  a  un  Tableau  dans  lequel  on  voit  Dia- 
ne entourée  de  fes  Nymphes,  &  Aâeon 
changé  en  Cerf ,  pour  avoir  ofé  regarder 
Diane  toute  nuë  dans  le  bain.  Il  eft  de: 
Vernanfal.  Il  a  quatre  pieds  de  haut,  fur 
trois  pieds  deux  pouces  6c  demi  de  laïî 
ge. 

On  voit  encore  dans  cette  Chambre  qua- 
tre Tableaux  de  Defportes ,  qui  ont  cha- 
cun deux  pieds  fept  pouces  de  haut ,  &  trois 
pieds  fept  pouces  de  large. 

Sur  la  porte  de  la  féconde  pièce  -,  c'eft 
Venus  6c  Vulcainj  par  Boulogne  le  jeu- 
ne- Ce  Tableau  a  trois  pieds  de  haut,  fur 
deux  de  large. 

Vénus  qui  donne  des  armes  à  Enée,  par 
le  même. 

Venus  à  la  toilete  ;  par  Boulogne  l'aîné. 
Il  eft  de  la  même  grandeur  que  le  précè- 
dent. 

Venus  dans  une  conque  portée  par  des 

Tritons} 
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itons  y  par  Coypel  le  fils.  Haut  de  deux 
>icds  huit  pouces  &  demi ,  fur  deux  pieds 
uatre  pouces  de  large. 

La  naiflance  de  Venus  -,  par  Boulogne 
Haut  de  deux  pieds  fept  pouces, 

r  deux  pieds  un  pouce  de  large. 

Dans  la  troifiéme  pièce  il  y  a  deux  pe- 
ts Tableaux ,  par  Blanchard. 

Minerve  &  Arachné  ,  par  Alexan- 
dre. 

La  difpute  de  Neptune  &  de  Minerve, 
pour  favoir  qui  des  deux  donnerait  le  nom 
a  la  Ville  d'Athènes.  Les  Dieux  voulu- 
rent que  ce  fût  Minerve,  parce  qu'elle  a- 
voit  donné  l'Olivier  aux  hommes ,  au  lieu 
que  Neptune  ne  leur  avoit  donné  que  le 
Cheval.  Ce  Tableau  eft  de  Perfon.  Haut 
de  deux  pieds  deux  pouces  &  demi  fur 
deux  pieds  de  large. 

Minerve  qui  voit  &  confidere  l'ouvrage 
d' Arachné  fille  d'Idmon.  Cette  dernière 
s'étoit  rendue  fi  fameufe  par  fcs  ouvrages 
de  Tapiflerie ,  qu'elle  ofa  défier  Minerve. 
Cette  Déefle  lui  rompit  fon  métier.  Arach- 
né outrée  de  dépit  fe  pendit  &  fut  changée 
en  araignée.  Ce  Tableau  eft  d'Alexandre. 
Il  eft  haut  d'un  pied  dix  pouces  &  demi, 
fur  un  pied  fix  lignes  de  large. 

Sur  la  cheminée  de  la  dernière  pièce  de 

cet 


6o        Description 

cet  Apartement ,  il  y  a  un  Tableau  daru 
lequel  on  voit  un  Cerf  pourfuivi  par  de* 
chiens.  11  eft  de  Defportes ,  un  des  plus 
habiles  hommes  qui  foit  au  monde  pour 
peindre  les  animaux.  Haut  de  deux  pieds 
fept  pouces  &  demi,  &  large  de  deux  pieds 
dix  pouces. 

Ce  Tableau  eft  entre  deux  autres  qui 
font  dans  le  lambris.  Dans  celui  qui  eft 
fur  la  porte ,  on  voit  la  Juftice  qui  avale 
Thuitre ,  &  met  par  là  les  Plaideurs  d'ac- 
cord. 11  eft  de  S.  Paul  5  &  le  troifiéme 
ïepréfente  la  Fortune  qui  éveille  un  jeune 
homme  endormi  fur  le  bord  d'un  puits.  Il 
eft  de  Chriftophle*  Ces  deux  Tableaux 
ont  un  pied  huit  pouces  de  haut,  &  un  pied 
un  pouce  &  demi  de  large. 

Après  avoir  vu  ces  deux  magnifiques  A- 
partemens ,  Ton  peut  entrer  dans  le  Salon 
qui  les  fépare.  C'eft  un  O&ogone  é- 
claire  par  fept  croifées  qui  font  dans  les  fept 
pans ,  &  l'Entrée  occupe  le  huitième.  Un 
balcon  de  fer  en  faillie  règne  tout  à  l'en- 
tour  5  &  fait  voir  fept  Cours  différentes 
remplies  d'Oifeaux  &  d'Animaux  curieux. 
Le  dedans  de  ce  Salon  &  du  Veftibule  fe- 
ront dorés,remplis  de  Glaces  &  peints  com- 
me les  autres  Apartemens.  Le  deflbus  de 
ce  Salon  eft  occupé  par  une  Grote  au  mi- 
lieu 
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» lieu  de  laquelle  il  y  a  un  jet  d'eau  tournant* 

qui  fe  répand  dans  toute  l'étendue  duplan- 

L  cher  ,  qui  eft  tout  rempli  de  petits  trous 

d'où  s'éJeve  une  pluye  d'eau. 

Le  Dôme  dans  lequel  eft  le  Salon  que  je 

Il  viens  de  décrire  eft  environné  par  une  Cour 

oftogone  où  les  fept  autres  Cours  aboutiP 

ii  fent.  Elle  eft  toute  femée  de  petits  tuyaux 

t  cachés  fous  terre ,  8c  quand  on  le  veuix* 

e  devient  par-là,  pour  ainfi  dire,  un  parter- 

«  re  de  jets  d'eau. 

;      Les  fept  Cours  ne  font  fermées  que  par 
;  des  Grilles  de  fer  jointes  par  des  Termes 
1  de  pierre  qui  repréfentent  quelque  fujet  de 
:  la  Métaraorphofe.   Dans  chacune  on  trou- 
ve tout  ce  qui  eft  ou  neceflaire  ou  com- 
mode aux  Animaux  qu'elles  renferment} 
comme  des  loges ,  des  rondeaux  j  un  ré- 
fervoir  rempli  de  poiflbns  pour  les  Pélicans 
&  les  autres  animaux  qui  s'en  nourriflent. 
Il  y  en  a  une  fur-tout  où  Ton  voit  une  vo- 
lière d'une  beauté  ôc  d'une  magnificence 
(xtraordinaire. 
Après  avoir  dit  plufieurs  fois  que  la  Mé- 
agerie  Se  Trianon   étoient  vis-à-vis  à  la 
tête  d'un  Canal  de  traverfe ,  qui  alloit  de 
Tune  de  ces  Maifons  à  l'autre  ,  il  ne  refte 
plus  qu'à  faire  la  defeription  de  Trianon. 

TRI  A* 
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TRIANON. 

*Tp  Rianon  eft  un  Palais  également 
JL    galant  &  magnifique  ,   dont  la  face 
extérieure  a  foixante-quatre  toifes  ou  en- 
viron. 

Par  une  porte  de  fer  on  entre  dans,  une 
Cour  quarrée ,  dont  l'extrémité  fe  ferme 
en  demi-lune,  avec  un  fofle  au  devant. 

Cette  Cour  eft  ornée  en  face  d'un  beau 
Periftyle ,  &  de  deux  aîles  de  bâtiment 
terminées  par  deux  Pavillons. 

Le  Periftyle  eft  foutenu  par  des  colon- 
nes &  des  pilaftres  d'ordre  'ionique.  Le$ 
huit  colonnes  qui  font  du  côté  de  la  Cour, 
font  de  marbre  verd  de  Campan  #  $  &  les 
quatorze  qui  font  du  côté  du  Jardin  >  de 
marbre  de  Languedoc,  ainfi  que  les  pilaf- 
tres. 

Quant  aux  Aîles ,  dans  celle  qui  eft  à 
droite  on  voit  la  Sale  de  la  Comédie  \  & 
quelques  Logemens  pour  des  Grands  Of- 
ficiers j  &  l'Aîie  gauche  eft  occupée  par 
la  Sale  des  Gardes ,  &  par  les  Logemens 
de  quelques  Officiers. 

Le 

*  Ce  Marbre  eft  rouge ,  blanc  &  verd ,  ou  (implement 
rerd  oc  blanc.    On  le  tire  près  de  Taxbe  en  Gafcognc» 
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Le  long  de  la  Baluftrade  qui  règne  fur 
ut  ce  Bâtiment  on  a  placé  des  Statues 
ii  font  de  l'Ouvrage  de  Barrois ,  Coué 
ux  ,  Dedieu  6c  le  Gros  :  des  Corbeilles, 
îs  Urnes  &  des  Caflblettes,  par  Mazeline 
:  Jouvcnet. 

L'Apartement  de  feu  Monfeigneur  eft  à 
1  des  bouts  de  ce  Pcriftyle  à  main  gauche 
i  entrant. 

Sur  la  cheminée  de  la  première  Pièce  , 
y  a  un  Tableau  repréfentant  Saint  Luc. 

eft  de  la  Fofle ,  &  a  fîx  pieds  de  haut 
r  cinq  pieds  trois  pouces  de  large. 
La  Chapelle  eft  dans  l'Antichambre, 
îr  la  cheminée  il  y  a  un  S.  Matthieu,  par 
[ignard.  Ce  Tableau  a  fept  pieds  de  haut, 
r  quatre  pieds  de  large. 
Vis-à-vis  il  y  a  un  Saint  Marc ,  par  la 
Dfle.  En  voyant  ce  Tableau  on  eft  auffi- 
>t  frapé  par  la  force  des  expreffions  &  du 
>loris  j  auffi  eft-ce  un  des  meilleurs  c*e  ce 
*and  Peintre.  Il  eft  haut  de  fîx  pieds , 
r  cinq  pieds  trois  pouces  de  large. 

La  Chambre  de  feu  Monfeigneur  eft  or- 
§e  de  Glaces,  &  de  tout  ce  qu'il  y  ad'or- 
-mens  précieux.  On  y  admire  une  très- 
-lle  table  de  Porphyre  >  qui  eft  un  des  plus 
^aux  morceaux  qu'il  y  ait  au  monde,  a- 
rcs  la  Cuve  du  Roi  Dagobcrt y  laquelle 
ft  à  Saint  Denis.  Le* 
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64.        Description 

Les  Tableaux  que  Ton  y  voit  mérite  ; 
aufïi  une  attention  particulière.     Il  y  a 
S.  Jean  TEvangelifte^pir  Le  Brun,  qui 
admirable.  On  ne  comprend  pas  comme 
un  homme  a  pu  fi  vifiblement  marquer 
effets  de  l'extafeôt  de  l'infpiration  divine.  b.: 
peindre  le  ravinement  myfterieux  que,  ta 
Saint  eut  dans  Tlfle  de  Pathmos ,  penda  prar 
lequel  il  entendit  une  voix  qui  lui  ordo 
noit  d'écrire  fon  Apocalypfe.  Ce  Table 
a  fîx  pieds  de  haut ,  fur  quatre  pieds  ne 
pouces  de  large. 

Enfuite  on  voit  dans  la  même  Pièce  quitte; 
tre  Païfages  de  Claude  Lorrain  qui  ont  tre 
pieds  &  quelques  pouces  de  haut,  furqujf 
tre  pieds  cinq  pouces  de  large. 

Dans  le  premier  Ton  voit  un  Port 
mer  &  des  Vaifîeaux,  des  Matelots  & 
Marchands ,  &  un  grand  Palais. 

Dans  le  fécond  c'eft  un  Palais  fur  le  b 
de  la  Mer ,  &  le  débarquement  de  Cl 
pâtre  qui  vient  joindre  Marc- Antoine. 

Dans  le  troifiéme  c'eft  Samuel  qui  o 
David  fous  un  Portique  d'Architefture. 

Dans  le  quatrième ,  c*eft  une  Marine  {|mj 
de  P  Architecture. 

Il  y  a  encore  de  petits  Tableaux  de  Foj^è 
tenai  ,  où  il  a  peint  des  fleurs  &  des  fruii 
d'une  manière  fi  naturelle  »  qu'on  y  fera 

trois 
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i rompe  s'ils  n'étoient  dans  des  bordures. 
Ji     Au  delà  de  la  Chambre  de  feu  Mon- 
seigneur 5  il  y  a  un  grand  Cabinet  orné  de 
^  Glaces  &  autres  meubles  précieux, 

L'on  revient  fur  fes  pas  pour  aller  voir 
^  Ses  Apartemens  qui  font  à  l'autre  bout  du 
f  ?eriftyle  5  &  Ton  entre  d'abord  dans  un 
end  fçrand  Salon,  où  l'on  voit  deux  grands 
ord  jTableaux  qui  font  de  Verdier. 
abl  !  Celui  qui  eft  fur  la  cheminée,  repréfen- 
isD  le  l'enlèvement  d'Orythie  fille  d'Eri£fcée 
£oi  d'Athènes ,  par  le  Vent  Borée  qui  en 
:ei]  itoit  éperdument  amoureux.  Ce  Tableau 
ito  i  neuf  pieds  trois  pouces  de  haut ,  fur  fix 
îrij  tûeds  fept  pouces  de  large. 

Dans  le  Tableau  qui  eft  vis-à-vis ,  c'eft 
ort  iunon  qui  va  fe  confoler  avec  Thetis  6c 
&  l'Océan  des  infidélités  de  Jupiter.  Ce  Ta- 
bleau a  les  mêmes  dimenfions  que  le  précè- 
dent. 

De  ce  Salon  on  entre  dans  l'Apparte- 
nent  du  Roi  5  où  l'on  voit  dans  la  pièce  qui 
lient  après  T  Antî-chambre5quatreTableaux 
le  Fontenai.  Dans  celui  qui  eft  fur  la  che- 
inc  minée  ,  ce  Peintre  a  repréfenté  une  Cou- 
•onne  de  fleurs  &  de  fruits ,  &  un  Vafc 
:F(  le  Lapis ,  garni  d'or.  Dans  celui  qui  eft 
fri  ileflus  d'une  glace  ,  c'eft  le  même  fujet. 
1er  Dans  l'un  de  ceux  qui  font  au  deflùs  des 
tro  I    Tom.  If.  £  por- 
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portes ,  c'eft  un  Vafe  de  Porphyre ,  pofc 
fur  un  pied  de  même ,  orné  d'une  Guir- 
lande de  toutes  fortes  de  fleurs.     Dans  ce* 
lui  qui  eft  vis-à-vis,  c'eft  un  Vafe  d'argent I 
&  un  d'or  remplis  l'un  ôc  l'autre  de  fleurs! 
différentes. 

Dans  la  Chambre  qui  vient  après  ,  il  y| 
a  huit  Tableaux.   Celui  qui  eft  fur  la  che-I 
minée  repréfente  un  Vafe  d'or  pofé  fur  uni 
pied  de  Porphyre  ,   orné  d'un  fefton  de< 
fleurs  &  de  fruits,  &  un  Oranger  derrière, 
avec  un  Vafe  d'or  au  pied.  Dans  celui  qui 
eft  vis-à-vis ,  il  y  a  un  Vafe  de  Porphyre, 
rempli  de  fleurs  $  &  une  Pomme  de  Pin 
pofée  fur  une  confole  ornée  d'un  fefton  de: 
toutes  fortes  de  fleurs. 

Dans  un  autre  le  Peintre  a  peint  un  Vafe 
d'or  pofé  fur  une  table  de  Porphyre  ornée 
d'un  fefton  de  Raifîn. 

Dans  celui  qui  eft  vis-à-vis  c'eft  le  mèA 
me  fujet ,  avec  cette  différence  que  c'erf 
un  fefton  de  fleurs.     Dans  le  cinquième 
on  voit  un  Vafe  d'or  pofé  fur  une  table  dm 
marbre ,  ornée  d'un  fefton  de  fleurs  &  de  11 
fruits.     Ces  cinq  Tableaux  font  de  Fon- 
tenai.      Les  trois  autres  reprefentent  de 
Vafes  d'or  avec  des  fleurs ,  hormis  un  qu 
eft  rempli  de  fruits.  Ces  trois  font  deBap 
lifte. 

Dan 
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Dans  la  dernière  pièce ,  il  yafix  Ta-» 
>leaux.  Dans  celui  qui  eft  fur  la  chemi* 
lée ,  c'eft  une  efpece  de  Cafïblette  où  il  y 

des  fruits  &  une  Couronne  de  fleurs  au 

lefTus.  Dans  l'un  des  deflus  de  porte,  c'eft 

n  Vafe  d'or  &  une  Guirlande  de  fruits  $ 

*    dans  l'autre    qui    eft    vis  -  à  »  vis  ,  on 

peint  un  Vafe  d'or  orné  d'un  fefton  de 
leurs.  Dans  le  quatrième  c'eft  un  Vafe 
for,  un  d'agathe,  ôc  un  de  Porphyre, 
rné  d'un  fefton  de  fleurs.  Ces  quatre  Ta- 
bleaux font  de  Fontenai.  Les  deux  au- 
tes  repréfentent  des  Vafes  d'or  remplis  de 
leurs  5  &  font  de  Baptifte.     On  retourne 

Ïp  fes  pas  &  l'on  revient  dans  le  Salon , 
m  l'on  va  parcourir  les  autres  apartemens 
ce  Château. 
:  Dans  la  féconde  Sale  il  y  a  deux  petits 
"ableaux  ovales ,  vis-à-vis  l'un  de  l'autre. 
)ans  l'un ,  c'eft  une  danfe  dcNymphes5& 
ans  Pautre  une  danfe  deNymphes  &  Apulus 
erger  impertinent  qui  pour  s'être  moqué 
'elles ,  &  leur  avoir  tenu  des  propos  un 
eu  libres ,  fut  changé  en  olivier  fauvage. 
Ces  deux  Tableaux  font  de  Blanchard,  & 
nt  trois  pieds  &  demi  de  diamètre. 
Sur  la  cheminée  de  la  troifïéme  Sale  il 
a  un  Tableau  où  l'on  voit  Venusàlatoi- 
:tte ,  §c  Mercure  qui  eft  au  defliis  &  lui 
1  E  z  mon- 
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montre  une  pomme  <Por.  Ce  Tableau  eft 
de  Boulogne  l'aîné  ,  &  a  fîx  pieds  un  pou- 
ce de  haut ,  fur  cinq  pieds  quatre  pouces 
de  large. 

Au  deflus  des  Portes  il  y  a  deux  petits 
Tableaux.  Dans  Pun  c'eft  Venus  &  A- 
donis  5  &  dans  l'autre  Venus  ,  l'Hymen  & 
Jes  Amours,  par  Boulogne  le  jeune.  Ils 
ont  trois  pieds  un  pouce  de  haut ,  fur  qua- 
tre pieds  &  demi  de  large. 

Sur  deux  autres  portes  il  y  a  deux  Ta- 
bleaux de  Boulogne  l'aîné.  Ce  Peintre  les 
avoit  faits  pour  repréfenter  laNature&P  Art, 
mais  depuis  on  les  a  agrandis ,  &  changé 
un  peu  le  fujet.  Dans  l'un  on  voit  une 
femme  à  qui  quatre  autres  font  desprefens. 
L'une  eft  appuyée  fur  une  urne  &  lui  pre- 
fente  des  perles  $  une  autre  lui  offre  des 
fleurs  &  des  fruits  5  la  troifîéme  un  oifeauj 
&  la  quatrième  du  feu  dans  un  vafe.  C'eft 
celui  qui  devoit  repréfenter  la  Nature.  Ce- 
lui qui  eft  fur  la  porte  qui  eft  vis-à-vis,  eft 
celui  de  l'Art  figuré  par  un  petit  Amour! 
qui  travaille  à  cifeler  plufieurs  vafes  d'or  ôd 
d'argent.  Minerve  qui  eft  la  proteétricd 
des  Arts,  eft  dans  un  nuage.  Ces  deud 
Tableaux  ont  les  mêmes  dimenfions  que? 
ceux  de  Boulogne  le  cadet. 

Vis-à-vis  la  cheminée  on  voit  l'Amour 

qui 
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i  qui  dort ,  ou  le  Portrait  de  Monfeigneur 
ij.f  le  Comte  de  Touloufe,  peint  par  Mignard. 
s  Jamais  peut-être  l'Amour  n'a  été  repréfen- 
té  fous  une  figure  plusgracieufe.  Les  char* 
i  mes  de  la  beauté  y  font  étalés  de  manière 
i.  qu'à  moins  d'avoir  vu  ce  Prince  dans  fon 
i  enfance,  on  prendroit  ce  Tableau  plutôt 
II? -pour  l'image  de  la  beauté  parfaite,  que 
1  pour  un  Portrait  fait  d'après  nature. 

Le  Jugement  de  Midas ,  par  Corneille 
%  l'aîné.     Ce  Tableau  efl  ovale,  &  j'ai  fait 
ailleurs  Phiftoire  de  Midas. 
,  j   Entre  les  croifées  il  y  a  un  autre  Ta- 
bleau ovale, qui  repréfente  Mars  ayant  un 
pied  fur  une  cuirafle  &  un  Lion  à  côté. 
Ce  Dieu  étoit  fils  de  Junon,  qui  le  conçue 
[félon  la  fable  fans  avoir  commerce  avec  Ju- 
piter fon  mari ,  ni  avec  aucun  autre  hom- 
me ,  &  cela  par  l'attouchement  d'une  cer- 
:aine  fleur  que  la  Déefle  Flora  lui  indi- 
qua. 

Dans  la  quatrième  Pièce  ,  il  y  a  fur  la 
cheminée  un  Tableau  dont  le  fujet  eft 
Morphée  qui  s'éveille  à  l'aproche  d'Iris.  Jl 
?ft  haut  de  fix  pieds  deux  pouces,  fur  qua- 
tre pieds  &  demi-de  large ,  par  Houafle  , 
ainfi  que  deux  qui  font  au  deffus  des  Por- 
tes ,  dont  l'un  repréfente  Diane  &  Endi- 
mion  ,  ôc  l'autre  Mercure  qui  endort  Ar- 
E  3  gus. 
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gus.    Ils  ont  trois  pieds  onze  pouces  de 
haut ,  fur  trois  pieds  huit  pouces  de  lar 

Les  deux  autres  deflus  de  porte  font 
Junon  qui  menace  Io  ,  en  prefence  de 
piter  $  &  Mercure  qui  coupe  la  tête  à  Àr* 
gus.    Pour  l'intelligence  de  ces  deux  Ta»! 
bleaux  qui  font  de  verdier  ,    il  faut  favoirî 
que  Thiftoire  &  la  fable  ont  parlé  d'Io  d'u- 
ne manière  différente.    Les  Hiftoriens  en 
admettent  deux  :  l'une  fille  d'Inachus  Roi 
des  Argicn3  qui  vivoit  vers  l'an  du  Monde 
2140.  laquelle  régna  en  Egypte  avec  Apis 
fon  frère  ou  fon  neveu  5  &  après  fa  mort 
fut  adorée  fous  le  nom  d'Jfis.     L'autre  é- 
toit  fille  d'Iafus  &  fut  gardée  par  Argus  fon 
neveu  qui  à  caufe  de  fa  vigilance  fut  fuf| 
nommé  Argus  à  cent  yeux.     Cependant 
un  Marchand  Phénicien  trompa  les  foins 
d'Argus  &  emmena  Io  en  Egypte  fur  un 
VaifTeau  rqui  avoit  le  nom  &  la  figure  d'u- 
ne Genice,  &  la  mit  entre  les  mains  de 
Telegnus  Roi  du  païs ,   qui  la  prit  podf 
fon  Epoufe.  Les  Poètes  ont  confondu  tou- 
tes ces  circonftances  &  ont  dit  que  Ioétoit 
fille  du  Fleuve  Inaque,  que  Jupiter  en  étan 
devenu  amoureux ,  l'avoit  changée  en  vache] 
pour  la  fouftraire  à  la  jaloufie  de  Junon  j 
mais  que  cette  DçefTe  ayant  découvert  l'in- 
trigue, 
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trigue  ,  demanda  cette  vache  à  Jupiter  & 
la  donna  à  garder  à  Argus  qui  avoit  cent 
yeux.  Cependant  Mercure  par  ordre  de 
Jupiter  endormit  Argus  &  lui  coupa  la  tête. 
Junon  pour  recompenfer  fa  fidélité  le  chan- 
gea en  paon  5  Ôc  rendit  furieufe  cette  va- 
che 5  qui  après  avoir  erré  longtems  s'ar- 
rêta enfin  en  Egypte ,  où  Jupiter  lui  re- 
donna fa  première  forme  ,  6c  la  fit  adorer 
fous  le  nom  de  la  Déefle  Ifis. 

On  voit  encore  dans  cette  pièce  un  Ta- 
bleau qui  repréfente  Hercule  faifant  unfa- 
crifice  à  Jupiter  après  (es  viétoires  ;  &  un 
autre  où  font  Hercule  &  Junon.  Ils  font 
de  Coypel  le  père.  Vis-à-vis  le  dernier  il 
y  a  une  Pallas  ayant  une  de  (es  mains  ap- 
puyée fur  un  bouclier. 

On  voit  fur  la  cheminée  Apollon  & 
Thetis>Tableau  qui  a  cinq  pieds  deux  pou- 
ces de  haut ,  fur  quatre  pieds  fept  pouces 
de  large.  Il  eft  de  la  Fofle,  aufli-bienque 
les  deux  qui  font  au  deflus  des  Portes,  dont 
l'un  repréfente  Diane  qui  fe  repofe  aveefes 
Nymphes  au  retour  d'une  chafle  $  &  l'au- 
tre l'infortunée  Clytie  fille  d'Eurynomeîôc 
d'Orchame  Roi  de  Babylone.  Elle  devint 
jaloufe,  parce  que  le  Soleil  aimoit  Lcu- 
cothoé  fa  fœur  ,  &  avertit  fon  Père  de  ce 
commerce.     Ce  bon  Roi  en  fut  fi  irrité 

E  4  qu'il 
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qu'il  fit  enterrer  Leucothoé  toute  vive ,  & 
le  Soleil  ne  put  faire  autre  chofedanscett<w 
occafion  que  de  la  métamorphofer  enarbrm 
qui  porte  l'encens.  La  jaloufe  Glytie  n'er L' 
fut  pas  plus  heureufe  5  elle  fut  changée  er.| 
Tournefol.  Ces  deux  Tableaux  ont  de 
grandes  beautés  ,  &  font  des  meilleurs  de 
la  Fofle.  Le  premier  a  trois  pieds  8c  de-1 
mi  de  haut ,  fur  cinq  pieds  de  large ,  &1 
l'autre  a  aufïï  trois  pieds  &  demi  de  haut  J 
fur  quatre  pieds  &  demi  de  large.  On  aj 
mis  depuis  peu  entre  les  croifées  un  Ta-j 
bleau  ovale  où  l'on  voit  Latone  &  les 
païïâns  de  Lycie.  Il  eft  dans  le  goût  de 
la  Fofle  5  auflî  eft  -  il  de  Marot  l'un  de  fes 
élevés. 

Dans  le  Salon  qui  vient  après  on  voit 
Zephire  &  Flore  dans  un  grand  Tableau 
de  fept  pieds  de  haut5  fur  quatre  pieds  qua- 
tre pouces  de  large.  Il  eft  de  Jouvenet  , 
de  même  que  deux  petits  Tableaux  ovales 
de  deux  pieds  de  diamètre  ,  lefquels  re- 
préfentent  des  enfaqs ,  &  font  fur  les  por- 
tes. 

Quatre  Tableaux  de  Martin ,  de  fept 
pieds  un  pouce  de  haut  chacun  ,  fur  cinq 
pieds  neuf  pouces  de  large.  Ils  repréfen- 
tent  la  vue  de  la  Pièce  d'eau  de  Neptune  5 
celle  du  Çhâtçau  &  de  la  Ville  de  Verfail- 

les* 
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>t«s,  de  deffus  la  Butte  de  Montboron*  la 
uc  de  l'Orangerie  ,  &  celle  des  Ecuries 
«  e  Verfailles. 

Un  petit  Tableau  ovale  dont  Vertum- 
eajta  &  Pomone  font  le  fujet.  Il  eft  de  Ber- 
à  in. 

Au  rez  de  chauffée  de  ce  Salon  il  y  a  un 
ifyetit  bois  délicieux ,  où  pendant  les  plus 
grandes  chaleurs  de  l'Eté  le  Soleil  n'entre 
u'à  peine  5  &  qu'autant  qu'il  le  faut  pour 
!  doucir  la  trop  grande  fraîcheur  de  l'eau  des 
Ifr  igoles  qui  le  découpent. 
m  Ce  Salon  conduit  d'un  côté  à  un  Appar- 
ue sment  qui  eft  à  main  droite.   Dans  la  pre- 
iftiiere  Pièce  il  y  a  trois  Tableaux  peints 
>ar  HoiiafTe.     Celui  qui  eft  fur  la  porte 
oit  ui  communique  au  Salon ,  repréfente  Nar- 
au  ifîe.     C'étoit  un  jeune  homme  fort  ai- 
ia-  aable ,  fils  de  Lyriope  &  du  Fleuve  Ce- 
»hife.     La  Nymphe  Echo  &  plufieurs aut- 
res l'aimèrent   éperduëment,    fans   qu'il 
e-  ut  jamais  le  moindre  retour  pour  elles. 
>r-  Jn  jour  étant  à  la  Chafle  il  fe  vit  dans  une 
fontaine ,  &  fut  fi  charmé  de  fa  beauté  , 
[u'il  mourut  de  l'amour  qu'il  avoit  conçu 
iour  lui-même,  6c  fut  changé  en  une  fleur 
|ui  porte  fon  nom.     Ce  Tableau  a  deux 
)ieds  &  demi  de  haut  5  fur  quatre  pieds 
inq  pouces  de  large. 

Ef  Le 


Il 


74        Description 

Le  fécond  ell:  Cyane  changée  en  Fc 
taine.  C'étoit  une  des  Compagnes  de  Pi 
ferpine.  Pluton  indigné  de  ce  qu'elle  avi 
fait  fon  poffible  pour  empêcher  que  ce  Di 
n'enlevât  cette  Nymphe,  métamorphc 
Cyane  en  Fontaine.  Ce  Tableau  a  fc 
pieds  deux  pouces  de  haut,  fur  quatre  pie 
cinq  pouces  de  large. 

Dans  le  troifiéme  Tableau,  c'eft  Alph 
&  Aretufe.  Cette  dernière  étoit  une  Nyr 
phe  fort  aimable,  le  Fleuve  Alphéel'aya 
vue  pendant  qu'elle  fe  baignoit ,  en  d 
vint  amoureux  ,  &  la  pourfuivit  fi  lor 
tems  qu'ilji'y  avoit  plus  moyen  d'échapj 
à  fes  pourfuites ,  fi  Diane  ne  fût  venue  ; 
fecours.  Mais  cette  Dée(Te  la  couvrit  ^ 
ne  nuë  &  la  changea  en  Fontaine.  Alphi 
rie  pouvoit  gueres  avoir  un  fort  plus  dom 
puifque  des  lors  ils  coulèrent  enfemble,  i 
cela  fans  témoins  &  fous  terre.  Ce  T; 
bleau  a  quatre  pieds  fept  pouces  de  haut 
fur  deux  pieds  dix  pouces  de  large.  Il 
a  encore  dans  cette  même  Pièce  un  T? 
bleau  ovale  dans  lequel  Fontenai  a  repn 
fente  un  Vafe  d'or  orné  de  toute  forte  c 
fleurs. 

Dans  la  Pièce  qui  vient  enfuite  il  y  ai* 
Tableau  aufïï  ovale  qui  repréfente  Zéphit 
&  Flore.    Il  eft  de  Coypel  le  fils ,  & 

qui 
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atre  pieds  quatre  pouces  de  haut,  fur 
>is  pieds  huit  pouces  de  large. 
Vis-à-vis  il  y  en  a  un  autre  de  Boulogne 
'îné ,  où  Ton  voit  Junon  &  Flore.     Il  a 
t  mêmes  dimenfions  que  le  précédent. 
Dans  quatre  Tableaux  qui  font  audeflus 
autant  de  Portes,  Corneille  l'aîné  a  peint 
Matin  ,  le  Midi ,  le  Soir  &  la  Nuit. 
Je  finis  ce  que  j'ai  à  dire  de  cette  Sale 
ïr  un  Tableau  de  Fontenai .  où  l'on  ad- 
'*)  'ire  un  Vale  d'or  orné  de  raifîns. 
I  La  Pièce  qui  fuit  ,  eft  ornée  de  fïx  Ta- 
leaux ,  dont  le  fujet  eft  pris  de  la  Fable 
*|  ''Apollon. 

ré  ;  Dans  celui  qui  eft  fur  la  cheminée,  c'eft 

^  iipollon  couronné  par  la  Victoire,  après 

Ipl  'u'il  eut  tué  le  Serpent  Python.     Il  eft  de 

iofl  jpoypel  le  père ,  &  a  cinq  pieds  dix  pou- 

fes  de  haut ,  fur  trois  pieds  neuf  pouces 

le  large.     Vis-à-vis ,  c'eft  un  Tableau  de 

i  ouvenet  de  pareille  grandeur  où  l'on  voit 

\pollon  fur  fon  Char  ,  lequel  va  fe  retirer 

!kns  le  fein  de  l'Onde.     Thetis  paroîtdans 

'jn  coin  du  Tableau ,  &  femble  pénétrée 

tfe  l'honneur  qu  elle  va  recevoir. 

Sur  chacune  des  Portes  il  y  a  auffi  un 
JfTableau  ,  dans  l'un  defquels  c'eft  Apollon 
qui  garde  les  troupeaux  d'Admete  Roi  de 
TheÏÏalie  ,  ayant  été  banni  du  Ciel  pour 

avoir 
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avoir  tué  les  Cyclopes  qui  forgeoient  Sec 
foudres  de  Jupiter. 

Dans  l'autre  ,  c'eft  Apollon  qui  reç 
(on   carquois  &   ks  flèches  des  mains 
Mercure  qui  les  lui  avoit  volées.  Ces  dei 
Tableaux  font  de  Coypel  le  père  ,  &  01 
trois  pieds  onze  pouces  de  haut ,  fur  dei  Cot 
pieds  dix  pouces  de  large. 

Le  cinquième  repréfente  Apollon  q 
montre  à  joiier  de  la  Lyre  à  Iacinthe  fola' 
mignon.  Ce  Tableau  eft  de  Boulogne  1  ne 
jeune,  &  a  trois  pieds  onze  pouces  de  haut  Au 
ihr  deux  pieds  dix  pouces  de  large. 

Celui  qui  eft  vis-à-vis,  eft  du  mêmePein 
tre.  Le  fujet  eft  la  Sibylle  fille  de  Glau 
que.  C'eft  le  moment  où  Apollon  lui  ac 
corde  de  pouvoir  vivre  autant  d'année* 
qu'elle  tenoit  de  grains  de  fable  dans  feï  ^ 
mains.  Ce  Tableau  eft  de  la  même  gran- 
deur que  le  précèdent. 

Au  rez  de  chauffée  de  cet  Appartement,  K 
eft  le  petit  Parterre  du  Roi.  C  eft  propre-, 
ment  le  dernier  retranchement  de  Flore,  & 
en  quelque  fiifonqu'ony  aille, les  Zephires 
qu'on  y  refpire,  ôt  les  fleurs  qu'on  y  voit, 
perfuadent  aifément  que  le  printems  y  rè- 
gne toujours.  Au  milieu  de  ce  Parterre  il 
y  a  un  Baffin  avec  un  enfant  de  métal  fculp- 
té  par  Tubi, 
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De  cet  Appartement  Ton  revîent  dans 
Salon ,  &  l'on  parcourt  uue  Galerie  ex- 
ornement  ornée  ,où  Ton  voit  quantité  des 
js  belles  vues  du  Château  &  du  petit  Parc 
Verfailles ,  &  quelques-unes  de  celui  de 
:  rianon.  Ces  Tableaux  font  prefquetous 
;  Cottel  :  &  ont  chacun  (îx  pieds  de  haut 
r  quatre  pieds  deux  pouces  de  large.  II 
ji'en  a  un  ou  deux  de  Martin  qui  méritent 

eNie  attention  particulière,  fur  tout  celui 
ti  repréfente  la  Galerie  des  Antiques. 

M  >  Au  bout  de  cette  Galerie  il  y  a  un  autre 
Ion  pour  faire  fymmetrie  avec  celui  dont 
û  parlé.  Au  milieu  de  celui-ci  il  y  a  un 
u  de  Portique ,  &  dans  les  faces  il  y  a 
iflî  quelques  vues  de  Verfailles  ,  peintes 
ir  Allegrain.  Ainlî  on  y  voit  celle  du 
•  arterre  du  Nord  ,  dans  un  Tableau  qui  a 
pt  pieds  deux  pouces  de  haut ,  fur  huit 
îeds  dix  pouces  de  large  $  celle  du  Par- 
;rre  de  Latone  :  Tableau  qui  a  huit  pieds 
:pt  pouces  de  haut,  fur  huit  pieds  dix  pou- 
es  de  large  ->  celle  de  l'Orangerie  de 
rerfailles  y  de  mefures  pareilles. 

Le  Salon  du  Billard  vient  enfuite.  Tous 
s  Tableaux  qu'on  y  voit  font  deHouafTe, 
C  les  fujets  font  pris  de  ce  que  la  Fable  a 
aporté  de  Minerve. 

IDans  le  premier ,  c'eft  la  NaifTancc  de 
Mi* 


78        Description 

Minerve  du  cerveau  de  Jupiter.  Ileftha 
de  quatre  pieds  fept  pouces ,  fur  fîx  pie 
onze  pouces  &  demi  de  large. 

Dans  le  fécond ,  c'eft  Minerve  qui  enft 
gne  aux  Rhodiens  l'Art  de  faire  des  St 
tues. 

Dans  le  troifïéme,  c'eft  Minerve  q 
déguifée  en  vieille ,  va  voir  l'ouvrage  à  /, 
rachné  fille  d'Idmon.  Ces  deux  demie: 
ont  trois  pieds  neuf  pouces  de  haut ,  fi 
fix  pieds  quatre  pouces  &  demi  de  lai  • 

ge. 

Dans  le  quatrième ,  c'eft  Minerve  qi 
change  les  cheveux  de  Medufe  en  Ici 
pens ,  parce  qu'elle  s'étoit  laiflëe  abufèr  pa 
Neptune  dans  le  Temple  de  cette  chaft 
Déefle. 

Dans  le  cinquième  >  c'eft  Minerve  qu  Hi 
donne  fon  Bouclier  à  Pcrfée.  Ces  deir  te 
Tableaux  ont  trois  pieds  un  pouce  d<  ko 
haut)  fur  quatre  pieds  deux  pouces  de  lar  à 
ge. 

Dans  le  fïxiéme,  c'eft  ladifputedeNep  ï, 
tune  &  de  Minerve  >  pour  favoir  qui  de    ' 
deux  donneroit  fon  nom  à  la  Ville  d'Athe 
nés.     Ce  dernier  Tableau  a  quatre  pied 
fept  pouces  de  haut,  fur  fept  pieds  un  po^ 
ce  de  large. 

Le  feptiéme  nous  fait  voir  Minerve  fui 
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•  Farnafle  avec  les  Mufes.  Il  a  quatre 
ds  fept  pouces  de  haut ,  fur  fept  pieds 
>t  pouces  de  large. 

enlILe  huitième  repréfçnte    Minerve  qui 

rugle  Tirefîas.   Jupiter  6c  Junon  étoient 

difpute ,  favoir  qui  de  l'homme  ou  de 

femme  avoit  plus  de  plaifir  en  amour. 

prirent  Tirefîas  pour  Juge  5  parce  qu'il 

crni§Dit  été  l'un  &  l'autre  :  il  dit  que  c'étoit 
femme  ,  &  par  cette  decifion  il  déplut 
lement  à  J  unon  qn'elle  l'aveugla  >  mais 
piter  lui  donna  le  don  de  Prophétie  pour 
confoler.  Ce  Tableau  a  trois  pieds  un 
uce  de  haut,  fur  quatre  pieds  deux  pou- 
de  large. 

Minerve  qui  fait  rafraîchir  les  chevaux 
is  l'Océan  ,    au  retour  d'un  combat. 

^c|]  Minerve  qui  bat  Arachné. 

dei  1  Outre  ces  Tableaux  de  HouafTe  on  y  en 
)lacé  deux  de  Toutin  ,  &  un  de  Boulo- 

lelfic  le  jeune,  qui  représentent  chacun  une 
ufe  ,  &  ont  deux  pieds  huit  pouces  de 

Nefut  5  fur  trois  pieds  trois  pouces  de  lar- 
.  Ces  trois  Tableaux  ne  font  là  qu'en 
:endant  qu'on  y  en  place  trois  autres  de 
ouafle,  dans  le  premier  defquels  fera  Mi- 
*rve  au  milieu  de  trois  enfans  qui  repré- 
nteront  l'Architecture  5  la  Sculpture  & 
Peinture,     Dans  le  fécond ,  on  verra  la 
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So        Description 

Statue  de  Minerve  dans  un  Temple  5  ] 
quelle  les  Rhodiens  adorent  en  reconnoifla 
ce  de  ce  que  cette  Déefle  leur  avoit  app: 
l'Art  de  faire  des  Statues.  Le  troifiéc 
repréfentera  Minerve  qui  trace  furfonBo 
clier  la  tête  de  Medufe. 

Trianon  sur   Bois. 

Au  fortir  de  ce  Salon ,  on  entre  dans  ui 
fuite  de  Pièces  qu'on  apelle  Trianon  f 
bois ,  parce  qu'il  domine  fur  ce  bois  de 
cieux  dont  j'ai  déjaparlé.C'eft  ici  qu'étoie 
les  Appartenons  de  feue  Madame  la  Da' 
phine  &  de  feu  Monfeigneur  le  Dauphii 
&  où  eft  celui  de  S.  A.  R.  Madame 
dans  lefquels  on  voit  plufieurs  Tableaux. 
.  Sur  la  première  Porte  de  Trianon  fur  bo^ 
on  voit  un  Tableau  dans  lequel  Houafle 
peint  un  Rofîïgnol  qui  eft  dans  un  payf 

Les  deux  defleins  des  portes  de  la  pfl 
micre  Pièce  font  de  Paul  Brill.  Le  pr 
mier  repréfente  Orphée  au  milieu  d'i 
grand  nombre  d'animaux ,  charmés  de  j 
douceur  de  fa  Lyre.  Il  eft  haut  de  dai 
pieds  un  pouce ,  fur  trois  pieds  huit  po? 
ces  de  large  Dans  le  fécond  c'eft  Rebec* 
&  un  des  domeftiques  d'Abraham  ,  aupr 
d'un  puits.  Da 
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Dans  la  Pièce  qui  fuit,  il  y  a  quatre 
Deffus-de  portes.  Dans  l'un  c'eft  unPayfa- 
apjjge  où  l'on  voit  S.  Jérôme  à  l'entrée  d'une 
Cabane  &  tenant  un  Crucifix  dans  fes  mains» 
Ce  Tableau  eft  de  Paul  Rriilj  6ç  a  deux 
pieds  trois  pouces  de  haut,  fur  quatre  pieds 
de  large.  Le  fécond  eft  un  Payfage  où  l'on 
voit  des  femmes ,  &  une  Dryade  qui  joue 
du  tambour  de  Bafque.  Les  deux  autres 
(^font  auffi  des  payfages  dont  l'Un  eft  du  GaG* 
^pre  ,  &  l'autre  dans  fa  manière. 

Dans  la  Pièce  qui  vient  enfuite ,  on  trou- 
ai t ve  trois  Tableaux.  Le  premier  repréfente 
aD  {Hypolite  qui  meurt  à  la  vue  d'un  Monftre 
marin  $  il  eft  de  Patel ,  &  a  trois  pieds  de 
haut ,  fur  quatre  pieds  quatre  pouces  de 
eaJ. large.  Dans  le  fécond,  c'eft  Tobie  con- 
^  duit  par  l'Ange.  Il  eft  du  même ,  &  a  les 
303|j . mêmes  dimenfions  que  le  précèdent.  Le 
^troifiéme  eft  de  Martin  ,  c'eft  un  Payfage 

avec  de  l' Architecture. 
y  L  Dans  la  quatrième  Pièce,  il  y  a  quatre 
J  Tableaux  de  Paul  Brill.  Le  premier  eft 
ji  ^n  Payfage  où  l'on  voit  des  payfans  volés 
;  j{  à  l'entrée  d'un  beis.  Dans  celui  qui  eft 
]tk  iv*s"à-vis,  c'eft  une  chafle  de  Cerf,  haut 
•  de  trois  pieds  trois  pouces,  fur  quatre  pieds 
,u  &  demi  de  large.  Dans  le  troilîéme  on 
,vok  la  mer  ÔC  des  bateaux  qu'on  déchar- 
'  aJ  .    Tom.  IL  F  gc. 


Si         Description 

ge.     Le  quatrième  eft  une  autre  chafle  de 

Cerf. 

Dans  la  cinquième ,  il  y  a  quatre  payfa- 
ges  de  Martin.  Dans  la  fîxiéme ,  il  y  en 
a  deux  d'Allegrain ,  6c  un  dans  la  feptié- 
me  ,  qui  eft  du  même. 

Il  ne  refte  plus  qu'à  dire  que  les  dehors 
de  ce  Palais  enchanté  ,  répondent  à  la  pro- 
preté &  à  la  magnificence  du  dedans  5  & 
qu'après  les  Jardins  de  Verfailles  &  de  Mar- 
li  j  rien  au  monde  n'aproche  de  l'arrange- 
ment &  de  la  beauté  de  ceux  de  Trianon. 
Dans  la  faifon  des  fleurs  tout  y  eft  parfu- 
mé 5&  on  n'y  refpire  que  Violettes,  qu'O- 
ranges &  que  Jafmins. 

En  descendant  du  Périftyle  pour  aller 
dans  les  Jardins  5  on  rencontre  d'abord  le 
Parterre  haut  qui  eft  orné  de  deux  Bafîîns5 
au  milieu  de  chacun  defquels  il  y  a  deux 
Groupes  d'enfans5  de  métal  doré5  qui  font 
de  Girardon. 

Dans  le  Parterre  qu'on  trouve  enfuite  i 
il  y  a  un  Baffin  oétogonc  orné  d'une  bordu- 
re de  marbre  de  Languedoc  ,  &  au  milieu 
c'eft  un  enfant  entouré  de  raifîns  $  le  tout 
eft  de  métal  5  &  de  l'ouvrage  de  Gafpard 
de  Marfî.  Les  quatre  Vafes  de  marbre 
blanc  qui  ornent  auffî  ce  Parterre  font  de 
Jouvenet ,  François  ,  Mazeline  ,  &  Fla- 
men.  En 
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En  allant  au  Jardin  des  Maroniers,  cefl- 
â-dire,  en  tournant  à  droite  en  defcendanr, 
on  trouve  à  gauche  un  quarré  d'eau ,  au 
milieu  duquel  on  voit  un  petit  Satyre  qui 
joue  avec  une  Panthère  \  il  eft  de  Gafpard 
de  Marfi. 

Entre  ce  quarré  d'eau  &  le  Jardin  des 
Maroniers ,  eft  l'allée  de  la  Cafcade ,  ainfî 
nommée  parce  qu'à  un  de  fes  bouts ,  on  a 
bâti  un  buffet  d'Archite&ure  incrufté  de 
marbre  de  Languedoc  &  de  marbre  blanc 
&  orné  de  plufieurs  figures  de  métal  doré 
qui  jettent  de  l'eau  ,  laquelle  en  tombant 
dans  les  Baflîns  forme  des  napes  fort  belles. 
La  fculpture  de  cette  Cafcade  eft  de  Van- 
cleve ,  Maziere  ,  Granier  ,  Poirier  ,  Le 
Lorrain  ,  Le  Moine  ,  Hardi ,  &  La  Pier- 
re. 

Avant  que  de  parier  du  Jardin  des  Ma- 
roniers ,  il  faut  dire  un  mot  des  Baffins 
qui  ornent  le  Bois  des  Sources.  Au  haut 
il  y  en  a  un  de  figure  irreguliere  ,  au  mi- 
lieu duquel  il  y  a  un  enfant  qui  femble  fe 
mirer  dans  l'eau  $  il  eft  de  Girardon.  Tout 
auprès  du  jeu  de  l'Anneau  tournant ,  on 
en  voit  un  autre  aufîi  de  figure  irreguliere, 
orné  de  marbre  de  Languedoc  &  d'Archi- 
teéture  de  treillage.  Au  milieu  de  ceBaf- 
fin,  il  y  a  un  enfant  qui  admire  le  jet  d'eau, 
&  eft  de  Girardon.  F  z  Le 
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Le  Jardin  des  Maronîers  efl:  un  grand 
Parterre  à  -companimeus  de  gazon  5  orné 
de  plufieurs  Baflins  &  Statues.  Le  prin- 
cipal efl:  vis-à-vis  Trianon  fur  bois.  C'efî 
un  quarré  long  bordé  de  marbre  de  Lan- 
guedoc 5  dont  les  extrémités  font  ovales  5 
&  forment  quatre  petits  angles  oùk  l'on  a 
placé  autant  de  Vafes  de  marbre  blanc  qui 
font  de  Mazeline.  On  a  mis  au  milieu  de 
ce  Baflîn  un  petit  Satire,  entouré  de  Pam- 
pres de  vigne  5  qui  joue  avec  une  Panthè- 
re. Ce  petit  Groupe  efl;  de  Gafpard  de 
Marfi. 

C'efl:  dans  ce  Parterre  qu'on  voit  un  par- 
faitement beau  Groupe  de  marbre  blanc 
oui  repréfente  Laocoon  Se  fes  enfans.  Il 
ctoit  fils  de  Priam  &  d'Hecube,  &  Prêtre 
d'Apollon  Thymbréen  à  Troyes ,  &  fi  les 
Troyens  avoient  fuivi  fes  confeils ,  ils  n'au- 
roient  jamais  reçu  dans  leur  Ville  le  Che- 
val de  bois  que  les  Grecs  avoient  confacré 
à  Minerve  ,  8c  contre  lequel  Laocoon  ofa 
lancer  un  dard  ,  &  ce  fut  pour  le  punir  de 
fa  hardiefle  qu'Apollon  envoya  deux  Ser- 
pens  qui  le  firent  mourir  ,  ainfi  que  Ethro 
&  Melanthus  fes  deux  fils.  Servius  ajoute 
que  Laocoon  s'attira  la  haine  d'Apollon 
pour  avoir  connu  fa  femme  Antiope  devant 
le  fimulacre  de  ce  Dieu.    Ce  Groupe  a 

été 
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éré  fait  par  Baptifte  Tubi  d'après  l'antique. 
On  y  voit  encore  une  Statue  de  Marbre  qui 
repréfente  Apollon  ,  elle  elt  de  Dominique 
le  Févre. 

Au  haut  de  ce  Parterre  5  &  à  gauche 
du  Groupe  de  Laocoon  il  y  a  un  Bafïîn  a- 
vec  un  jet  d'eau  &  deux  enfans  de  métal 
au  milieu,  qui  font  de  Baptifte  Tubi. 

Au  deflus  de  ce  Baffin  on  trouve  dans  la 
charmille  une  Sale  qu'on  appelle  la  grande 
Sale  ronde  ,  où  Ton  voit  fix  Statues  de 
marbre  blanc,  pofées  fur  des  pieds d'eftaux 
de  marbre  de  Languedoc.  Ce  font  Sile^- 
ne ,  ftatuë  antique  ,  qui  étoit  auparavant 
dans  la  Galerie  des  Antiques  à  Verfail- 
les. 

Ariftée,  il  étoit  fils  d'Apollon  8c  de 
Cyrene,  il  aima  fort  paffionement  Euri- 
dice  ,  &  la  preflbit  fi  vivement ,  que  pour 
fe  dérober  à  fa  paffion  elle  prit  la  fuite  & 
courut  avec  fi  peu  d'attention  ,  qu'elle  fut 
piquée  au  talon  par  un  ferpent  qu'elle  ve- 
noit  de  fouler.  Les  Nymphes  furent  û 
fâchées  contre  Ariftée,  qu'elles  firent  mou^ 
rir  fes  Abeilles  qu'il  cheriflbit  fort.  Mais 
l'Oracle  l'aflura  qu'en  facrifiant  quelques 
Taureaux  il  les  recouvreroit  •,  &  en  effet 
peu  de  tems  après  on  les  fit  revivre  expref-; 
fément  pour  les  lui  rendre,  Ceite  Statue 
F  5  eft 
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DESCRIPTION. 


DU  CHATEAU 

DE  MARLY. 

A  r  l  y  eft  fi  proche  de  Verfail- 
les  que  la  Defcription  de  ce  Palais 
entre   très-naturellement  dans  le 
Plan  que  je  me  fuis  fait. 
Ce   Château  eft  renfermé  dans  un  Parc 
ui  tient  à  celui  de  Verfailles. 
Une  Cour  ronde  où  font  les  Corps  de 
lardes ,  &  où  aboutiflent  les  Cours  def- 
nées  pour  les  Ecuries  &  les  Remifes  5  fe 
j>réfente  d'abord.     Les  Grilles  en  font  en- 
tretenues par  deux  pilliers  de  pierre  qui 
ont  ornés  chacun  d'un  vafe  de  même,  par 
ouvenet. 

De  cette  Cour  on  va  au  Château  par  une 

Wenuë  d  e  cent  quinze  toifcs  de  long ,  en- 

F  f  viron- 
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vironnée  de  terrafles  bordées  d'arbres.  . 
bout  de  l'avenue  on  trouve  Pavant-cour 
parée  du  Jardin  par  une  grille  dont  les  j 
liers  qui  font  aux  extrémitez ,  font  parc 
lement  ornés  de  Vafes  de  pierre ,  faits  ] 
Couftous.  Dans  cette  avant-cour  il  y  a  de 
Pavillons.  Dans  l'un  eft  la  Chapelle  c 
corée  au  dedans  de  pilaftres  d'ordre  C 
rinthien  3  &  dans  l'autre  on  trouve  la  Si 
des  Gardes  au  rez  de  chauffée,  &leslogifa 
mens  qui  font  au  deffus  fervent  à  loger  pi 
fleurs  Officiers  de  diftinétion. 

Vis-à-vis  ces  deux  Pavillons ,  il  y  en 
deux  autres  de  pareille  ftruéture ,  qui  fo 
joints  par  un  mur  fur  lequel  il  y  a  une  pei 
pective  qui  fait  un  très-bel  effet»  Elle  e 
de  Rouffeau.  Ces  deux  derniers  Pavilloi 
fervent  à  loger  de  grands  Seigneurs.  Sa: 
le  corps  du  Château  qui  eft  au  milieu ,  c 
verroit  d'un  coup  d  ceil  ces  quatre  Pavi 
Ions. 

Le  Château  confîfte  proprement  en  tu  ,f 
grand  Pavillon  ifolé  qui  en  eft  comme  \ 
corps ,   &  douze  autres  moins  grans  qt 
font  feparés  &  diftribués ,  fix  d'un  coté  l; 
iîx  de  l'autre. 

Le  grand  Pavillon  a  vingt  &  une  toifd 
en  tout  fens.  La  décoration  extérieure  ei 
de  peinture  à  fraifque  j  elle  confifte  en  Pi 
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tes  d'ordre  Corinthien,   en  Trophées 

en  Devifes  qu'on  a  mis  entre  les  croifées 

l'étage  qui  eft  au  rez  de  chauffée. 

Dans  chaque  face ,  il  y  a  un  avant-corps 

îî  de  Peinture  à  fraifque ,  couronné  par 

véritable  fronton ,  dont  la  fculptureeft 

Jouvenet  &  Mazeline. 

Outre  les  Perrons  à  pans  qui  font  dans 

!  angles,  &  qui  font  ornés  de  groupes 

H:nfans,  il  y  a  encore  dans  les  quatrefaces 

încipales  quatre  Perrons,  fur  chacun  def- 

els  il  y  a  deux  Sphinx.      Ces  groupes 

mfans  &  ces  Sphinx  ont  été  fculptés  par 

ouftous  &  Lefpingola.     Sur  les  Perrons 

i  font  du  côté  de  la  Chapelle  &  du  côté 

5  Offices ,  on  a  mis  les  quatre  Caflblet- 

;  de  métal  qui  étoient  à  la  Sale  du  Bal. 

Ces  Perrons  conduifent  à  des  Veftibu- 

>  qui  feparent  les  grands  appartemens. 

De  ces  Veftibules  on  entre  par  quatre 

>rtes  dans  un  parfaitement  beau  Salon 

:  figure  oétogone,dont  quatre  cheminées 

nées  de  glaces  remplifTentles  petits  pans. 

Ce   Salon   eft  orné  de   feize  pilaftres 

ordre  ionique  couronné  de  fon  entable- 

lent. 

Au  deflus  eft  un  Attique  décoré  par  des 
Cariatides  en  Termes ,  qui  repréfentent  les 
uatre  Saifons ,   &  foutiennent  de  leurs 

mains 
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mains  une  corniche  architravée  qu'elles poi 
ten.c  for  leur  tête  ,  Se  qui  leur  lert  d'ent; 
blemenr. 

Ce  Salon  n'eft  pas  feulement  éclairé  p^bmi 
quatre  croifées  qui  font  dans  Pattique ,  l  * 
au  bas  defquelles  font  quatre  Balcons  don 
foûtenus  par  des  Aigles  ,   il  Peft  encor 
par  quatre  autres  fenêtres  ovales,  avec  de 
guirlandes  de  fleurs  portées  par  de  petii  ipe- 
Atnours.  Tous  ces  ornemens  font  de  Hu 
trel ,  Vanclevc  &  Couftous.    Dans  les  pe  nie 
tits  pans  de  Pattique  ,  au  deflus  de  chaqu 
cheminée,  il  y  a  un  Tableau  qui  repréfen 
te  une  des  quatre  faifons.     Celui  qui  repré 
fente  PAutonne ,  eft  de  la  Fofle.     L'Hy 
ver,  de  Jouvenet.     Il  eft  tout  à  fait  dankk; 
la  manière  de  ce  Peintre.     L'on  y  voie  de 
traits  hardis ,  une  grande  imagination ,  6 
beaucoup  de  correction  pourledeflein.  Li 
Printems  eft  de  Coypel  le  fils  $  &  l'Eté*  ré, 
de  Boulogne  le  jeune. 

Pour  revenir  aux  Veftibuîes  ,  ils  fon 
plus  longs,  que  larges,  &  ornés  chacujldf 
de  deux  grands  Tableaux  de  Vandermeulerj 
ou  de  quelqu'un  de  fes  difciples.  Ils  repré 
fentent  ou  des  fiéges  que  Sa  Majesté 
a  faits  ,  ou  des  Villes  qu'Elle  a  prifes.  Hfl 
ont  ordinairement  fept  pieds  de  haut ,  fu 
dix  pieds  deux  pouces  de  large. 
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ÉÎaris  le  Veftibule  qui  eft  du  côté  de  la 

■.pelle,  c'eft  la  prife  de  Luxembourg, 

il  Maréchal  de  Créqui  eft  fur  un  cheval 

fie   moucheté  3   il   tient  un  Bâton  de 

|imandement ,  6c  montre  des  batteries 

î  Officier  habillé  de  rouge ,  monté  fur 

heval  blanc. 

uxembourg.     Il  y  a  un  homme  un 

ou  en   terre  ,   &   derrière  un  cheval 

e-de-lait ,  &  cinq  autres  chevaux  au- 

s.   Ces  deux  Tableaux  font  de  Vander* 

ulen. 

ans  le  Veftibule  qui  fait  face  à  lagran- 
allée  du  Jardin  ,  on  voit  Maftrick.  Le 
)i  eft  fur  le  devant  de  ce  Tableau,  mon- 
fur  un  cheval  blanc ,  &  parlant  à  un 
îîcier  3  dans  un  coin  il  y  a  un  Page  qui 
bote  3  par  Vandermeulen.  Gravé  par 
obert  Bonnart. 

Cambrai.  Le  Roi  eft  fur  un  cheval  ti- 
é ,  &  derrière  paroît  fon  Camp.  Par  le 
ême  Peintre. 

Dans  celui  qui  eft  du  côté  des  Cuifines 
des  Offices ,  il  y  a 

Tournai.  Sur  le  devant  de  ce  Tableau 
a  voit  un  Fourgon  &  un  CarofTe  auprès, 
es  Soldats  qui  jouent  aux  cartes  3,6c  dans 
coin  un  Moine  qui  lit  dans  un  livre  ÔC 
ft  affis  près  d'une  tente.  Gravé  par  Ni- 
olas  Cochin.  Oude- 
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Oudenarde.    L'on  voit  dans  ce  Tabl 
le  R  o  i  &  Monfïeur  de  Turenne  à  c( 
val ,  &c.     Ces  deux  font  de  Vanderm 
len.    Ce  Tableau  a  été  gravé,  mais 
gnore  le  nom  du  Graveur. 

Dans  celui  qui  eft  vis-à-vis  la  Rivia 
on  trouve  -Valenciences.     Le  R  o  i 
fur  un  cheval  ifabelle ,  &  montre  Ces  G 
des  du  Corps  qui  font  plus  éloignés. 

Douai.  Sur  le  devant  on  voit  un  éq 
page  aux  livrées  du  R  o  i  &  deux  ho 
mes  qui  déchargent  un  balot  de  deflus 
cheval  qui  eft  tombé*  L'un  &  l'autre < 
été  peints  par  Vandermeulen. 

Dans  l' Anti-chambre  de  PApparteme 
de  Sa  Majesté',  on  voit  les  1 
bleaux  fuivants. 

Narden.     Sur  le  devant  il  y  a  un  gra.i 
arbre,  &  des  Cavaliers  dans  un  défilé 
efl:  haut  de  cinq  pieds  quatre  pouces ,  i  i 
cinq  pieds  Sç  demi  de  large ,  par  le  irir 
me. 

Loo  &  Utreçht. 

Dans  la  Chambre  du  Roi,  c'eft  Yprir 
Sur  le  devant  il  y  ^  des  équipages  qui  i\ 
rivent.  Ce  Tableau  eft  haut  de  cinq  pie 
huit  pouces  ,  fuir  cinq  pieds  quatre  pouc 
de  large.     Par  Vandermeulen. 

Condé.  Sur  le  devant ,  un  homme  da 
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ufflet  &  des  Cavaliers  qui  fuivent.    Il 
mêmes  dimenfîons  que  le  précédent , 
ru  même  Peintre, 

)ans  le  Cabinet.  Salins.  Sur  le  de- 
du  Tableau,  un  Hermite  &  deux 
nmes  qui  tiennent  deux  Mulets  chargés, 
ft  haut  de  cinq  pieds  fept  pouces ,  fur 
q  pieds  trois  pouces  de  large.  Par  Van- 
imeulen. 

foux.  Sur  le  devant  il  y  a  des  Palfre- 
rs  qui  tiennent  trois  chevaux  5  &  dans 
effi  ointain,  de  grandes  montagnes.  Ileit 
de  cinq  pieds  neuf  pouces  5  fur  cinq 
3s  trois  pouces  de  large.  Par  le  mê- 
,  &  gravé  par  Antoine  &  François  Bau- 
iin. 

)ans  l'Apartement  de  Madame  on  y 
dans  la  Chambre,  Rées  ,  Ville  du 
ché  de  Cléves ,  fur  le  Rhin.  Elle  fut 
fe  par  les  François  en  i6jz. 
le'i  Orfoi ,  aufli  fur  le  Rhin  ,  par  Martin 
né. 

Dans  le  Cabinet ,  ce  font  Wefel  &  le 
rt  de  Schenk  5  par  Martin  l'aîné. 
ni  Dans  l'Appartement  de  Madame  la 
îcheffe  de  Berri ,  on  y  voit  dans  la  Cham- 
ps :  Doiiai. 
Deux  autres  Tableaux  où  fontrepréfen- 
t:,  Zutphen  ôc  Rhinberg.     Par  Martin 
1  jeune.  Dans 
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Dans  le  Cabinet  : 

Luxembourg.     Par  Vandermeulen. 
Elburkg.     Par  Martin  le  jeune. 

Dans  la  Chambre  de  Monseignei 
le  Duc  de  Berri  : 

Deux  Tableaux  où  font ,  Culemboi 
&  Santen.     Par  Martin  le  jeune. 

Dans  le  Cabinet.  Deventer  6c  Santé 
par  Martin  le  jeune. 

Dans  le  quatrième  Appartement.  D; 
l'Antichambre  de  MadamedeMai 
tenon,  l'on  voit  Aire  &  Duefbour 
par  Martin  l'aîné.  Dans  le  Cabinet,  c' 
Grey  &  Fribourg  y  par  Vandermeulen, 

On  monte  dans T Appartement  de  Mo 

SEIGNEUR     LE     DUC     d'OrLEAN 

qui  eft  au  deflus  ,  par  deux  efcaliers.    C 
Appartement  eft  orné  auffi  magnifiqueme  m 
qu'il  le  doit  être,  6c  eft  environné  de  p]  jf0| 
fieurs  petits  Appartenons  qu'on  ne  don 
qu'à  des  perfonnes  du  premier  rang.  Te 
ces  Appartenons  font  ornés  de  Tablea 
qui  ont  environ  quatre  pieds  deux  pouc 
de  haut,  fur  deux  pieds  deux  pouces 
large ,  &  repréfentent  des  enfans ,  des  ôeu 
&  des  fruits.     Ils  ont  été  peints  par  E 
jnoifelet,  Huîiot,  Huart,  &  Fontena 
Les  autres   Pavillons   ne  font  ni  at 
grands ,  ni  auffi  magnifiquement  ornés  e} 
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elui  que  je  viens  de  décrire.  Il  faut  feu- 
ment  remarquer  que  le  17.  de  Juin  de 
an  1704.  on  a  placé  dans  les  deux  der- 
iers  en  allant  vers  l'Abreuvoir  5  les  deux 
imeux  Globes  qui  ont  été  inventés  & 
Dnftruitspar  le  P.  Coronelli,  &  confacrés 
il  Roi  par  Monfieur  le  Cardinal  d9E- 
'ées.  Ils  ont  onze  pouces  &  fix  lignes 
e  diamettre  -y  c'eft-à-dire  ,  trente-quatre 
ieds  fix  pouces  ôc  quelques  lignes  de  cir- 
Dnférence.  Cet  Ouvrage  n'a  dû  être 
*gardé  comme  parfait  que  depuis  que 
iutterfield  a  conftruit  de  grands  cercles 
e  bronze,  de  plus  de  treize  pieds  de  dia- 
îetre  5  ce  font  les  horizons  &  les  méri- 
iens. 

Les  Infcriptions  qui  fervent  de  dédicace 
ont  gravées  fur  des  lames  de  cuivre  doré, 
C  font  également  honneur  à  l'Efprit  &  au 
^œur  de  M.  le  Cardinal  d'Etrées. 


Voici  celle  du  Globe  Celefte. 


4    V  Augujle   Majeflé   de    Louis   le 

Grand   l'invincible ,  l'heureux , 

le  Sage ,  le  Conquérant  ; 

César  Cardinal  d'Etre'es, 

4  confacrê  ce  Globe  Celefie  -y    ou  toutes  les 

Etoiles  du  Firmament  &  les  Planètes 

Tom.  IL  G  font 
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font  placées  5  au  lieu  même  ou  elles  et  on 
à  la  Naijfance  de  ce  glorieux  Monarque  $) 

afin  de  conformer  à  V éternité  une  Image 
de  cette   heureufe   difpofition  5  fous] 

laquelle  la  France  a  reçu  le  plus  grand  pt^ 
que  le  Ciel  ait  jamais  fait  à  la  terre. 


M, 


DC 


LXXXIII 


Voici  PInfcription  du  Globe 
Terreftre. 

A  VAugufie    Majeflé  de    L  o  u  i  s    l 
Grand,  Tinvicible3  f  heureux ,  le 

Sage^  le  Conquérant  $ 
CesAr  Cardinal  d'Etre'e 

A  confacré  ce  Globe  terreftre ,  pour  re\ 
un  continuel  hommage  à  fa  gloire  £5? 

fes  héroïques  vertus ,   en  montrant  Us 
ou  mille  grandes  allions  ont  été  exécuté t 

&f  par  lui  -  même  ,  £5?  par  fis  ordres 
Vétonnement  de  tant  de  Nations  qu'il 

auroit  pu  foumettre  à  fin  Empire  , 
modération  n'eût  arrêté  le  cours  de  fei 

Conquêtes*)  &  prefcrit  des  bornes  à  fa  val 
plus  grande  encore  que  fa  Fortune. 

M.      DC,      LXXXIII. 

Au  refte  tous  ces  Pavillons  font  joiî 

les  uns  aux  autres  par  des  berceaux  qui 

voi 


Çfleùâ  et£Pe7~svecti?*e   du  C&âêeau,  de  ^tta?~/i<  du  ccté  des    fardins 
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vont  terminer  à  deux  petits  pavillons  de 
treillage  qui  font  derrière  le  Château.  C'eft 
là  où  Ton  voit  cette  Cafcade  la  plus  belle 
qu'on  voye.  C'eft  proprement  une  ri- 
vière ,  qui  en  tombant  de  fort  haut  forme 
des  napes  fort  larges  &  d'une  beauté  que 
rien  n'égale  en  ce  genre-là. 

Au  bas  de  cette  Cafcade  il  y  a  plufîeurà 
Baffins  coloriés  en  bronze  $  foutenus  par 
des  Tritons  de  même,  ôc  plufieurs  Grou- 
pes qui  ont  été  fculptés  par  différents 
Sculpteurs.  Les  deux  premiers,  où  l'on 
voit  le  triomphe  de  Neptune  &  celui 
d'Amphitrite ,  font  de  Coyzevox.  Un 
peu  plus  bas ,  il  y  a  deux  Dragons  aîlez 
aufîî  coloriés  en  bronze  ,  de  même  que 
deux  Groupes  d'enfans  qui  en  font  pro* 
che. 

Prefque  au  milieu  du  Parterre  qui  effe 
entre  la  rivière  &  le  grand  Pavillon,  il  y 
avoit  un  grand  Baflîn  en  demi  lune  de 
trente-fept  toifes  de  large,  fur  vingt-deux 
de  long.  Les  effets  d'eau  en  étoient  ad- 
mirables, &  faifoient  de  cette  pièce  une 
des  plus  belles  de  Marîy.  Il  n'en  refte 
plus  rien  que  la  tablette  ,  où  l'on  a  fait 
:<  efcaliers  &  fur  laquelle  on  voit  des 
Vafes  qui  ont  été  fculptés  par  Dedieu, 
Slods ,  Barrois  Se  Flamen  ,   &  plufieurs 

G  z  Grou- 
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Groupes  de  marbre  blanc.     Les  deux  pre- 
miers  repréfentent 

Deux  ChafTeurs ,  dont  l'un  tuë  un  San 
glier  ^  &:  l'autre  un  Cerf.     Us  font  de§ui  c 
Couftous  &  ont  été  pofés  en  1706. 

Les  trois  qui  font  du  côté  de  la  Cha- 
pelle repréfentent  Flore  qui  eft  dans  la  ïk\ 
même  attitude,  &  un  Berger  qui  joiïe  de 
la  flûte  ôc  auprès  de  lui  un  petit  Satyre 
Ces  Groupes  font  de  Coyzevox. 

Les  trois  du  côté  des  Offices  font  Ado-lollc 
nis  qui  fe  repofe  &  tient  un  dard.  Venus  )ans 
eft  vis-à-vis ,  tient  un  carquois  rempli  de  luçuc 
flèches  &  a  auprès  d'elle  un  petit  Amoui  ne,  i 
qui  tient  un  Arc.  Une  Nymphe  qui  fe  En  us 
repofe  5  &  a  un  Oifeau  fur  fa  main.  Ce*  b{ 
trois  font  de  Couftous.  Mb 

Quant  aux  huit  Vafes  qui  font  diftri-  ie qui 
bues  dans  le  Parterre ,  ils  font  de  Ber-  Wra 
tin.  Dan 

L'on  revient  au  grand  Pavillon ,  au)  ]ifon 
cotez  duquel  il  y  a  des  Sales  d'ormes  &  de  iorn 
charmille.  ^1 

Dans  la  première  Sale  qu'on  trouve  i  irpe< 
main  droite  en  defeendant  ,  on  voit  ui  inte  qt 
Baflin  revêtu  de  carreaux  de  porcelaine, 
autour  duquel  règne  une  Baluftrade  de  fei 
doré.    On  l'appelle  le  Baflîn  des  Carpes 
parce  qu'on  en  voit  plufîeurs  dans  l'eai 

qu'i 
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qu'il  contient.  Au  milieu  de  ce  Baflîn  on 
yoit  fur  un  pied  deftal  fort  orné,  une  Sta- 
:uë  de  marbre  qui  repréfente  Hipomenes 
qui  court  5  &  tient  ces  pommes  d'or  que 
Chenus  lui  avoit  données  ,  dont  l'une  Jui 
îalit  vaincre  à  la  courfe  Attalante  fille  de 
1  khenée.  Elle  eft  de  Couftous  le  jeune. 
de  Dans  la  Sale  verte  qui  vient  enfuite,  il 
tc  , r  a  un  Baflin  femblable,  au  milieu  duquel 
>n  voit  fur  un  pied-d'eftal  une  Statue  d' A- 
io  ■  >olion  fculptée  par  Couftous  le  jeune, 
m  i  )ans  celle  d'après  il  y  un  Baflîn  à  la  tête 
à  :uquel  on  voit  une  autre  Statue  de  mar- 
)ûi  »re,  appuyée  fur  une  Urne,  de  laquelle 
(s  3rt  une  rivière.  Cette  figure  eft  une  des 
1  lus  gracieufes  qu'on  puifle  voir,  &  rien 
'eft  mieux  jette  que  le  bout  de  la  drape- 
Iri  ie  qui  eft  fur  l'Urne.  Cette  Statue  eft  de 
ta  ouvrage  de  Poirier. 

Dans  la  première  Sale  verte,  des  deux 
m:  ui  font  à  main  gauche,  on  trouve  un  Baf- 
an  orné  de  même  que  le  précèdent,  avec 
"quel  il  fait  fymmetrie.  On  y  voit  auffi  des 
e  harpes  5  6c  au  milieu  une  Statué  d'Atta- 
u  inte  qui  eft  également  légère  &  gracieu- 
oc  î.  Elle  fut  fculptée  en  1704.  par  le  Pau- 
ft  rc. 

3CJ  Dans  la  Sale  qui  eft  au  deflbns  on  voit 
es  n  Baflin  orné  de  même  que  celui  avec 
|û' :  G  3  qui 
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qui  il  fait  fymmetrie,  &  fur  le  pied  d'efta 
qui  cft  au  milieu  eft  Daphné  qui  court 
pour  fe  dérober  aux  pourfuites  d'Apol- 
lon. Cette  Statue  eft  de  Couftous  l'ai- 
r>é? 

Dans  la  Sale  qui  vient  enfuite  il  y  a ,  de 
même  que  dans  celle  qui  eft  vis-à-vis,  & 
dont  j'^i  déjà  parlé,  un  Baffin,  à  la  tête 
duquel  on  voit  une  Statue  de  Venus  qui  s 
été  fculptée  par  Prou. 

En  face  du  grand  Pavillon  il  y  a  un  Par- 
terre orné  de  huit  Vafes  de  marbre  blanc 
travaillés  par  Bertin. 

On  eft  ici  enchanté  par  l'étendue  de  h 
vue,  par  la  quantité  &  par  la  varie 
té  des  objets  que  Ton  découvre.  C'efl 
un  paifage  qui  avec  tous  les  embelliflemenn 
&  toutes  les  beautés  que  la  peinture  la  pluu 
ingénieufe  peut  donner,  a  encore  une  for< 
ce,  une  vérité  ,  &  un  arrangement,  qui] 
ne  peut  venir  que  de  la  nature  elle-mê^ 
me. 

Sur  la  tablette  du  Perron  par  lequel  oti  »t 
defeend  dans  un  autre  Parterre, il  y  a  deu3i 
beaux  Groupes  de  figures  de  métal  colofi 
ries  en  bronze,  l'un  repréfente  deux  ber< 
gers  &  l'autre  deux  bergères.  Jls  font  dé 
Couftous  l'aîné. 

E>ans  te  fécond  Parterre  on  remarque  I 
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\i  quatre  Statues  de  marbre  blanc.  Les  deux 
couii  qu'on  voit  à  main  droite:  C'eft  Bacchus, 
h  copié  à  Florence,  d'après  Michel- Ange, 
si  par  Fog,  &  un  Narciflè  bas  antique.    Les 
deux  qu'on  trouve  à  gauche  ,  font  :  Un 
a,d  Faune  copié  à  l'Académie  de  Rome  d'à* 
L~rès  l'antique,  par  Hutrel,  6c  une  Bâc- 
hante. 

Fontaine   des   qv a  t  r  e 
Gerbes. 


Au  milieu  du  Parterre  qui  fuit,  il  y  a  un 
brt  beau  Baflîn  avec  plufieurs  jets.  On 
'apelie  la  Fontaine  des  quatre  gerbes.  On 
Foit  ici,  de  même  qu'en  plufieurs  autres 

befwdroits  de  ce  Parc  ,   plufieurs  Vafes  de 

y,  nétal  coloriés  en  bronze. 
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Grande  Pièce  d'Eau. 


Après  la  Fontaine  des  quatre  Gerbes, 
jelfllm  trouve  une  grande  Pièce  d'eau  entourée 
;(jeo  Vallées  Se  de  glacis  de  gazon. 
c0|,  1  Après  cette  Pièce  d'eau  en  defcendant 
çto  toujours ,  l'on  trouve  deux  Baffins  ornés 
je  rocaille ,  &  de  quatre  Groupes  de 
narbre  blanc  qui  repréfentent  des  Rivières 
5c  des  Nymphes.     La  Seine  ôc  la  Marne, 
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par  Couftous.  Le  fécond ,  la  Loire  &  Loi 
rette,  parVancleve.  Le  troifiéme  6c  qua 
triéme  ,  des  Nymphes ,  par  Flamen  & 
Hutrel. 

L'eau  de  ces  deux  B?iîîns  forme  des  na 
pes  qui  tombent  à  plufieurs  chûtes  dan 
une  pièce  d'eau  qui  eft  au  deflbus. 

Avant  que  d'arriver  à  la  Baluftrade  qu 
termine  ce  magnifique  Jardin ,  l'on  def 
cend  par  deux  eicahers  5  fur  lefquels  01 
voit  quatre  Vafes  de  marbre  blanc,  fait  mi 
par  Mazeline  -y  &  aux  extrémités  de  lii 
Baluftrade  ,  il  y  a  deux  chevaux  ailés  d< 
marbre  blanc ,  qui  portent  les  deux  re- 
nommées 5  qui  fous  le  règne  de  Louii 
le  Grand,  ont  fi  fouvent  annoncé  ï 
l'Europe  J^s  fureurs  de  la  guerre  &  la 
douceurs  de  la  Paix.  Ces  deux  Groupe* 
ont  été  fculptés  par  Coyzevox. 

Il  faut  préfentement  revenir  aux  deus 
Bofquets  qui  font  aux  côtés  de  cette  gran- 
de allée  y  &  les  reprendre  aux  Sales  dé 
verdure  ornées  de  Bulles,  où  nous  les  avonà 
quittés. 

A  droite  en  defcendant,  immédiatement 
après  le  fécond  Cabinet ,  on  en  trouve  un 
autre  5  au  milieu  duquel  on  voit  un  par* 
faitement  beau  jeu  de  Portique  de  mar- 
bre   blanc ,    fort    proprement    travaillé 

par 
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^Lolar  Defchamps ,   Marbrier  de    Sa    Ma- 
^ufj&é. 

Dans  les  deux  qui  viennent  enfuite,  on 
Dit  un  Jupiter  antique,  &  un  Mercure 
'après  l'antique  qui  elt  à  la  Vigne  Ludo- 
iflo. 

Une  Mufe  qui  tient  un  rouleau  de  pa- 
deJier ,  &  une  Julie  fille  d'Augufte  \seuvede 
n  de  kl.  Vipfanius  Agrippa,  &  mariée  en  fe- 
ek  o  Dndes  noces  à  Tibère.  Cette  Statue  eft 
,  fai  atique  &  d'une  grande  beauté,  la  drape- 
de  ie  fur  tout  eft  parfaitement  bien  jettée,& 
fôd  'eft  point  maniérée  ,  comme  font  celles 
x  re  e  beaucoup  d'Antiques. 
oui  l 
ince  i         I.     Sale    Verte. 

oupi  !  La  Sale  verte  qui  eft  à  main  droite  & 
jans  le  fécond  Parterre  eft  ornée  de  plu- 
deu  :eurs  Statues. 

gni    On  y  voit  une  petite  Diane  antique  qui 
lesô  ;toit  autrefois  à  Vincennes. 
aVoi  1  Une  Fauftine,  antique. 

Un  Groupe  de  deux  hommes  qui  lut- 
(^nt  ,  copié  d'après  l'antique  qui  eft  à 
eu|lorence  dans  le  Palais  du  Grand  Duc, par 
njivlaniére. 

Une  Venus ,  copiée  d'après  celle  de 
viedicis.    Par  Coyzevox. 
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Un  jeune  Sacrificateur  qui  a  à  (es  pieJDaos 
tme  Urne  fervant  aux  facrifices  ,  copi 
d'après  l'antique. 

Cette  Sale  eft  vis-à-vis  une  Allée  foi 
longue  qu'on  appelle  l'Allée  des  Boules  ipéj 
laquelle  eft  vis-à-vis  une  autre  qui  port  1  du 
le  même  nom.  Sur  quoi  il  faut  remarque  ne 
qu'au  deflbus  de  ces  Allées  des  Boules,  il 
en  a  deux  autres  qui  font  (ymmetrie*  l'un 
a  droite,  &  l'autre  à  gauche.  On  les  ap 
pelle  les  Allées  des  Portiques.  Ce  font  le 
chofes  les  plus  galantes  qu'on  trouve  ei 
aucun  endroit  en  fait  de  Jardinage.  Il  n< 
faut  pas  oublier  qu'à  la  tête  de  l'Allée  de 
Boules  qui  eft  de  côté  (ç'eft-à-dire  à  mai 
droite)  il  y  a  deux  Statues  antiques  ,  fa 
voir:  Agripine  mère  de  Germanicus,  & 
une  Mule.  r] 

Au  deflus  des  fix  Pavillons  qui  font  du  g, 
côté  de  Lucienne,  il  y  a  un  Bofquet  qui  lu 
renferme  plufieurs  morceaux  &  plufîeurs  [^ 
Fontaines.  Le  premier  eft  difpofé  en  y, 
Amphithéâtre.  Sur  le  haut  il  y  a  un  Mer-*  j, 
cure. antique,  entre  deux'Vafes,  de  Cor-  ^ 
nu  j  &  plus  bas ,  deux  figures  antique^  tm 
qui  font  :  Tibère  tenant  un  fceptre  d'une  ^ 
main  &  un  Globe  de  l'autre  ,  &  Germa*  n  1 
nicus.  Au  bas  il  y  a  une  Fontaine  de  marbre  \à 
blanc  entre  deux  Vafes  de  même, 

Dans 
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P!<  i  Dans  la  même  Sale  on  voit  un  Bacchus 
cû|  iftauré,  par  Girardon  ,  &  Silène  qui  eft 
tique. 

Fort  près  de  là,  il  y  a  un  petit  bois  dé- 
oipé  par  plufieurs  petites  Allées,  au  mi- 
îu  duquel  on  trouve  une  Rotonde  fou- 
nue  par  huit  Colonnes  avec  des  chapir 
aux  d'ordre  'ionique.  Le  tout  peint  par 
ontenai. 
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Cascade    Rusti  qjp  e, 


Cette  Cafcade  eft  dans  le  même  Bofquet 

ije  la  Rotonde  dont  je  viens  de  parler. 

laii  i  u  haut  d'une  montagne  fort  rapide  ,  il 

a  un  grand  Baffin,  du  milieu  duquel  s'en 

levé  un  petit  de  métal  doré  porté  par 

*ois  Tritons  de  même,  fculptés  parCouf- 

DUS. 

Au  haut  de  la  Cafcade,  il  y  a  un  Fleuve 
nie  une  Nayadede  marbre  blanc.  Le  Fleuve 
ft  de  Couftous  &  la  Nayade  de  Le  Moi- 
iu.     Les  deux  tablettes  de  la  rampe  de 
rette  Cafcade  font  ornées  de  fix  Statues 
le  marbre  blanc  ,  pofées  alternativement 
ivec  quatre  Vafes  de  métal  doré ,'  &  qua- 
tre buires  de  même.     Ces   figures  font 
Tculptéesj  Pan  par  le  Lorrain 5  Vertumne 
par  Slods }  L'Air  par  Bertrand  3  L'Eau 

par 
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par  Thierry*  Flore  par  Fremin*  &  F 
mone  par  Barrois. 

Fontaine    d'A  gripine, 


lu 
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La  Fontaine  d'Agripine  a  pris  ce  no 
cTAgripine  qui  paroît  forcir  du  bain , 
qui  eft  affife  fur  un  fîége   pofé  dans  ui 
cuve  de  fonte.     Cette  figure  eft  antiqui 
6c  a  été  gravée  par  Mellan. 

Au  bas  de  cette  Cafcade,  il  y  a  quat:  eS 
Statues  qui  font: 

Fauftine  ,  antique ,  dont  les  bras  01 
été  reftaurés. 

Lucrèce  5   moderne.     Et  deux  autre  j 
qui  font  antiques  5  &  quatre  Vafes. 

Dans  la  Sale  des  Mufes,  on  voit  Clio 
Thalie,  Apollon ,  Melpomene  &  Eratc  (h 
Toutes  ces  Statues  font  antiques  &  on  &\ 
été  reftaurées.  Au  deflbus  de  cette  Sal 
il  y  en  a  une  autre,  au  milieu  de  laqucll 
on  voit  une  Fontaine  au  milieu  d'un  grandi 
Bafîïn,  &  quatre  Nayades  affifes,  &  fculp| 
tées  par  Hardy  &  Thierry. 

Au  bout  d'un  berceau  qui  termine  ce 
Bofquets ,  on  voit  un  Hercule  antique 
d'après  celui  qui  eft  au  Palais  Farnefe.  13 
eft  entre  deux  Groupes  d'enfans  qui  foutien- 
nent  des  Caflblettes ,  ils  font  de  Lerambert. 

Et 
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Et  dans  un  Cabinet  qui  fait  face  à  l'en- 
ée  de  ce  Bofquet  ,  il  y  a  un  Faune  anti- 
je. 

Voila  tout  ce  qui  regarde  la  difpofïtion 
i  Taîle  droite.  Il  ne  refte  plus  qu'à  par- 
mrir  celle  qui  eft  à  gauche.  Vis-à-vis 
Cabinet  qui  eft  dans  l'aîle  droite,  dans 
quel  il  y  a  un  Jeu  de  Portique  >  il  y  a 

ttifi  gauche  un  pareil  Cabinet. 

Dans  celui  qui  vient  enfuite,  on  trouve 

qua|ne  Statue  de  femme  qui  d'une  main  tient 
1  bout  defeeptre.     Elle  eft  antique  j  & 

as  (|i  Apollon  qui  eft  moderne  &  tout  gra- 
eux,  copié  d'après  l'antique,  par  Fré« 
:  ter  y, 
Dans  le  fuivant ,  on  voit  un  Mercure 

Clil'après  Anguier,par  Dominique  leFévre* 

Erat  :  Pandore  ,  d'après  le  Gros ,  par  le  mê- 

k  o  ie  le  Févre.     Ce  Cabinet  eft  encore  or- 
ë  d'une  fort  belle  table  de  marbre  blanc, 

quel  lite  par  Defchamps, 

grai 

IL     S  a  l,  e    Verte, 


ber 


e  a  '  Dans  la  Sale  verte  qui  eft  au  deflbus  & 
tiqo  ui  fait  fymmétrie  avec  celle  qui  eft  à  main 
roite,  on  voit  plufieurs  Statues  antiques. 
•Jn  jeune  homme  qui  tient  des  raifins  & 
m  lapin.  Une  Diane,  reftaurée  par  Girar- 

don. 
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don.  Un  Sanglier  copié  d'après  l'antiq 
qui  eft  à  Florence,  par  Fogj  &  trois  a 
très  Statues  antiques, 

A  la  tête  de  l'allée  des  Boules  il  y  a  e 
core  deux  Statues  antiques ,  ce  font  Apc 
Ion,  &  Drufus* 

A  la  tête  de  l'allée  qui  eft  entre 
Mail,  on  trouve  un  Groupe  de  marb 
blanc  qui  reprefente  le  Temps  qui  tire 
Mérite  de  Pobfcunté  &  le  couronne;  « 
Groupe  eft  moderne,  &  a  été  apporté  < 
Gènes.  Vénus  aux  belles  fefles,  copi 
d'après  l'antique ,  par  Barrois  }  &  ui 
femme  échevelée. 

On  a  placé  dans  un  petit  enfoneeme: 
de  la  même  allée  un  jeune  Faune  qui  jou 
de  la  flûte,  &  qui  a  été  copié  d'après  c 
lui  qui  étoit  dans  le  Palais  de  la  Reine  c 
Suéde ,  par  le  Pautre. 

Dans  une  Sale  verte  qui  eft  au  deflus  i 
vis-à-vis ,  on  voit  un  Groupe  de  mai 
bre  qui  eft  d'un  grand  prix.  Il  repri 
fente  deux  enfans  qui  jouent  avec  n 
Ëouc.  Ce  Groupe  fut  fculpté  par  Sarrjr 
zin,  en  1640. 

Dans  la  paliflade  de  cette  allée  on  a  m 
deux  parfaitement  belles  tables  de  marbré 
qui  font  de  l'ouvrage  de  Lisky  &  Tarlé 
Marbriers  du  Roi. 
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m  Un  peu  plus  bas ,  on  voit  un  grand 
ksi  îaffin  autour  duquel  règne  une  Baluitrade 

e  fer  doré ,  &  au  pourtour  il  y  a  quatre 
vit  statues  antiques,  qui  repréfentent  autant 
.ip  |c  Sénateurs.    Au  bout  il  y  a  une  Pallas 

titique. 
)[\t    Dans  l'allée  qui  eft  au  deflus  de  celle 
mai  ont  je  viens  de  parler  ,  on  remarque  les 
tue  tatuës  fuivantes. 

e,  \  Un  jeune  homme  avec  une  médaille  à 
orté  mi  col,  elle  eft  antique,  &  repréfente  le 
cop  ils  de  L.  Tarquinius  V.  Roi  de  Rome,  à 
&  o  ui  fon  père  donna  une  robbe  bordée  d'é- 

arlate  8c  une  médaille  d'or,  en  récompenfe 
m  c  ce  qu'à  l'âge  de  treize  ans  il  avoit  blefle 
pija  ans  une  bataille  un  des  ennemis  de  PE- 

eme  i  Euridice.  Ariftée  en  fut  paffionnémcnt 
moureux  ,  &  pour  fe  dérober  à  fa  paf- 
Jeflus  ion ,  elle  prit  la  fuite ,  8c  courut  avec  fi 
e  m  eu  d'attention  qu'elle  fut  piquée  au  talon 
repi  ar  un  ferpent  qu'elle  venoit  de  fouler. 
vec  Jette  Statué  eft  de  Bertin. 
jftri    Vénus  tenant  des  rofes  &  ayant  unDau- 

hin  à  fes  pieds,  antique. 
n\    Meléagre,  antique,  reftaurée  par  Gué- 
Qarbi  in,  de  même  que  celle  d'Apollon. 
Tai)  ;  A  l'autre   extrémité  de  ces  Bofquets, 
'eft-à-dire  ,  du  côté  de  l'Abreuvoir,  on 

!■ J  y 


nz       Description 

y  trouve  une  Statue  de  Diane,  de  marb:  Bj 
blanc,  par  Anfelme  Flamen.  Elle  eft  fi 
un  pied-d'eftal  de  rocaille  ,  pofé  au  mili( 
d'un  Baflîn  auflï  de  marbre.  Un  arbre  a 
tiftement  taillé  femble  lui  fervir  de  par; 
fol,  6c  l'eau  tombe  de  deflbus  le  plintt  vou 
comme  fi  le  poids  de  la  Statue  l'en  faife 
fortir. 

Ce  Bofquet  eft  terminé  par  la  mêno|ie 
allée  de  traverfe  qui  termine  celui  qui  c 
du  côté  de  Lucienne.     Elle  a  ici  à  fon  e: 
trémitc  un  très-beau  Cabinet  de  treillage 
dont  l'entrée  eft  ornée  de  deux  Group  fcclic 
de  métal.    Ce  font  des  enfans  qui  portei  s  le 
des  Caflblettes ,   &  qui  ont  été  fculpti 
par  Mazeline. 

Avant  que  de  finir  il  faut  obferver  qu'JiDi 
deflus  de  ce  Bofquet ,  il  y  a  un  Belvédér^  feri 
qu'on  appelle  le  Jardin  haut ,  lequel  outl 
les  embelifTemens  qu'on  fe  peut  imagineij 
eft  encore  orné  de  quatre  Groupes  i 
bronze,  qui  font  d'un  grand  prix. 

Le  premier  repréfente  l'enlèvement  I 
Pandore  par  Mercure.  Ce  Groupe  a  ci 
modelé  èc  jette  en  bronze  par  Jean  c 
Boulogne.  La  Reine  Chriltine  en  i 
préfent  à  M.  Servien*  &  M.  de  Sablé  fc 
fils  en  vendant  Meudon  à  M.  de  Louvoi 
s'accommoda  de  ce  Groupe  avec  M.  Co 
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>ert,  qui  le  fit  tranfporter  à  Sceaux,  où 
i  étoit  quand  M.  de  Seignelai5  toujours 
nagnifique  &  toujours  attentif  à  tout  ce 
|ui  pouvoir  faire  plaifir  au  grand  Roi  qu'il 
voit  l'honneur  de  fervir,  pria  Sa  Majefté 
e  vouloir  bien  l'accepter. 
Le    fécond ,  c'eft    Laocoon  jette  en 
ronze  par  les  Kellers,  d'après  l'antique 
ui  fe  voit  dans  la  Cour  du  Jardin  de  Bel* 
édere. 
Le  troifiéme ,    c'eft  Hercule  qui  tue 
Hydre.     Il  vient  de  M.  le  Duc  de  Ri* 
helieu  qui  le  donna  au  Roi.    On  ne  fait 
s  le  nom  de  celui  qui  Ta  fait. 
Le  quatrième   repréfente  Diane.    Il  a 
té  jette  en  fonte  par  les  Kellers,  d'après 
il  Diane  antique  qui  eft  dans  la  grande 
iejé  ialerie  du  Château  de  Verfailles. 
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D  E 

i*  a  Machinedb  Marlv, 

CEtte  Machine  la  plus  belle  &  la  pî 
extraordinaire  dont  on  ait  entem 
parler  jufqu'à  préfent ,   eft  fituée  fui- 
bras  de  la  rivière  de  Seine,  entre  Mai 
&  le  village  de  la  Chauffée.    La  greffe 
de  ce  Volume  fuffiroit  à  peine  pour  en  <1 
crire  la  conftruétion  ,  les  mouvemens 
les  effets.    Peu  de  gens  font  d'ailleurs  ca- 
pables de  les  comprendre,  puifque  M,  <" 
Ville  aflure  qu'il  n'a  prefque  trouvé  qi 
feu  M.  le  Maréchal  de  Vauban ,  qui 
voyant  ce  merveilleux  Ouvrage,   en  r 
connu  la  plupart  des  effets.    Je  me  bi 
nerai  donc  à  la  faire  un  peu  connoître 
ceux  qui  ne  la  voyent  qu'en  paflantj  i 
ce  peu  ne  laifTera  pas  de  donner  une  grai 
de  idée  de  la  magnificence  du  Roi , 
du  génie  de  celui  qui  eft  l'inventeur 
cette  furprenante  Machine. 

Elle  eft  compofée  de  quatorze  roue» 
fept  fur  le  devant  &  autant  fur  le  derriei 
la  pre«uere  eft  fur  le  devant,  lafe< 


la  Machine  de  Marly. 

Situer   sur  lu  Jli?'wre  Je  àeute  jrres    S  *  Cer/rzauz     en    X,azre    et   e/icare   plus   près    Je 
la  Charmante    et  maernifzque  ^llaisan  Jlazrale  Je ^'Harli'-   Jant    elle    verte    Ze    rzar/z 
Cette  f/taelune    ele^e  zac  .  jrauces  Jéau  .  Saixazzte   et  Jeux    2~ézses    Je    Izaut  au  elle 
jaui"  mt   aujàazezzx  J'ersaJles    qunz'en    est  elaurne    que  June    banne    liewe  Je  Clut/tur. 


Bras 
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for   le  derrière ,  6c  ainfî  des  autres  de 
fuite. 

Ces  roues  ont  chacune  deux  manivel- 
les qui  font  attellées  à  treize  grandes  chaî- 
nes, à  fept  petites  6c  à  huit  équipages  qui 
mènent  foixante  6c  quatre  corps  de  pompes 
fur  la  rivière,  foixante  6c  dix-neuf  à  mi- 
côte,  6c  quatre-vingt-deux  au  puifart  fu- 
perieur.  Ces  deux  cens  vingt  cinq  corps 
de  pompes  fonc  monter  les  eaux  fur  une 
Tour  diftante  de  la  rivière  de  fix  cens  dix 
toifes  6c  de  cinq  cens  pieds  plus  haut  que 
le  bout  des  tuyaux  afpirans  qui  font  dans 
les  courtières. 

Des  fept  roues  de  devant,  il  y  en  a  fix 
qui  mènent  chacune  par  une  de  leurs  ma- 
nivelles un  équipage  de  huit  corps  de 
pompes  qui  font  quarante-huit  $  6c  par  les 
autres  manivelles  ,  ces  mêmes  roues  mè- 
nent chacune  une  chaîne ,  favoir  cinq  des 
petits  chevalets ,  6c  une  des  grands.  La 
première  roue  de  devant  mené  deux  chaî- 
nes des  petits  chevalets. 

Des  fept  roues  de  derrière  ,  la  quator- 
zième 8c  dernière  mené  par  chacune  de 
fes  manivelles  huit  corps  de  pompes  fur  la 
rivière ,  qui  font  feize  corps.  Les  fix  au- 
tres roues  mènent  chacune  deux  grandes 
chaînes. 
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Les  foixante  &  quatre  pompes  qui  font 
fur  la  rivière ,  afpirent  l'eau  du  fond  des 
courcieres  de  treize  pieds  ou  environ  de 
haut ,  &  la  refoulent  par  le  même  mouve- 
ment de  la  même  pompe  qui  Ta  afpirée,, 
&  la  font  monter  par  cinq  conduites  de. 
fer  de  huit  pouces  ,  qui  font  raccordées  à 
ces  pompes  jufqu'au  puifart  de  mi-côte  , 
qui  efl  éloigné  de  la  rivière  de  cent  toifès , 
&  de  cent  quarante-huit  pieds  plus  haut 
que  le  fond  des  courcieres. 

L'eau  que  les  foixante  quatre  pompes 
de  la  rivière  ont  levée  jufqu'à  mi-côte,  eft: 
conduite  par  un  tuyau  de  fer  de  dix -huit: 
pouces  de  diamètre  dans  un  réfervoir, 
d'où  elle  eft  diftribuée  dans  les  deux  puR 
farts  par  deux  conduites  de  plomb  d'un 
pied,  &eft  relevée  par  foixante  &  dix  neui 
pompes  refoulantes  &  renverfées ,  qui  k 
pouffent  jufqu'au  puifart  fuperieurpar  quai 
tre  conduites  de  huit  pouces,  &  trois  au-i 
très  de  fix  pouces.  Ce  puifart  eftdiftantd^i 
celui  demi-côte  de  deux  cens  vingt-quatre 
toijfes,  &  de  cent  foixante  &  quinze  piedi 
plus  haut  que  le  deflbus  des  pompes  de  mi 
côte. 

Des  foixante  &  dix-neuf  corps  de  pom 
pes  qui  font  à  mi-côte, il  y  en  a  quarante- 
neuf  qui  font  menez  par  les  iept  petite.* 

chaî 
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chaînes  qui  ne  paflent  point  lespuifarts, 
8c  qui  font  attellées  chacune  de  fept  corps 
de  pompes.  Les  trente  autres  font  menées 
dans  le  puifart  à  côté ,  par  cinq  grandes 
chaînes  qui  font  attellées  chacune  de  iîx 
i  corps  de  pompes,  &  paflent  jufqu'au  pui- 
kl  flirt  fuperieur. 

Il  faut  remarquer  que  les  fept  petites 
chaînes  relèvent  avec  vingt  huit  \  pompes 
afpirantes  les  eaux  des  fources  de  mi-côte 
npal&  celles  de  Prunet ,  par  les  équipages  qui 
ei;font  atteliez  entre  la  rivière  Se  mi-côte, 
toi:  parce  que  ces  eaux  font  plus  baffes  que  mi- 
côte. 

L'eau  que  les  foixante-dix-neuf  pompes 
û'uajde  mi-côte  ont  montée  jufqu'au  puifart 
neiijfuperieur,  eft  conduite  dans  un  réfervoir 
iiikpar  deux  conduites  d'un  pied,  &  eft  rele- 
(jijMvée  par  quatre-vingt-deux  pompes  renver- 
)isai4rées  &  refoulantes  qui  la  font  monter  juP- 
antdebues  fur  la  Tour  par  fîx  conduites  de  fer 
:ysic  huit  pouces.  La  Tour  eft  diftante  du 
picrfpuifart ,  de  deux  cens;  quatre-vingt-dix 
•  oifes  5  &  plus  haute  de  cent  foixante  & 
iix-fept  pieds  que  le  fond  de  ces  pompes. 
pom*  Comme  les  pompes  de  mi-côte  n'é- 
Taïltfrtoient  pas  toutes  employées  pour  enlever 
çtfitfl'eau  que  les  pompes  de  la  rivière  y  avoient 
Conduite  j  pour  les  occuper  Ton  a  fait  vc- 
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nir  les  eaux  de  la  Selle  par  un  aqueduc  de 
douze  cens  toifes  de  long,  dans  lequel  om 
a  fait  conduire  auflï  les  eaux  qu'on  a  ramaf- 
fées  au  defîus  de  Lucienne  &dans  le  même<. 
village. 

L'eau  étant  fur  la  Tour,  elle  entre  dans 
Paqueduc,  qui  a  trois  cens  trente  toifes  de. 
longueur  j  &  de  là  elle  eft  conduite  pan 
deux  tuyaux  de  fer  de  dix  huit  pouœ 
jufqu'aux  réfervoirs  de  Marly  ,  qui  er 
font  diftans  de  trois  cens  cinquante  toifes, 
Des  réfervoirs  de  Marly  on  envoy< 
l'eau  au  réfervoir  de  Lucienne,  d  où  Toi 
peut  l'envoyer  à  Verfailles  par  le  gran< 
aqueduc  &  la  Butte,  &  aux  Chenais ,  8. 
de  là  à  Roquençourt ,  Chevreloup  & 
Trianon. 

11  n'y  a  que  les  réfervoirs  de  Marly  t\ 
de  Lucienne  qui  fourniflènt  de  l'eau 
Marly. 

Les  réfervoirs  de  Marly  ont  de  fupcrlj 
cie  dix-huit  mille  fept  cens  toifes,  &  quii 
ze  pieds  de  hauteur. 

Celui  de  Lucienne  a  de  fuperficie  vingj 
quatre  mille  cinq  cens  toifes  &  quin:| 
pieds  de  hauteur. 

Ceux  du  Chenais,  de  Roquençourt, 
Chevreloup  &  de  Trianon  n'en  fburniflèj 
qu'à  Trianon, 

Qya: 
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Quand  la  Machine  efl  dans  fa  force , 

:'eft-à-dire,  quand  les  eaux  de  la  rivière 

ont  hautes,   elle  donne  en  vingt-quatre 

îeures  trois  pouces  de  hauteur  d'eau  dans 

ies  réfervoirs  de  Marly  \  ce  qui  fait  fept 

i:ens  foixante  &  dix-neuf  toifès  un  fixiéme 

£|:ubes ,   qui  valent  vingt-un  mille  trente- 

bpt  muids  &  demi  d'eau  ,  qui  réduits  en 

pouces,  valent  trois  cens  vingt-trois  pou*' 

4  es  deux  troifîémes,  fuivant  la  règle  éta- 

jlie,   qu'un  pouce  d'eau  doit  fournir  en 

lingt-quatre  heures  foixante-cinq  muids. 

4Juand  les  eaux  font  baffes ,'elle  en  donne 

inviron  la  moitié  moins. 

t  Tous  les  mouvemens  de  cette  Machine 

iierveilleufe  agiflent  jour  &  nuit,  &  il  y 

environ  cinquante  cinq  hommes  fous  la 

onduite  de  M.  Delefpine ,   Contrôleur 

es  Bâtimens   du  Roi ,   qui  eft   prépofé 

our  en  avoir  foin  ,  &  faire  réparer  fur 

rer  î  champ   ce   qui  viendroit   à    y    man* 

qij  uer. 
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contenant  un  Abrégé  de  la  vie  des. 
'Peintres ,  Sculpteurs  ,  Graveur s y 
fêc  dont  il  ejî  parlé  dans  cette 
IDefcriptim ,  avec  des  Chiffrés  qui 
indiquent  les  pages  où  il  ejï  fait 
mention  de  leurs  Ouvrages, 
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i'  À  Lbane  ,    [François]    naquit  à 

JljL  Boulogne  en  1578.  Il  avoit  appris!  S 
les  élemcns  de  la  Peinture  fous  Calvart,  & 
s'étoit    achevé    de  perfe&ionner  fous  les 
Garaches.     Sa  manière  eft  également  gra^  ioj 
cieufe  &  favante,     Il  avoit  une  femme 
d'une  grande  beauté,  qui  par  fa  complan  ti 
fance  lui  donna  le  moyen  de  peindre  avec 
tant  de  grâce  les  Nymphes  &  les  Déefîes 
Il  mourut  à  Boulogne  en  1660.   âgé  de 
82,.  ans.  tom.  1.  pag.  141.  145*.  146.  147 
148.  iff.  160. 161. 164. 
Aj^ca menés,  étoit    un    Sculpteur 
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ïre£  différent  du  difciple  de  Phidias,  de 
e  nom. 1. i.  uo. 

Alexandre,  Peintre,  vivant  t, 
..fp. 

Allegrain,  Peintre,  vivant,  qui 
'eft  attaché  au  payfage.  t.  2.  f  7.  77. 82. 

André  Delsarte,  étoitfilsd'un 
Tailleur  d'habits ,  de  Florence  ,  où  il 
aourut  en  15*30.  âgé  de  42.  ans,  &  en  ré- 
futation d'un  très-habile  Peintre.  1. 1.  64. 

André',  Sculpteur.  1. 1.  225*. 

D'A n gel  1,  [Philippe]  furnommé  le 
Napolitain,  étoit  né  à  Rome,  £c  ^mourut 
ort  jeune  fur  la  fin  du  16.  fîecle.t.  1.  14p. 

Anguier,  [François  6c  Michel] 
îtoient  deux  frères  nez  dans  le  Comté  d'Eu. 
iiien  n'étoitau-defîus  de  leur  habileté  dans 
[a  Sculpture,  que  la  pureté  de  leurs  mœurs. 
"Vançois  mourut  le  8.  d'Août  en  1669.  6c 
iVIichel  le  11.  de  Juillet  1686.  t.  2.  3p. 
[op. 

Arcis,  Sculpteur, vivant.  1. 1.  f. 208, 
214. 

D'A  r  pin,  V.  Jofépin. 

Aubri,  Fondeur,  mort.  1. 1.  174. 

Audran  [Glauie]  étoit  né  à  Lyon, 
il  s'étoit  perfectionné  en  peignant  fous  le 
Brun,  &  étoit  devenu  un  habile  Peintre. 
Il  mourut  en  1683. 1. 1,  1 3.70.71.  t.  2. fj* 
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Audran,  Peintre,  il  eft  vivant,  i 
neveu  du  précèdent.  1. 1.  71. 

Audran  [Benoift]  de  Lyon,  Il  gra 
ve  fort  bien.  1. 1,  72. 

Audran  [Gérard]  étoit  de  Lyon.  ] 
mourut  en  1703.  le  if.  de  Juillet,  en  re 
putation  d'un  des  meilleurs  Graveurs  qu'i 
y  eût.  Il  étoit  âgé  de  6}.  ans.  1. 1.  197 
22f.  t.  2.  p.  3$\ 

Azio  [André]  Peintre,  mort.  1. 1 
if  2, 
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BAllin  [Claude.]  C'étoit  un  Or 
févre  né  à  Paris  en  idif.  &  morlixi 
dans  la  même  Ville  le  22.  de  Janvier  de 
Tan  1678.  11  a  mis  dans  tout  ce  qu'il  I 
fait  pour  le  Roi  tout  ce  qu'il  y  avoit  d'ex- 
quis dans  l'Antique,  avec  une  propreté  & 
une  élégance  qu'on  ne  trouve  gueres  ailleurs 
que  dans  fes  Ouvrages.  1. 1.  177.228. 

Baptiste,  Peintre,  t.  2.  66. 6  y. 

Barbieri  [François,]  furnommé  h  ^ 
Guerchin  daCentO)  avoit  beaucoup  de  ge-«  ten 
nie,  qu'il  avoit  cultivé  en  travaillant  fous 
les  Caraches  &  fous  Michel- Ange  de  CanlL 
ravage.  S'il  eût  été  aufïï  gracieux  qu'il  re< 
étoit  habile  DeŒnateur ,  il  auroit  été  utiji 
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ji  plus  grands  Peintres  de  fon  temps.     Il 
urut  en  1667.  âgé  de  70.  ans.  1. 1. 75. 

169. 
B  a  r  r  o  1  s  [François  ]  Sculpteur  ,   il 
de  Paris 5  &  eft  vivant,  1. 1.206.  uz. 
.99.108.110. 

Bassan  [Jacques  du  Pont ,  dit  le] 
}uit  à  Baflano  en  ifio.  Il  excelloit 
ns  la  reprefentation  des  animaux ,  & 
Durut  en  ifpz.  âgé  de  8z.  ans.  1. 1. 136, 
.z. 

Baudet  [  Eftienne  ]  eft  de  Blois ,  ha- 
ie Graveur,  1. 1.  17. 146.  t.  z.  49. 
Baudoin    [Antoine    &  François] 
oient  deux  frères  Graveurs  f  &  nez  à 
îruxelles.  1. 1.  ifo.  t.z.  95*. 
Belin  [Jean]  Peintre  né  à  Venife, 
a  il  mourut  en  iy iz.  âgé  de  90.  ans.  1. 1. 
61. 
Beretin,  furnommé  Pierre  de  C  o  r- 
one,  parce   qu'il   étoit    né  dans  cette 
ille  de  Tofcane ,  mourut  en  1669.  âgé 
e  60.  ans.     Sesjpayfages  étoient  d'un  bon 
;oût,&  jufqu'à  lui  perlbnne  n'avoit  fi  bien 
:ntendu  la  peinture  à  fraifque.  1. 1 .  72. 

Le  Cavalier  Bernin  [Jean  Laurent] 
lâquit  à  Naples  le  7.  du  mois  de  Decem- 
Dre  de  l'an  1^98.  Dans  le  cours  de  ia  vie 
il  devint  grand   Architecte,   Sculpteur, 
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Peintre  &  Méchanicien,ôc  travailla  fous! 
Papes.  En  i66f.  il  vint  en  France  p 
le  deflêin  du  Louvre,  &  y  fit  ce  beauBi 
du  Roi  dont  j'ai  parlé  t.  r.  p.  6p.  El 
en  1680.  le  29.  de  Novembre  il  mouri 
Rome  chargé  de  gloire  &  d'années. 
p.  69.2^. 

Bertin  ,   étoient  deux  frères  ne:| 
Paris.     L'aîné  étoit  Sculpteur  &  eft  mitai 
en  170J* .  1. 1 .  182,.  228. 2,33.  1. 2.  86.  iJfcul 
102.  ni.  Le  cadet  eft  un  Peintre  habloii 

1. 1. 5-7.73.  Li 

Bertrand    [Philippe]  .  Sculpta  lot 
t.  2.  107.  '      fc, 

B  la  n  c  h  a  r  d  [  Jacques]  naquit  à  F|1e 
ris  en  1600.  &  mourut  dans  la  même  Vil, 
à  l'âge  de  38.  ans.  De  tous  les  PeintriR 
François  il  n'y  en  a  pas  qui  ait  fi  bien  c&h 
lorié  que  lui.  La  Charité,  que  l'on  a  \wl 
long-temps  dans  le  Salon  de  feu  Monft»R 
gneur  le  Dauphin,  eft  de  lui. 

Blanchard,  fils  du  précèdent,  £ 
né  à  Paris ,  6c  mort  depuis  quelques  aè 
nées.  1. 1.  67.68.  t.  2.  5*9.67. 

Bokna  rt  [Robert]  eft  de  Paris,  t 
vit  encore.  Il  eft  Graveur.  1. 1.  16.  t.  2.  9; 

Boule  eft  un  Ebenifte  qui  fait  de 
ouvrages  de  marqueterie  d'un  goût  exquii 
M.  168. 

Bou 
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Boulogne    [Jean   de]   étoit   né  à 
fe  may,  &  s'établit  à  Florence,  où  il  paf- 
x>ur  un  très-habile  Sculpteur.   C'eft  lui 
i  a  fait  le  Cheval  de  bronze  qui  eft  fur 
Pont-neuf.  t.  2.  112. 
^  Boulogne.  L'aîné  s'appelle  Bon,  & 
cadet  Louis.     Ce  font  deux  Peintres  de 
ris.  Si  je  ne  m'étois  abfolument  défen- 
de louer  les  vivans,  je  leur  donnerois 
les  éloges  qu'ils  méritent.     Ils  font  fils 
feu  Louis  Boulogne,  &  frères  de  Ma- 
li! noifelle  Boulogne,  qui  peignoit  fî  pro- 
vient. t.i.f8.f9.68.7f  .76.79.92. 
ilptf  Boulogne  [Mademoiselle]  morte  en 
09.  1. 1.  128. 
Le   Bourguignon,  Peintre,  t.  1. 
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îBril  [Paul]  étoit  d'Anvers.     Il  fut 

«eni  nPayfagifte,  &  mourut  en  1622.  âgé 

mi  72.  ans.  1. 1.  if o.  161.  t. 2.  80.81. 

fe  (Breugel  0#Brugle  [Pierre] prit 

mom    du  lieu  où   il   naquit  auprès  de 

:nt,  eda.   Il  fut  difciple  de  Pierre  Coeck.  Il 

ignoit  bien,  comme  on  peut  le  voir  par 

Itabîeau  qui  donne  lieu  à  cet  article,  & 

x  celui  où  il  a  reprefenté  la  Tour  de  Ba- 

1.     Ce  dernier  eft  fon  chef  d'oeuvre.    Il 

/oit  en  if 66.  1. 1.  144. 

Le  Brun  [Charles]  étoit  né  à  Paris 

en 
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en  ï6îS.  Dès  fa  plus  tendre  enfattc 
fit  voir  fon  inclination  pour  la  Peinture 
n'avoit  encore  que  trois  ans  qu'il  tiroit 
charbons  du  feu,  &  deffinoit  à  fa  man 
fur  l'âtre.  Dans  la  fuite  il  cultiva  Ces  r 
talens,  6c  la  fortune  les  mit  en  œuvre* 
Roi  le  fit  fon  premier  Peintre,  Tannol 
&  le  combla  de  biens.  Il  mourut:  le 
de  Février  de  Tan  1690.  1. 1.  17.71. 
jufqu'à  10p.  140.  141.  148.  14p.  212.  | 
zz6.  t.  2.  p.  27.44. 4f.  fz.64. 

Buiret  ou  B  u  r  e  t,  de  Paris  3  Sa 
teur,  mort  en  1 5pp.  1. 1.  1 8p.  216. 231 

Buister  [Philippe]  Sculpteur,  1 
Bruxelles.  Je  ne  fai  pas  précifément 
temps  de  fa  mort.  1. 1.  p.  171, 187. 

Buonacorsi.  Voyez  Perrin. 

Buonarotti.  Voyez  Michel-  Ani 


CAliari  [Paul]  communément 
pelle  Paul   Veronese,  par 
qu'il  étoit  né  à  Vérone  en  if  30.  Cegrî| 
Peintre  mourut  dans  la  même    ville 
if 88.   âgé  de  f8  ans.  1. 1.  60.63.(54. 

Canetias,  Sculpteur  ancien.  t| 
iif. 
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faiiCARACHE  [Annibal]  naquit  à  Boulo- 
tin  ie  en  iff/.  &  mourut  en  161 8. 1. 1.  144. 

Carache  [Annibal]  naquit  à Boulo* 

es|ieen  15*60  &  mourut  en  1 60p.  Quoiqu'il 

t  cadet  de  celui  dont  je  viens  de  parler, 

le  furpafla  de  beaucoup  dans  la  Peinture. 

defîînoit  d'un  grand  goût  $  &  quoi  que 

5  defleins  foient  quelquefois  trop  chargez, 

t*te  charge  eft   fi  belle,  que  ce   grand 

sintre  plaît  même  par  fes   défauts,  t,  1 . 

^.64.76.81.144. 14JM46. 147.148. 14p. 

fi.ifz.  if4-  ifp.  161. 165. 164. 

Caravage.  Voyez  Michel-Ange. 

Carlier  [Martin]  Sculpteur  né  à 

ienne  en  Picardie.    Il  eft  vivant.  1. 1.  p. 

u [Champagne  [Jean-Baptifte.]  lié- 
'  »it  de  Bruxelles  \  on  Tappelloit  le  jeune  par 
pport  à  un  oncle  de  même  nom  5  lequel 
i  avoit  appris  à  peindre.  Le  jeune  Cham- 
igne  mourut  à  Paris  en  1688.  âgé  d'en- 
ron43.  ans.  M.  73.75-. 
Château  [Guillaume]  étoit  né  à 
>rkans.  Il  porta  fort  loin  l'art  de  graver* 
lais  quelque  habile  qu'il  fût  ,  il  nous  a 
iffé  un  élevé  qui  l'a  furpafie,  (c'eftSimo- 
cau  l'aîné.)  Château  mouruc  le  1  y.  de  Sep- 
mbre  1683,  âgéde4p.  ans.  1. 1.  1  }p.  140. 
42,-146,  Chau- 
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Chauveâu  [François]  Graveur  h  \\ 
bile  né  à  Paris, &  mort  dans  la  même  vil!    i 
le  3.  de  Février  1676.  âgé  de  f  f .  ans. 

C  H  ris  toph  le, Peintre  vivant,  t.;  kRs: 
fj.6o.  K 

Cl  ai  ri  on  [Jacques]  Sculpteur,  t    41 
à  Aix  en  Provence  $  il  eft  vivant.  1. 1.  1; 
210.110.224.  t.  2.  86. 

Cleo  mené,  Sculpteur,  né  à  AthAtki 
nés,  &  fils  d'Apollodore.  1. 1.  207,  im 

Cochin  [Nicolas]  Graveur.  t.  2. 9    t 

Colombel,  Peintre ,  né  à  Rouen  j  m\y 
eft  vivant,  t.  2.  fS.  lu 

'Le  Comte,  Sculpteur  fort  habile m. 
né  à  Boulogne  près  Paris,  &  mort  datlCc 
Oette  dernière  ville  au  mois  de  Decembi)lPe 
de  l'an  1695*.  1. 1.  6. 11. 170.204. 205».  23  A  d< 
t. a.  p.  34.  l,f 

Corneille  [Michel]  Peintre  babil 
le,  qui  eft  mort  en  1708.  1. 1.  128.  i6jî|Ci 
t.  2.  69. 7f. 

Corneille  Polembourg.  V< 
yèz  Polembourg. 

Cornu  [Jean]  Sculpteur  5  il  eft  c 
Diepe,  &  eft  vivant,  t.  1.  176.182. 19; 
t*2.  p.  31. 106. 

Correge,  ainfi  nommé  d'une  vil 
du  Modenois ,  dans  laquelle  il  naquit  c 
1472.  Ce  Peintre  ne  devoit  fon  habilet 

qu 
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p'à  lui-même.  Il  ne  fortit  jamais  de  fon 
3aïs  que  pour  voir  Rome,  où  il  dit  après 
ivoir  attentivement  examiné  les  tableaux 
ie  Raphaël ,  AncWh  fonPittore ,  Encore 
iiis-je  Peintre!  Il  mourut  en  15*13.  âgé 
fe  41**11$.  1. 1.  149.1  fô.ifj. 16$. 

Cossio,  Peintre  vivant,  t. 2.  fj. 

Cote l le  étoit  de  Meaux,  &  peignoit 
fort  bien  les  ornemens.  Il  mourut  en  1676* 

L2.  77- 

Coustous  [Nicolas]  né  à  Lyon.  Ce 
Sculpteur  eft  vivant,  t.i.  134.  137.  202* 
C.2.  46.63.  po.  pi.  p2.  100. 101.  I02i  104. 
107. 

Coypel  [Noël]  fils  d'un  très-habi- 

emta  le  Peintre  mort  depuis  quelques  années,  eft 

un  des  grands  Peintres  de  ce  fîecle.  1. 1  > 

4p.  fi.  132.  140.  t. 2.  fp.  71.74.  jf.jà* 

IA91. 

Coyzevox  [Antoine]  né  à  Lyon, 
Sculpteur  habile  &  vivant.  1. 1.  8.  10.  1  ï. 

.173.178.203,220.  t. 2.  34.fi.jrz.ppi 

o.  104.  IOf. 

D 

FvAmoiselet,  de  Paris,  a  peint  des 
M^J  ornemens  avec  beaucoup  de  propre- 
,  &  quelques  tableaux  d'Hiftoire.  1. 1.  p*r 
Tom.IL  I  Dr* 


^ 
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Dedieu,  Peintre,  né  à  Paris}  il  efl 
vivant,  t.  z.  fj. 

Dedieu  [Jean]  né  à  Arles  en  Pro- 
vence ,   Sculpteur  ,  vivant,  t.  i.  6.  ipf  C 
204.  t. 2.  65.99.  L 

Deschamps,  Marbrier  du  Roi.  t.  2  ^ 

K 


iof.  109. 

Desjardins  [Martin^]  Sculpteur 
né  à  Breda ,  &  mort  à  Paris  en  1694. t-  * 
8. 171. 198. 209.232.  t. 2.  p. 47. 

Desportes,  Peintre  vivant. t. 2. f8 
<5o. 

Le  Dominiqjjin.  Voyez  Zampieri 

Les  Dosses  étoient  deux  frères  d 
la  ville  deFerrare,  qui  excellèrent  pour  1 
Païfoge,  &  vivoient  dans  le  16.  fiecle  et 
même  temps  que  l'Anode.  1. 1.64. 144 

D  o  s  s  1  e  r  ,  de  Mailly  près  Paris,  Sculp; 
teur,  mort.  1. 1.  172. 22j\ 

Drouilly  [J^anJ  Sculpteur,   qi 
étoit  né  à  Vernon  en  Normandie, &  moiii 
rut  à  Paris  en  1698.  1. 1.  9. 17 y.  i8<S.ioAetc 
t,2.  p.  46.  !|Li 

Dugoulon,  Sculpteur.  1. 1 .  1  jf.  Ion. 

Duval,  Fondeur,   mort.  t.  1.  1 77B L e 
228.  plpt 

h 
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EDelinck  [Gérard  &  Louis]  étoient 
deux  frères  nez  à  Anvers.  Ils  étoient 
l'un  &  l'autre  Graveurs.  Louis  eiî  mort , 
&  Gérard  vit  encore,  t.  1.  72.  177.  194. 
IP7. 198.2.2.6.  t.  2.  49. 

Edelinck  [Jean]  Graveur.  1. 1. 
194.  I9f .  198. 199'  t.  2.  p.  38. 

Erard    [Gerard-Leonard]   étoit  de 
Liège  ,   &    Sculpteur  de   proteflîon  5    il 
1  mourut  en  167^.  ci.  9. 13.171- 

Ertinger  [François]  eft  de  Weils 
en  Suifle,  &;  eft  Graveur,  ci.  16. 


si 
H 


FEti  [Dominique]  Peintre  Romain, 
qui  vivoit  du  temps  du  Pape  Clément 
VIII.     11  peignoit  des  débauches  mieux 
2|que  toute  autre  chofe.  1. 1.  168. 

Le    F  e  v  r  e    d'Anvers ,  Sculpteur 
mort.  1. 1.  209.218.  t.  z.  p.  2.8.  . 

Le  Fevre  [Dominique]  de  Gand, 
ulpteur,  vivant,  t.  2.  8^87.  109. 
Flamen  [Anfelme]  né  à  Saint  Orner, 
ulpteur,  vivant,  ci.  134.208.231.  t.  2. 
38.82.9p.  104, 112. 

I z  Fog, 
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Fog,    Sculpteur  habile  eft  né  à  Flo- 1    i 
rence,  où  il  eft  a&uellement.  1. 1.  i8i.| 
t.  z.  86. 103.110. 

Fontenay,  Peintre,  vivant.  Per- 
fonne  ne  peint  ni  les  fleurs  ni  les  fruits 
aufïï-bien  que  lui.  1. 1.  167.  t.Z.  64.65*.  66 
67. 74. 7^.  96. 107. 

François,  Sculpteur,  t. z.  8z. 

Franqjjeville  étoit  de  Cambray, 
&  s'établit  à  Pife*  il  étoit  de  Y  Académie 
de  Sculpture  de  Florence.  Je  ne  fais  pas 
précifément  le  temps  de  fa  mort.  1. 1.  zi  1, 
t.z.86. 

Fratel,  Voyez  Venife. 

Fremery,  Sculpteur ,  né  à  Paris ,  &ftya 
mort  au  même  endroit.  1. 1.  19z.zoz.zo8J 
t.z.  109. 

Fremin  [René]  Sculpteur,  t.z. 49.) 
108. 


GArofalo  [Benvenuto]  naquit  a 
Ferrare  ,  &  mourut  en  1  y  f  o.  Ce 
Peintre  étoit  âgé  de  78.  ans.  1. 1.146. 
ij-o.  164. 

Gaspre  du  Ghbt  étoit  beaufrere 
du  Pouflïn,  &  tâcha  d'imiter  fa  manière.  Il 
mourut  quelques  années  après  lePouffin.  t.  2* 
81.  Gen- 
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Gentileschi  [Horario]  Peintre 
Italien,  qui  vivoit  vers  le  milieu  du  fîecle 
dernier.  1. 1 .  1 36. 

Le  Giorgion  naquit  à  Caftelfranco 
dans  la  Marche Trevifane  en  1478.  Ilavoic 
|  appris  à  peindre  de  JeanBellin,  &  ce  fut- 
là  où  il  fit  connoiflance  avec  le  Titien. 
Dans  la  fuite  devenus  concurrens,  le  Gior- 
gion lui  interdit  fa  maifon.  Il  mourut  en 
if  11.  âgé  de  51.  ans.  Ses  Tableaux  de 
Cabinet  font  fort  rares.  Cf.  ifz.  161. 
168. 

Girardon  [François]  de  Troyes 
en  Champagne 5  Sculpteur  du  Roi.  Il  eit 
M  vivant.  1. 1.7.  10.  11.  110.  118.n1. 182. 

187.  194.    t.  Z.  \>*2.J.  34.  37.  42.48.  81.83. 

86. 107. 10p. 

G  o  1  de  Paris  :  il  s'efl:  confacré  à  un  état 
Fort  au-deffus  de  la  Sculpture,  &;  vit  en- 
core. 1. 2.  46. 

Goulon  [Jule]  Sculpteur.  1. 1.  134. 
136. 

Goupi,  Sculpteur,  1. 1.  134.136. 

Granier  [Pierre]  de  Montpellier, 
Sculpteur,  vivant*  t.  1.  4.  196.  201.106. 
lif.  t.2.  34.83. 

Grimaut,  Sculpteur.  1. 1.  176. 

Le   Gros   [Pierre]   Sculpteur  né  à 

Chartres.     Il  eft  vivant,  t,  1. 10.  11.  13. 

Oî  ]  I  3  171. 
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172.187.188.218.221.223.  226.230.z31, 

t.2.    p.  2.37.47.63.IOP. 

Guerchin.  Voyez  Barbieri. 

G  u  e  r  1  n  [Gilles]  de  Paris/Sculpteur. 
mort  en  1678.  t.  1.  15)4.  t.  2.  p.  37.  49 
in. 

Gufdi    [Dominique]    étoit  du  Dui 
ché  d'Urbin5&:  élevé  d'Alexandre  Algotv  < 
di.     Il  a  paffé  pour  un  Sculpteur  aflez  fa- 
meux ,   &  eft   mort  fur  la  fin  du   fiecle 
dernier,  t,  1. 192. 

Le  Guipe  ou  Guido.  Voyw 
Reni. 
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Halle*  5  Peintre  de  Paris  5  vivant 
t.2.  f7. 

Hardi,   Sculpteur.  1. 1.  134.  17^ 
Z09.2if.  t.2.  83.87. 108. 

Herpin,  Sculpteur,  né  à  Paris,  4 
vivant.  1. 1.  206.2,19. 

Holbein  [Je«™]  naquit  à  Bafle  o 
1498.  Il  apprit  la  Peinture  de  fon  père 
qui  étoit  d'une  habileté  aflez  médiocre 
AuflG  Holbein  ne  dut-il  fa  grande  capacit 
qu'à  l'élévation  de  fon  génie.  U  mourii 
à  Londres  en  1574.  âgé  de  f6.  ans.  1. 1 
p. 64.  if o.ij-4. 

Hou 
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Houasse,  Peintre,  François  de  na- 
tion ,  mort  à  Paris,  t.  i .  12.  jç>.  66.  70. 
71.  t.i.  69.73. 77. 79  8o- 

Houzeau,  de  Bar-le-Duc,  Sculp- 
teur, vivant.  1. 1.  8.9.13. 171.  ijy.  187. 
104.  t.  2.  24.47. 

Huart,  Peintre , reiïfliflbit  à  peindre 
\m  les  ornemens.  t.z.  96. 

Huliot,  Peintre  habile  pour  les  or- 
[jejnemens.  t.  2.  96. 

Hulot,  Sculpteur.  1. 1.128. 

Hutinot,  de  Paris ,  Sculpteur ,  mort 
:n  1679.  1. 1.  13. 194. 

H  ut  re  l  [Simon]  Sculpteur,  t.  r. 
[34. 178. 196.201.  t. 2.  92. 103.104. 


il 


r 


j 

1 


N 


A  net  [François  Cloiiet  dit]  naquit  à 

Tours.     Il  Failbit  bien  les  portraits,  & 

peignoit  auffi  en  miniature.     11  vivoit  fous 

règne    de    François  I.   ôc   fous  celui 

Henri  IL  t.  I.ifl. 

J  o  l  l  y  [Jean  ]  de  Troyes  en  Cham- 
gne  ,  Sculpteur,  vivant.  1. 1. 217.  t.  2. 
42. 

J  o  s  e  p  1  n  ,  ainfi  appelle  par  contraétion 
de  Jofeph  d'Arpin,  qui  e(l  un  Château  de 
la  Terre  de  Labour  au  Royaume  de  Na- 

I  4  pies, 


Lj 

an: 
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pies,  où  il  naquit  en  ifjo.     Il  avoit  dq 
goût  &  du  génie  5  cependant  il  n'appro- 
tordit  aucune  partie  de  la  Peinture.     Il 
mourut  en  1640.  âgé  de  70.  ans,  &  non  ] 
pas  de  80.  comme  Ta  écrit  un  habile  hon>  L 
me.  t.i.  i4f.  L 

Jouvenet,    Peintre  ,    vivant,  t.  1.  8" 
70.  t.  2.  7z.7f.p2.  Lj 

Jouvenet  ,   de  Roiien  ,  Sculpteur,  mon 
vivant,  t.  1.  z6.1Sj.zoj.  t.  2.  5^6.63.  Si. 
89.p1. 

Jules-Romain  fut  le  bien  aimé 
difciple  de  Raphaël,  tant  à  caufe  de  fon  menr 
excellent  génie  pour  la  Peinture  ,  que  de 
rattachement  qu'il  eut  pour  ce  grand  Maî-jlmoui 
tre.  Jules  deffinoit  d'une  manière  fierejLo. 
&  l'on  connoît  fcs  tableaux  à  la  fécondité,;;  L 
à  la  noblefle,  à  la  riche  difpofition,  &aux  L 
expreflions  terribles  qui  en  font  infepara-  mon 
blés.  Jl  mourut  à  Mantouë  en  1^46.  âgé 
def4- ans.  t,  1.  p.  147. 160. 164. 16p.  cy , 

ît 
K  M 

I 

KEllers  font  deux  frères ,   Suifles  Seul 
de  nation  ,    &  excellens  Fondeurs. 
Jl  y  en  a  un  qui  eft  a&uellement  Commif-  f^ 
faire  General  des  Fontes  de  l'Artillerie.  1. 1,  !e 

ijz.ijf.  t.l.  uz.113.  L 

La 
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LA  Croix,  Sculpteur  de  Paris, mort, 
1. 1.  p.  zoo. 

Lafosse  (Charles)  Peintre  M .  p. 5*4. 
68.77.78.141.  t. 2. 63.71.72.p1. 

Lama re  étoit  un   Peintre  François 

tort  vers  le  milieu  du  fîecle  dernier.  1. 1. 

60. 

Lànfranc  (Jean)  naquit  à  Parme 
l'an  15-81 .  Il  apprit  à  peindre  fuccefîive- 

lent  d'Auguftin   &  d'Annibal  Carache, 

excella  dans  la  Peinture  à  frefque.     11 

mourut  en  1647.  âgé  ^c  ^.  ans-  r- *•  I3î)- 
140. 

La  Pierre,  Sculpteur,  t. 2.  83. 

Lavirdn,  d'Anvers ,  Sculpteur, 
mort.  1. 1.  p.  202. 

Le  Clerc  (Sebaftien)  eft  de  Nan- 
cy,  &  un  des  excellensGraveurs  q  u'il  y 
ait  eu.  Il  eft  vivant,  t.  1.  p. 72.  t.  2. 
p.  3. 

Legeret,  François  de  nation , étoit 
Sculpteur  ,  &  excelloit  fur-tout  pour  les 
Crucifix.  Ceux  de  fa  façon  qui  fontau-def- 
fibus  de  deux  pieds  ,  font  fort  recherchez. 
Il  eft  mort  à  Paris.  1. 1.  p.  208.  t.  2.  p.  30. 

Le  Hongre   (Eftienne)   Sculpteur, 

II  f  '  mort 


1 38  Table  Alphabétique 

mort  à  Paris  au    mois  de  Mai  de    Pai 
i6po.  t.  f.p.p.  10. 13. 183. 187. 188.  ip 
210.211.  t.z.2f.34-47. 

Le  Moine,  Sculpteur,  t.  2.  p.  49 
83.107, 

Lerambert  (Louis)  de  Paris,  Seul 
pteur,  mort  en  1670.  t.  1.  p.  188. i8p 
t.  2. 108. 

Lespagnandel  (Matthieu,)  ii 
étoit  de  la  Religion  Prétendue  Rcformée3 
&  étoit  affez  eftimé  parmi  les  Sculpteurs 
de  ce  temps.  1. 1.  18(5.201.204. 

Lespingola  (François)  Sculpteur 3 
né  à  Joinville.  Il  efl  mort  en  1705*.  1. 1, 
10. 134. IP3.20J".  t.2.  pi. 

Liskï,  Marbrier  du  Roi.  t.2.  p.  11  o. 

Lorrain  (Claude  Gelée.)  Ce  Pein- 
tre excelloit  dans  le  Païfage,  quoi  que  les 
figures  qu'il  faifoit  ne  fuflent  pas  bien  cor-  Il 
reétes.     Il  mourut  à  Rome  fort  âgé  enr  ,j 
1678.  1. 1.  p.  146.148.  t.2,  54.83. 107. 


M 
ux 


M 


MAniere  (Philippe)  de  Paris ,  Scul- 
pteur, vivant,  t.  i.p.  p.  171.  ipf 
222.225-.  t.2.  p, 38,4p. iojv 

Man- 
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Manteigne  (André)  naquit  dans 
n  Village  près  de  Padouë  ,  &  mourut  à 
vlantouë  en  if  17.  âgé  de  66.  ans.  t.  1. 
.64 

Marot,  Peintre.  1. 2.  p. 72. 

Mars  y  (Baltafar  &  Gafpar)  étoient 
leux  frères  ,  i^ez  à  Cambray  ,  &  tous 
ieux  Sculpteurs.  Baltafar  mourut  en 
[70J*.  &  Gafpar  en  167p.  Ce  dernier 
r^toit  très -habile  dans  fa  profefïïon.  1. 1. 
p. 7.  10.  11.  13.  170.  177.  ipo.  198.  22j\ 
131.  t.  2.  p. 27. 41. 49. 82. 83. 84. 87. 

Martin,  Peintre ,  vivant,  t.  2.  p.  72. 
77. 81. 82. 9f.  96. 

Martin  le  jeune,  Peintre,  vivant. 

2.  p.pf.96. 

Martin,  Sculpteur,  né  à  Paris j  il 
eft  vivant.  1. 1.  p.  4. 

Martinot  (Jérôme)  Horloger. 
t.i.  p.  if  1. 

M  as  son  (Antoine)  étoit  né  auprès 
d'Orléans.  On  a  des  chofes  de  lui  qui 
fonc  des  chefs-d'œuvres  de  Graveure.  Il 
eft  mort  en  1700.  le  30.  de  Mai  âgé  de 
64.  ans.  1. 1.  p-7f. 

M  a  s  s  o  u  (  Benoît  )  il  étoit  de  Riche- 
lieu, &  Sculpteur:  il  eft  mort.  1. 1.  p.p. 
11. 171.  IP7.  t. 2.  p. 24.47. 

Mazeline  (Pierre) de Roiïen,ScuIp- 

teur, 
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leur,    vivant,   t.  1.   p.  9.  189.  198.213 
t.2.  p. 37.  $"2. 63. 82. 84.91. 104. 112. 
Mazieres  (Simon)  Sculpteur.  1. 1 

p.4.  I78.209.H4.  2.1^.2,19.22,3. t.2,.  34.83 

Mellan  (Claude)  d'Abbeville.  I 
étoit  Peintre  &  Graveur.  Sa  manière  d< 
graver  étoit  particulière,  &  ceux  qui  Ton 
voulu  imiter  font  demeurez  bien  au-def 
fous  de  lui.  Il  mourut  en  1688.  âgé  d 
87.  ans.  1. 1.  p.  110.  ii<S.  t.  2.  p.2f.  108 

de  Melo,  Sculpteur >  il  eft  Flamanc 
&  vivant.  1. 1.  p.  196.217. 223. 

Michel-Ange,  Buonarotti ,  nâquil 
dans  le  Château  de  Chiufî  dans  le  Terri* 
toire  d'Arezzo  en  Tofcane  Tan  1474. 
fut  grand  Peintre ,  grand  Architeéte,  Sculp 
teur,  &  ie  plus  hardi  Deffinateur  qui  ait 
été  jufqu'à  prefent.  Il  mourut  à  Rome 
le  17.  du  mois  de  Février  de  l'an  15-64 
âgé  de  90.  ans,  eftimé  Se  regretté  de  tous 
les  Souverains  de  fon  temps.  1. 1.  p.  3.  t.zi 
p.  103. 

Miche  l-A  n  g  e  Merigi^  appelle 
Michel -Ange  de  Caravage^  d'un  Bouri_ 
du  Milanois  qui  porte  ce  nom.  Si  cet  hom^ 
meavoitfû  modérer  fes  emportemens,  Un 
avoit  de  grands  talens  pour  la  Peinture.  Il 
mourut  à  Rome  en  1609. 1. 1.  p.  1 39. 

Mignard  (Pierre)  étoit  né  à  Troyes 

en 


des  Peintres  y  Sculpteurs  9&c.T  141 

|  n  Champagne  en  16 10.     Il  eft  mortpre- 
raier  Peintre  du  Roi  le  30.   de  Mai  de 
'an  169 f.  âgé  de  8f.  ans.  t.  i.p.  141.  142, 
fi.ifi.  161.  i6i.20tir.2zi.  t.  2.  63.6p. 

Minziol a,  Peintre.  1. 1.  p.  14^. 

Mole  (Jean-Baptifte)  étoit  élevé  de 
'Albane,  &:  peignoit  fort  bien  le  Païfage. 
1  avoit  un  frère  qui  étoit  aulîî  de  la  pro- 
jCflïon,  il  s'appelloit  Pierre-François.  1. 1. 
>.  142. 143. 

More  (Antoine)  Peintre,  né  à  U- 
recht.  Il  fut  fort  aimé  de  Charles-Quint , 
îc  mourut  à  Anvers  âgé  de  f  6.  ans.  Il 
aifoit  bien  les  portraits,  &  étoit  élevé 
l*un  Hollandois  appelle  Jean  Schoorel.  1. 1. 

if  4. 

Mosnier,  Peintre.  1. 1.  p.  167. 

M  o  s  n  1  e  r  ,  de  Blois ,  Sculpteur ,  mort. 

1.  222. 

.  Mutian  ou  Mu  tien  (Girolatno) 
koit  Italien ,  &  fe  donna  dans  fa  jeunefle 
)eaucoup  au  plaifin  mais  dans  la  fuite  il 

ngea  au  folide,  &  fit  plufieurs  Tableaux 

ns  la  manière  du  Titien.  Ce  fut  en  fa  con- 

deration  que  le  Pape  Grégoire  XIII.  fonda 

Académie  de  Peinture  appellée  de  S.Luc. 

n  voit  à  Rome  &  à  Notre-Dame  de  Lo- 
rette  plufieurs  de  fes  Tableaux.  Il  mourut 
:n  ifpo.  âgé  de  62.  ans.  1. 1.  p.  144. 

Na- 
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Napolitain.  Voyez  Angeli. 
Le  Nautre  ( André )  Contre 
leur  General  des  Bâtimens  de  Sa  M 
jeste',  Jardins,  Arts  &  Manufaétur 
de  France  ,  &  Chevalier  de  S.  Miche 
Perfonne  n'a  jamais  fû  mieux  que  lui  ton 
ce  qui  peut  contribuer  à  la  beauté  des  Ja 
dins.  Il  efl:  mort  au  mois  de  Septembi 
de  Tan  1700.  âgé  de  pz.  ans.  1. 1.  p.  ij- 
ipi.  t.  2.  p.  2  24.^4. 

Nicolo  étoit  de  Modene.  Ce Peir 
tre  çtoit  un  grand  imitateur  du  Primatr 
ce  {pus  lequel  il  travailla  $  il  vivoit  ve; 
Tan  if  60.  1. 1.  p.  140. 


PAillet,  Peintre  vivant-  1. 1 .  j 
12p. 
Palme  (Jacques  )  dit  le  Vieux  Palmo 
étoit  né  dans  le  Territoire  de  Bergame  e 
if 48.  Il  fut  difciple  du  Titien ,  &  es 
cella  pour  le  coloris.  Il  mourut  à  Venij 
en  1623.  t.i.  p. 72. 

Parmesan  (François Mazzoli dit 
étoit  né  à  Parme  Tan  15*04.    Il  mou 

e 
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n  if 40.  âgé  de  36.  ans.  t.  iTp.64, 160. 
Parrossel,  Peintre  vivant ,  excel- 
ent  pour  les  Batailles.  1. 1.  p.  133. 

Patel,  Peintre  François,  qui  réuf- 
iflbit  dans  le  Païfage.  Sa  manière  étoit 
agréable  &  finie,  mais  un  peu  féche.  Il 
:ft  mort  depuis  quelques  années.  1. 1.  p.81 . 
I  S.  Paul,  Peintre,  vivant,  t.  z.  p. 
7. 60. 

le  Pautre,  Sculpteur.    Il  eft  né  à 
?aris  &  eft  vivant,  t.  z.  p.  101.no. 

la  Perdrix    (Michel)   c'étoit  un 
Sculpteur  né  à  Paris,  où  il  mourut.  1. 1. 
Ja  [pp. 

Perrin  Buonacorfi  ,  appelle  com- 
munément Perrm  del  Vaga ,  pour  sîêtre 
ittaché  dans  fà  jeunefle  à  un  Peintre  nom- 
né  Vaga.  Il  étoit  né  en  Tofcane  en  ifoo. 
k  mourut  à  Rome  en  if47.  Il  avoit 
hé  élevé  de  Raphaël,  &  conferva  toujours 
a  manière  de  deffiner  de  ce  grand  Peintre. 
:.i.  147. 

Person,  Peintre, en  1706.  Dire&eur 
Je  l'Académie  Françoife  de  Peinture,  éta- 
it  Wie  à  Rome.  1. 1.  p.  167.  t.  2.  p»f7- fp. 
Phidias,  Sculpteur  Grec  qui  vivoit 
vers  l'an  du  monde  34P8.  environ, iyo.  ans 
avant  Alexandre  :  il  fut  tué  en  Eiide  où  il 
s'étoit  retiré,  t.  2»  P42r« 

Pl- 
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Pic  art  (Eftienne)  furnommé  1 
Romain,  eft  de  Paris \  c'eft  un  parfai- 
tement honnête  homme  &  un  habile  Gra  FL 
veur.  Il  eft  âgé  de  79.  ans,  &  a  un  filsdt 
faprofeffion  qui  eft  auftî  fort  habile.  Il:  ^ 
font  l'un  &  l'autre  en  Hollande,  t.  x.  ji 
140. 141.  i4f.  t.  2.  p.  49. 

Piètre  de  Cortone.  V.  Berretin. 

Pînot,  eft  mort.     Il  étoit  Sculpteur  P°- 
1. 1.  p.  130. 

Poirier,  Sculpteur.  1. 1 .  p.  1 34.  t.  2 
p.83. 87.101. 

Pôle  m  bourg  (Corneille)  naquit  i 
Utrecht  en  if86.  &  y  mourut  en  1660 
Ce  Peintre  s'étoit  attaché  au  payfage.  t.  i 
p.64. 14^.140.1^.  '  ^ 

Pontorme  (Jacques)  étoit  ne  ei 
Tofcane^  il  Fut  élevé  de  Vinci,  d'Alber  re 
tinelli,  de  Cofîmo  &  d'André  del  Sarto 
A  la  vue  de  quelques-uns  de  fes  Ouvrage, 
Michel-Ange  s'écria  que  ce  jeune  homnvi 
éleveroit  la  Peinture  jufqu'au  Ciel  I 
mourut  à  Florence  en  iff6*  âgé  de  6}|ln 
ans.  1. 1.  p.  164. 

PokBvs  (François)  Ce  Peintre  éto 
de  Bruges,  où  il  mourut  en  1622.  1. 1 
p.  if  2. 

Pouletier  (Jean  Baptifte) Sculpteu 
d' Abeville  &  vivant.  1. 1 .  p,  20  3 . 2 1 7 . 2 1 8 

Pous 


moi 
rut 


2 

I 

Phi 


fia 
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Poussin  (Nicolas)  naquit  à  Andely 
fcn  Normandie  Tan  ifP4-  Il  a  été  un  des 
plus  grands  Peintres  qu'il  y  ait  euf  &  il 
auroit  porté  (a  gloire  encore  plus  loin,  fi 
avec  tout  l'attachement  qu'il  avoit  pour 
Pantique  ,  il  n'eût  pas  regardé  la  Nature 
comme  de  beaucoup  inférieure  à  l'ancien» 
ne  Sculpture.  Quand  on  demandoit  au 
Pouflin  par  quelle  route  il  étoit  parvenu  à 
ce  haut  point  de  perfeélion,  il  répondoit 
modeilementj  je  n'ai  rien  négligé.  Il  mou- 
rut à  Rome  en  i66f  âgé  de  71.  ans.  1. 1. 
p.  fp.  13p.  14Z.  143.  144.  îfi.  163.  t.  Zé 
p,  25.45*. 

Praxitèle,  Sculpteur  Grec  qui 
Vint  au  monde  un  fïecle  tout  entier  après 
Phidias,  &  environ  fo.  ans  avant  Alexan- 
dre. 1. 1. p.  m. 

Prou  (Jaques)  Sculpteur  $   de  Paris,; 

t.I.    I76.    1.1*  f  I.  101. 

Puget  (Pierre)  étoit  de  Marfeille 
grand  Sculpteur  ,  grand  Peintre  &  grand 
Architefte  ;  il  mourut  à  Toulon  Dire&eur 
de  la  fabrique  &  ornemens  des  VailFeaux^ 
::  Tan  1693.  âgé  d'environ  74.  ans.  ci.  p. 
106.2. 18. 


ici 
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r  ; 

RAon   (Jean)  Sculpteur;   il  eft  de    ii 
Paris  &  eft  vivant.  1. 1 .  p.  4. 1 1 . 1 70. 
17f.214.231.  t. 2.  p.  31.40. 

Raphaël  Sanzio,  naquit  à  Urbin 
le  Vendredi  Saint  de  Tan  1483.  &  mou-    t 
rut  à  Rome  âgé  de  37.  ans  en  1  j*20.  Par- 
mi les  Peintres  Modernes  il  n'y  en  a  point   t 
eu  qui  ait  jouï  d'une  aufîî  belle  réputation   nai 
que  Raphaël,  ni  qui  l'ait  mieux  méritée,  f 
t.i.  p.  62.  64,  71.  77.  138.  147. 160.  161. 
162. 163. 169. 

Rayol,  eft  Sculpteur,   &  retiré  en 
Languedoc  fa  patrie,    t.  1.   p.  217.  222. 
r.2.  p.  38. 

Regnaudin,  Sculpteur  né  à  Mou 
lins   en  Bourbonnois  j   il  eft  vivant.  1. 1. 
p.10.11. 194.201.  231.  t.2.  p. 44.48. 

Renï  (Guido)  Peintre  né  à  Boulogne)  Fe 
en  Italie  en  1574.  &  mort  en  1641.  âgq  ; 
de  67.  ans.  1. 1.  p. 60. 79. 8 1.82. 142. 145* , 
iff.  160. 161. 162.  164. 

Rigault,  Peintre.   Il  eft  de  Perpi- 
gnan, &  excelle  pour  le  Portrait,  t.  ri 

p.  79. 

Robert,  de  Paris ,  Sculpteur ,  vivant, 
t.i.  p.231. 

Ro 


s 
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Roger,  Sculpteur;  il  eft  de  Paris, 
&  vivant.  1. 1.  p  8.170. 171. 

Roger,  Fondeur ,  mort.  1. 1.  p.  174, 
i8<5. 

Rotenamer  (Jean)  naquit  à  Munie 
en  1^64.  Il  étoit  élevé  de  Tintoret,  & 
oeignoit  aflèz  bien.  Il  mourut  à  Munie. 
t.  1.  p,  147. 

Rousseau  ,  peignoit  parfaitement 
bien  les  Perfpeétives*  il  étoit  François  de 
nation,  &  eft  mort  en  Angleterre,  t.  1. 
p. 66.  t.  z.  90. 

Rousseau,  Sculpteur.  1. 1.  p.  178. 

Rousselet  ( Gilles )  de  Paris , : gra  « 
voit  au  Burin  ,  &  a  beaucoup  travaillé. 
Il  mourut  aux  Gobelins  le  if.  de  Juillet 
1686.  âgé  de  71.  ans.  r.  1.  p. 82.138. 

Rubens  (Pierre  Paul)  étoit  né  à  Co- 
logne en  if 77.  Se  mourut  à  Anvers  en 
1641.  âgé  de  63.  ans.  C'étoit  un  grand 
Peintre.  V.  fa  vie  par  de  Piles.  1. 1.  p. 
77.81. 


SA  r  r  a  s  1  n   (Jacques)    Sculpteur  & 
Peintre  habile,  étoit  né  à  Noyon,  & 
mourut  à  Paris  en  1666.  t.z.  p.  110. 
Sebastien  del  Piombe.  V.  Venife. 

K    l  DE 
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de  S eve  l'aîné,  Peintre  &  François 
de  nation  j  il  eft  mort.  t.i.  p.  125*. 

Silvestre,  Peintre,  vivant»  t.  1. 
p.  26.  t.  2.  fj. 

SiMoneau1  ['Charles  &  Louis]  font 
deux  Frères,  Pun  &  l'autre  Graveurs.  Us 
font  de  Paris  &  font  vivans.  1. 1.  p.  94. 

Slods  [Sebaftien]  d'Anvers,  Sculp- 
teur vivant.  t<  I.  p.  20p.  H7.  t.2.  pp.  107. 

Spheyman,  Peintre  vivant,  qui  clfc 
bon  Païfagifte.  t.  2.  p.  f 7. 

Solario  [André]  Peintre  né  à  Mi* 
lan  &  élevé  de  Léonard  de  Vinci,  t.  1. 
p.  Kty* 

T 


TA  rle%  Marbrier  du  Roi,   t.  2.  p. 
110. 
Taurin,  Sculpteur, t. i.  p.  134. 13&; 
Theodon    [Jean-Baptifte]   Sculp* 
teur,  François  de  nation,  mort  le  18.  de*  £ 
Janvier  171 3.  t.2.  p. 26. 45*. 

Thierry,  Sculpteur,  t.2.  p.  108. 
Thomassïn  [Simon]  de  Paris, Gra 
veur  qui  eft  vivant,  t,  1.  p.  7p. 

Thomassïn  [Simon]  fils  du  précé- 
dent, t.i.  if  p. 
Titien,  Vecelli ,  naquit  à  Cador 

dans 


v 
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dans  le  Frioul  Tan  1477.  Ce  fut  un  grand 
Peintre  généralement  eftimé  des  Souve- 
rains de  Ton  temps.  Il  fit  trois  fois  le  Por- 
trait de  Charles-quint  •&  cet  Empereur 
difoit  qu'il  avoit  troisTé^u  l'immortalité 
des  mains  du  Titien.  Ce  Peintre  mourut 
delà  pefte  en  ifj6.  âgé  de  99.  ans.  1. 1. 
p.7f.7<5. 157.  if6. 163.16p. 

Toutin  [Henri]  Peintre,  étoit  de 
Châteaudun,     Il  eft  mort.  t.  2.  p. 7p. 

T  u  b  y  [Baptifte]  étoit  Romain  &  un 
très-habile  Sculpteur  5  il  a  travaillé  pen<- 
dant  toute  fa  vie  en  France,  &  eft  mort 
à  Paris  fur  la  fin  de  Tannée  1700.  1. 1.  p. 
8.  p.  13. 171.  175.  183.  212.  22f.  228.  t.  2. 

p.3.38.3p.4f.fi.76.8r 


le  T  TA lentin  étoit  un  Peintre Fran- 
V     çois,  né  à  Coulomiers  en  Brie, 
&  mort  fort  jeune  :   il.imitoic  la  manière 
du  Caravage.  1. 1.  p.  81. 138. 

Vancleve  [Corneille]  Sculpteur 
né  à  Paris*  il  eft  vivant.  1. 1.  p.  1 34.  ijf. 
221.226.  t. 2.  83. p2. 104. 

Vandeik  [Antoine]  naquit  à  An- 
vers en  if  pp.  &  mourut  à  Londres  en 
1641,  âgé  die  42.  ans.     C'étoit  un  grand 

K  3  Pein- 
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Peintre,  également  habile  pour  PHitëoire 
&  pour  les  Portraits,  qui  cependant  s'at- 
tacha plus  particulièrement  à  ce  dernier 
genre  de  Peinture.  1. 1.  p.  64. 79.81. 138. 

148. 

V  A  N  D  E  RM  E  U  L  E  N,    étoit    lié     à 

JBruxelles  en  1634.  &  mourut  à  Paris  au 
mois  d'Oétobre  1690.  âgé  de  y6.  ans.  Il 
peignoir  parfaitement  bien  les  Batailles. 
1. 1.  p.  16.  ifo.  1. 1.  92"93*94?'9f-9<î. 

Venise  [Sebaftien  de]  autrement  die 
Fratel  del  Piomhe^  a  beauconp  fuivi  la  ma? 
Bière  de  peindre  de  Michel-Ange.  Il 
mourut  en  if47.  âgé  de  62,.  ans.  t.  ï.p.71] 

Verdier, Peintre , élevé  de  le  Brun* 
3*1  eft  vivant,  t.  z.  p.6f-7o. 

Vernansal,  Peintre,  vivant,  t.z. 
p.f8. 

Veronese  [Paul]  V.  Caliari. 

Veronese  [Alexandre]  étoit  né  à 
Verone^fa  manière  de  peindre  étoit  agréa? 
ble,  quoique  foible.  1. 1.  p.  139. 

Vigïer,  Sculpteur  5  né  à  Moulins 
en  Bourbonnois.  Il  eft  vivant.  1. 1.  p.  zi6, 

Vignon  [Claude]  étoit  né  à  Tours,  \ 
il  fuivit  d'abord  la  manière  de  Caravage. 
Ce  Peintre  mourut  en  1670.  fort  âgé.  t.z. 
p.  129- 

Vinci  [jLpongrd  de]  naquit  dans  la 

Tofca- 
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Tofcane  d'une  famille  noble:  jamais  hom- 
me n'eut  une  plus  heureufe  naiiïance  pour 
la  Peinture ,  pour  les  Sciences  &  pour  les 
exercices  du  corps.  Il  mourut  en  France 
Tan  ifzo.  âgé  de  7f.  ans.  Il  étoit  élevé 
d'André  Vetrochio.  t.  i.  p.  63.  iff.  if6. 
i6z 

Viole,  Peintre  habile  païfage  5  il 
mourut  en  i6iz.  âgé  de  f  o.  ans.  1. 1.  p. 
63.64. 

Vostbrman  [Lucas]  Graveur,  t.ï, 
p.  138. 


ZA  m  pie  ri  [Dominique]  qu'on  ap- 
pelle communément  le  Dominiquin. 
Ce  Peintre  étoit  né  à  Bologne  en  if8i. 
Se  mourut  âgé  de  60.  ans  en  1641.  ilex- 
celloit  pour  les  expreffions  5  &  a  fait  des 
Tableaux  infiniment  eftimez.  1. 1.  p.  60. 
76. 138. 13p.  Ifi.if6.if7. 162. 

Zustrus  [Lambert]  étoit  un  Pein- 
tre Flamand  élevé  du  Titien.  1. 1.  p.  168, 

F    I    N. 
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contenues  dans  les  deux  Tomes. 


A 
1'  A  Bondance.  1. 1.  p.  S,  1 1,  S9-  ftat.  antique, 

XV,      jjj 

Achelôiis  Fleuve.  1. 1.  81,210. 

Achille  reconnu  par  Ulyfle,  t.  u  21  f,  216. 

Acis  qui  jpuë  de  U  flûte,  t.  2.  38. 

Adam  &   Eve  chaffez   du  Paradis*  tt  %.  i^\Jk 

if6. 
^Adonis\&  Venus,  t.  rf  229.  t.  2,  ioo. 
Adoration  des  Rois.  t.i.  151. 
^Adoration  ,  bas  relief,   par  Maziere.  t.  i«| 

3*- 
Afrique,  t  t,  iof  fon  étymologie.  197. 

Agar  dans  le  defert.  1. 1.  139. 

Agripine.  M.  113.  fon  hiftoirtf.  1. 1.  213.  ftaM| 
1. 1.  106.  fontaine  d'Agripine.  108. 

l'Air  repréfenté  fous  diverfes  figures.  1. 1.  8.1 
198.  f  2.  107. 

Aire,  Ville,  t.  2  96. 

Alexandre  épqufeRoxane,  1. 1?  66.  chafTeaux 
Lions.  68.  fait  apporter  des  animaux  à  /\r 
riftote.  73.  donne  audience  à  des  Indiens^ 
74.  fon  entrevue  avec  Porus.  78.  ftat.  t.  2^ 

I  3M*- 

Allée  d'eau.  M.  188.  delà  Cafcade,  t.  2.83.5 

des  boules  &  des  Portiques,  106. 

l'Allemagne  lignée.  M.  93» 

^Alpfiée  &  Aretufe.  t+fr  74. 

Amal« 
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Atnalthée,  Nymphe.  t. i.  172» 
Amazone,  étymologie  de  ce  nom.  t.  I.2i6# 
Ambaflades  envoyées  au  Roi.  1. 1    107. 
S.  Ambroife.  ftat.  de  pierre,  par  le  Pautre.  t. 

1.21. 
Amérique,  ftatuë,  t.î.  10,194. 
l'Amour,  t.  2.  2.  trois  petits  Amours  dans  les 

fleurs.  1. 1.  15-6. 
Amphitrite.  t.  2.  39,99. 
S.  André,  ftat.  de  pierre  ,  par  Theodon.  t.  it 

2f.  peint  par  Boul.  rainé. 41. 
Andromède  délivrée  par  Perlée.  1. 1.  205*.  ex* 

pofée.  76.205;. 
;  Anges  &  Chérubins  en  bas  reliefs,  parFremîn. 

1. 1.  28. 
i'Annonciatîon  par  Boulogne  le  jeune,  t. if 

46,  T45-,  163. 
Antinous,  t.  1.  172.  211.  223.  t. 2.  p.  32.  foft 

hift.  1. 1.  199. 
Antonia.  1. 1.  113. 
Août,  ftatuë.  1. 1.  13.170. 
:  Apartement  du  Roi  à  Verfailles.   1. 1.  133,  à 

Trianon.  t.  2.65'.  àMarly.94.  95-. 
Apartement  de  feue   Madame  la   Dauphine, 

I23- 

Apartement  deMonfeigneur  le  Duc  &  de  Ma- 
dame la  DuchefTe  de  Berry  à  Verfaillcs. 
t.  1.  167.  à  Marly.  t.  2.95% 

Apartemens  de  Monfeigneur  le  Duc  d'Orléans. 
t.  2.  96.  de  Madame.  9?.  de  Madame  de 
Maintenon.96. 

les  grands  Apartemens.  1. 1. 18. 

Apollon  qui  pourfuit  Daphné.  1. 1.  12,  148. 
Apol  Ion  &  lacinthe  t.  2 .  76.  Tableaux  concer- 
nant Apollon,  t.  2. 7J\  &  fuiv.  en  ftatuë.  1. 1. 
K  s  *7°, 
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170,173,211,222.  t.  2.  109.  no.ur.   Baf. 

fin  d'Apollon,  t.  1.  210.    Bains  d'Apollon  i 

t.  2.  48, 
Apollon  &  les  Mufes,  ftat.  ant,  t.  2.  108. 
Apollon  &  Minerve.  1. 1.  157. 
Apollonius.  1. 1.  196. 
les  XII.  Apôtres  peints  par  Mrs  Boulogne.  1. 1 

33.&fuiv.  |j 

Apulus  changé  en  Olivier  fauvage.  t.  2.  67 
Arachné.  t.  2.  59. 
l'Arc  de  Triomphe,  t.  x.  ?o. 
Ariane,  t.  j .  6f . 
Arion.  t.  2.  39. 
Ariftée  &  Euridice.  t.  2.  8^. 
Armes  de  France  de  métail  dore,  par  Poirier. 

Poultier,  le  Pautre,  &c.  1. 1.23.  en  bas  re- 
lief, par  Manière.  28. 
l'Art  &  la  Nature.  1. i. 170,  t.  2.  68.  les  Arts 

t.  u  172, 
Artemife.  1. 1.  130. 
Autre  Artemife.  1. 1.  208. 
Afîe,  ftatuë.  1. i.  11.186. 
Afpafie.  1. 1.  12,6. 
l'Aifomption.  1. 1.  76, 163. 
Attalante.  fon  hiftoire   t.2.ioï.' 
§.  Athanafe ,  ftat.  de  pierre  par  Poultier.  1. 1 . 2 t 
Avenue ,  grande  avenue.  1. 1.2.  largeur  de  fes 

allées,  ibid- 
Avenue  de  S.  Cloud  &  de  Sceaux.  3. 
Aveugles  de  Jéricho.  1. 1.  140. 
Augufte  donne  des  courtes  de  chariots:  1. 1 

6$.  reçoit  des  AmbafTadeurs  des  Indes.  74^ 

fait  faire  un  Port  àMifcene.  78.  ftatuë.  211» 
S#  Auguftin ,  ftat.  de  pierre  par  Couftous, 

M.  21, 

Avril 


r 


î 


stable  des  Maliens.  iff 

.vrîl,  ftatuë.  1. 1.  13, 171. 

Aurore  &  Céphale.  1. 1.  230. 
Automne,  ftatuë.  M.  194.  t.  2. 92. 
Autorité,  ftatuë,  t.  i.  10. 

B 

3Aechanale.  t. 1.140,183.  t.  2.  2^ 
Bacchante.  1. 1.  204.1:,  2.24,43. 
lacchus,  ftatuë.  t.  ï.  12,65-,  u o,  171,211,214. 
t.  2.  45-.  46,86, 103, 107.  fonhifioire.27. 
îaignoire  de  marbre  1. 1. 13. 
5ains,  Appartemens  des  Bains.  1. 1.11.13. 
\  Baldigiani  a  trouvé  une  compofîtion  pour 
faire  pénétrer  le  marbre  par  la  couleur.  1. 1. 

114. 
Jaluftrades,  par  Desjardins  &  Vinache.  fcit 

27.  29. 
!.  Barnabe,  ftat.  de  pierre  par  Bourdi.  t.  I.  21. 

Tableau  par  Boulogne  le  jeune.  33. 
S.  Barthelemi  ,   ftat.  de  pier.  1. 1.21.  Tableau 

par  Boulogne  le  jeune.  35-. 
>.  Balile,  ftat.  de  pier.  par  Poultîer.  t. 1.21. 
3as  reliefs  par  le  Pautre.  1. 1.  2^,28,29,   par 

Maziere.  32.  par  Slods.  32.  par  le  Lorrain. 

25-,  ;i.   Lapierre.   25".  31.   Thierry.  2?,  32. 

Fremin.   25%  31,  31.  Poirier.  25,  28,  30, 31, 

Bertrand.  2?,  30,  31.   Couftous  l'aîné.   25-. 

Manière.  25-,  28.   Couftous  le  jeune.  25-,  29, 

33.  Moyne.  25*,  32, Cornu.  25*.  Poukier.  if, 

33.  Vancleve.  25-,  182.  t.  2.86. 
jfafîin  de  Latone.  1. 1.  175-.  de  Neptune.  190. 

d'Apollon.    210.    de   Saturne,  t.  2.  26.  de 

Bacchus  27.   des  Carpes.  100. 
Eafîïn  d'argent  appelle  Médaillon.  1. 1,62. 

Baffins 


: 
; 
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Baffins  &  Fontaines   de  Marly.  t.i.  99,  ici 

102. 103. 107  108. 
Belle-mere  de  S.Pierre  guérie.  t.%.  62. 
Bellone  &  Cybelle.  1. 1.  129. 
Belvédère,  t.  2.  112» 
Bérénice,  t,  1.  6$.  fon  hiftoire.  192. 
Bergers*  t.  2.  100.  102»  à  la  Crêch£.  t.*.  135! 
Bethfabée  dans  le  bain.  ibid. 
Beuveur.  1. 1    itf8. 
JBiblîs  &  Caune.  t,  i,  146. 
Bohémienne   M.  138. 
Bois  des  fources.  t.  2.  83. 
ïîofquets  de  Verfatlles. 

Le  Labyrinthe,  t.  2.  pf  2f 

La  Sale  du  bal.  24. 

La  Girandole,  2?. 

L'Ifle  Royale.  28. 

Sale  des  Maroniers.  3*. 

La  Golonade.  33. 

Les  Dômes.  35. 

L'Encelade.  41. 

Sale  du  Confeil  ou  des  Feftins,  à  préfent 
Bofquet  de  l'Obelifque,  ibid. 

LfEtoile.  42* 

Le  Dauphin.  4?. 

Le  Théâtre  d'eau,  4^. 

Les  Bains  d'Apollon, 48. 

Les  3,  Fontaines.  5*0. 

L'Arc  de  Triomphe,  ibid. 
Bouclier  pris  pour  un  Baffin.  t. 1.  63. 
Brèche,  ce  que  c'eft.  t,  1.  I2f 
Bronte,  &%t.  1. t.  9. 
S.Bruno.  t*I.  143. 
Brntus.  1. 1,214. 
J3ufte  de  J.  C  par  Vigïer.  1. 1,20.  de  IaVierg<  é 

parRaon,  ibid.  du  Roi.  1?.  Ca 
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C 

^Abinet  des  antiques,  1. 1.  6u  du  Billard. 
^  140.  de  Madame  la  Duchefle  de  Bçn%t 

168,169. 
îalanus.  t.  1.  74.    - 
lamayeux.  1. 1.  70. 
lameleon,  fa  couleur.  t.î.  I99V 
lambray.  1. 1.16.  t.  2.93. 
lanal,  le  grand  Canal.  M.  212. 
Cariatides  en  Termes.  t,2.9i. 
îafcade  de  l'allée  d'eau.  1. 1. 186, 
lafcade  de  Marly.  t.  2.  99. 
lafcade  ruftique.  t.  2,  107. 
laflbletes.  t.  2.  91. 
îaftiîlan,  fa  tête.  1. 1.  162* 
laftor  &  Pollux  ,  groupe  de  martre  blanc, 

leur  hiftoire*  1. 1*219. 220. 
te  Catherine.  1. 1.  162. 163. 
&  Cène,  par  Couftous  le  jeune.  1. 1.  25-. 
]éphale.   t,  1.  230. 
krès.  t.i.  9,  171,  203,  233.  fontaine  de  Ce* 

rès.  t.  2.  44. 
îerf  pourfuivi  par  des  chiens,  t.  2.  60. 
]éfar  envoyé  des  Colonies.  1. 1.  68.  ltat.  t.  2. 

«2. 

Chapelle  du  Château  de  Verfailles.  Sa  deferip- 
tion.  t.  1.  18.  &  juiv.  Son  plan.  18.  àa  dé- 
coration extérieure  &  intérieure.  19.  &fniv. 
24.  & fuiv.  Son  Maître- Autel.  25:.  Ses 
Chapelles  &  leurs  peintures.  26,33,42^49. 
Voyez  Peintures.  Chapelle  de  Marly.  1. 1. 90. 

a  Charité.  1. 1.  21.30 

^harlemagne.  1. 1.  j-2. 

thalle.  tt2.  g[.  retour  de  chaffe.  1. 1. 144. 

Chaf. 
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ChafTeurs,  groupes.  t.  2 ,100. 

Château  de  Verfailles.  1. 1.  8.  avant-Court. 

grande  Court  S*  ancien  Château.  9. 
le  Cheny*  1. i.  2. 
Chiffre  du  Roi  &  chute  de  Trophées ,  p 

Monthian  &  Vorîot.  1. 1.  21. 
S.  Chryfoftome.  ftat*  de  pierre ,  par  Flame 

t.  i.  lù 
Cincinnatus.  1. 1.  66. 
Circé.  t.  1.  145,  16%  fon  hiftoîre.  tt  1.  19 

223, 
la  Circoiîdfioîl.  t,  1.  28,144,160. 
Clélie,  fon  hift.  1. 1,  129. 
la  Clémence,  par  Slods,  1. 1.  32* 
Cleopatre,  fon  hiftoîre.  1. 1.226.   ftat.  t.  2. 3 
Clitie.  t.i.  171.  fon  hift.  t.  2*71. 
la  Comédie,  ftat.  t.  2. 43. 
Commode  en  Hercule,  t.  if  202.206. 
Cornus,  t.ï.  171. 
un  Concert.  1. 1.  j6+ 
Condé,  t.  2.  94, 

la  Confommation,  par  le  Pautre.  t*i.  if. 
Conftantin,  fon  triomphe*  t.  u  71» 
la  Contemplation,  par  Mazieres.  1. 1. 32. 
Conty  ,  Hôtel   de  Madame   la  PrincefTé  < 

Conty.  M.  2. 
Coriolan.  1. 1.  78. 
Corfes,  réparation   de   l'attentat  des  Corfe 

t  1.  99. 
le  Couronnement  d'épines,  par  Fremin.  t. 

2S> 

le  Crucifiement,  par  Lapierre.  25*. 
Culembourg.  t.  2.  96. 
M.  Curtius,  ftatuë  équeftre.  1. 1.  23?. 
Cyane  en  fontaine,  t,  2. 74. 

Q 
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Uybelle  enlevée  par  Saturne,  t.i,  231* 

^yclopes.  t.i.  9. 

^ypariffe.  1. 1.208. 

^yrus  fait  pafler  fes  troupes  en  revue  devant 
une  Princefle.  66.  attaque  un  fanglier.  Cx0 
68.  range -fon  armée  en  bataille.  70.     - 

D 

r\Ame  Romaine,  t.  2.  86. 

*-^  la  Danfe.  1. 1,172.. 

Daphné.  1. 1    12. 

Darius,  fa  famille  aux  pieds  d'Alexandre.  1. 1. 

7'. 
David  qui  chante  les  louanges  de  Dieu,  1. 1. 138. 
Décembre,  ftat,  1. 1.  13.170. 
[Dégradation  d'un  Officier.  1. 1,  70, 
Déjanire.  t.  1.79.  t.  2.  32. 
Démétrius  qui  force  une  Ville.  1. 1.  7t. 
Defcente  de  Croix,  par  Poirier.  1. 1.  25V 
Defcente  du  Saint  Efprit.  t.  1.  57. 
Deflein.  Union  du  DefTein  &  du  Coloris,  t.  u 

160. 
Deventer.  t.  2.  96. 
Diane.  1. 1,  67,170.  celle  d'Ephefe.  t.i.  114, 

1 1 5-,  T 1 6.  bains  de  Diane.  149, 1  $f . 
Diane  la  chafTerefTe.  116. 
Diane  &  Endymion.  68.  avec  fes  Nymphes. 

t.  2.  71.   ftatuë  ant.   87, 105, 109, 112, 113. 
Didon,  fon  hiftoire.  1. 1.  217. 
la  Diligence.  1. 1.11. 
Diogene.  1. 1.  203. 
Divinitez  &  Vertus.  1. 1.  172. 
la  Dordogne.  1. 1,  174. 
DouTiy.  t.  2.  94. 
Dragons  aîlez.  t.  2.  99» 
Duels  arrêtez,  t.i.ioo. 

Dues- 
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Duesbourg.  t.  2.  96*      .    ,     , 
Dunkerque  acquis  par  le  Roi#  t.  f .  ioé. 

l'pAu,  ftat.  M.  226.  t.  a.  107* 

5^  Ecce  Homo,  t«  1*  160» 
pcho.  M.  171. 
Ecuries.  1. 1.  3.  la  grande  Ecurie,  3.4.  petite 

Ecïtrie,  f. 
Èlburg.  t.  2.96. 

Enée  qui  fe  retire  à  Delphes.  t. 1.  60. 
Enfans  en  bas  reliefs.  1. 1.  20  Groupes  d'en-1 

fans.   23.   autres  qui  foûtiennent  de  petits 

baflîns    t.t>  187,188,189,  qui  jouent,  t.i. 

46,47,110. 
Eroftrate.  t«i.  116. 

Îrand  Efcalîer.  1. 1.  14,17. 
Xope^  t.  %.  2.  fes  Fables.  $.  &c. 
l'Efpagne  &  la   Hollande  liguées,   t.  1.  9^ 

Guerre  contre  l'Efpagne  pour  les  droit  de 

la  Reine.  103.  Soumiffion  faite  à  la  France 

par  l'Efpagne.  ibid. 
l'Èfperance,  bas  relief ,  par  Couftous  le  jeune. 

33.  Tableau  par  Mignard    161. 
Efter  prefque évanouie,  foi.  135*. 
S.Etienne,  fori  martyre.  1. 1.  146,  ij^. 
l'Eternité,  bas  relief,  par  Thierry.  1. 1.  32, 
l'Eté,  ftatuë,  1. 1.  194.  Tableau,  t.2.  92. 
les  4.  Ëvangeliftes.  t.i.  5-0,138. 
Euridice.  t.2.  111. 

l'Europe   t.i.  11.  origine  de  ce  nom*  197* 
S.  Euftache.  t.i.  63. 

•    F 
TJÀbles  du  Labyrinthe,  faifant  autant  defoflK 
-*-     taines  différentes    t.2.  3.  jufqu'à  24. 
fainte  famille.  1. 1. 63, 7*>77>*i43j *44>  * Sh lS 3> 

160,161,  Fau- 
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Faunes»  t.  2.  86, 103, 109.  qui  joue  de  la  flû- 
te, ico,  1 10.  qui  prefle  du  raiiin.  204.  qui 
porte  un  chevreuil,   t.  1.  217*  qui  rit.  t.  2 
p.  if.  leur  origine,  ibid. 

Fauftine.  1. 1.  iu,  ftatuë,  fon  hift.  t.  t.  191* 
t.  2.  105-5108.  fous  la  figure  de  Cerès.  t.  1* 
20T. 

la  Fécondité.  1. 1.  160. 

une  Fée.  1. 1.  142. 

Femme  guérie  du  flux  de  fang.  1. 1 .  60.  qui  panfé 
Un  bleffé.  143.  qui  coût.  145*.  qui  repré- 
fente  la  Comédie.  15-2.  qui  fe  coeffe.  169* 
échevelée.  t.  2.   1 10. 

belle  Feroniere.  1. 1.  15*4. 

le  Feu,  fous  diverfes  figures.  1. 1.  9,22$^ 

Février,  ftatuë.  t.i.  13.170. 

Figures  de  Stuc.  1. 1.  23. 

Finances  rétablies,  t.î.  103*. 

la  Fidélité,  t.  t.  218. 

Fleurs  &  Fruits  peints,  t.  2.  64. 

Fleuve,  t.  2.  107. 

Flore.  1. 1.  9,1  r 4, 171, 229;  t.  2.  p.  26, 31,44, 
76,87,100. 108. 

la  Foi  ,  (ht.  de  pier.  par  Slods.  t.  r.  21.  bas 
relief  par  Coullous  le  jeune.  33.  Tableau 
par  Mignard.  162.  la  Foi  &  la  Relig.  ftat. 
de  pier.  par  Couftous  le  jeune.  22. 

Fontaine  de  la  Pyramide.  1. 1.  182.  du  Dra- 
gon. 189.  de  Flore,  t.  2.  44.  de  Cerès. 
ibid.  les  trois  fontaines,  jo.  de  la  Viftoire. 
yi .  de  la  Gloire.  5-2.  des  quatre  Gerbes. 
103. 

la  Force,  ftatuë.  M.  10.  bas  relief  par  Poul- 
tier.  33. 

la  Fortune.  t,2.  60. 

TçmJI.  L  1* 
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la  Franche-Comté  foumife  pour  la  féconde 
fois.  1. 1.  94. 

France.  Sa  prééminence  reconnue  par  FEf- 
pagne.  t. 1.  102. 

S.François.  1. 1.  63,15*7. 

Fribourg.  t.  2.  96. 

Fuite  en  Egypte.  1. 1.  60,136, 

la  Fureur.  1. 1.  130. 

G 

/^[.Alàthée.  t. 1.9,171.  t.  2.  38. 

^-*  grande  Galerie,  fa  defeription  &  fes  pein- 
tures. 1. 1.  8.&c.  petite  Galerie,  fa  deferip- 
tion &  fes  peintures.  15*3.  &c.  157.  &c.    , 

Ganymede,  1. 1.  171.  avec  Jupiter  en  Aigle. 
202*  t.  2.  p.  42.  vérité  de  cette  fable.  1. 1. 
202,203. 

la  Garonne,  t  1.  174. 

Gafton  deFoix.  1. 1.  168. 

la  Générofité.  1. 1.  10. 

la  Géométrie,  1. 1.  15-9. 

S.George.  1. 1.  163. 

Germanicus.  1. 1.  110.  t.  2.  106. 

Globes  de  Coronelli,  t,2.  97.  &c. 

Gloire,  t.  1.  10.  / 

S.  Grégoire,  ftatuë  de  pierre,  par  le  Pautrc. 
1. 1.  21. 

S.  Grégoire  de  Nafcianze,  ftatuë  de  pierre  par 
Hutrel.  1. 1.  21, 

Grey.  t.  2.  96. 

Groupes,  t.  i#  f ,  7,  8, 14,23,38.  188,  t.  2.  84. 

H 

HArpalice  délivrant  fonpereLycurgue.  1. R 
128. 
Hebé.t.i.  171. 
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Hercule,  Ses  travaux.  1. 1.  79.  &fuh.  fur  îe 
bûcher.  82.  ftat.  io,  82,  204,  214,  t.  2.  265 
31,32,  108. 

Herodias.  t.  1.  161,164. 

Hefperides'.  M.  171. 

Hipomene.  t,  2.  101. 

l'Hiver,  ftat.  M.  193»  tableau.  92. 

la  Hollande  accepte  la  Paix.  t.i.  960 

Homme  tenant  une  mafle.  t.  2.  26* 

St.  Hubert.  1. 1.  64.. 

l'Humilité ,  bas  relief  par  Lâpierre,  1. 1.  31. 

Hyacinthe.  M    17t. 

Hypolite  mourant,  t.  2.  8r, 

S.  TAcques  le  Majeur,  ftatue  de  pierre  par 
J  Theodon.  1. 1.  21.  Tableau  par  Bou- 
logne le  jeune.  36. 

S.  Jacques  le  Mineur  ,  ftatue  de  pierre  par 
Manière.  t.i#2i.  peint  par  boul.  le  jeune.  36, 

Janvier,  ftat.  1. 1.  13,170. 
ardin  des  Maroniers.  t.  2.  84. 
afon.  1. 1.  6$.  qui  aborde  à  Colchos.  68. 
&  Jean,  ftat.  de  pier.  parVancleve.  t.x.  2r. 
S.Jean.  1. 1.  71,139.  dans  leDefert.  145",  149, 
161.  dans  Tille  de  Pathmos.  1. 1.  138.  t.  2. 
64. 
S.  Jérôme,  ftatue  de  pier.  par  Cbuflôus.  M» 

IX.  Tableau.  15-2.  t.  2.  81. 
Jefus-Chrift  ,  fa  Nativité,  t.  i.  142, 144, 15-0, 
159.  161.  adoré  par  lesBergers.  135-.  fa  Cir- 
concifion.  144..  entre  les  bras  de  laVierge. 
ibii.  fur  fes  genoux,  ijy.  fa  fuite  en  Egyp- 
te. 136.  dans  le  Temple  au  milieu  des  Doc- 
teurs, bas  relief  par  Couftous  le  jeune.  28» 
fon  Baptême.  15*9.  gucriffant  la  belle-mere 
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de  fa'nt    Pierre.   6i.   faifant  la  Pâque  avec 
fes  Difciples.   a6.   au  Jardin  des  Oliviers 
bas  relief  par  Thierry.   2^   Tableau.  164. 
chex  Herode  r  bas  relief  par  Bertaud.  ches 
Anne,  bas  reL  par  le  Lorrain*  25*.  couron 
né  d'épines,  bas  rel.par  Fremin.  28*  por 
tant  fa  Croix,  141,147.  crucifié.  140.  qu'on 
defcend  de  la  Croix.  148*  mis  au  tombeau 
76,135*.  foftant  du  tombeau,  15*9.  apparoif- 
fant  à  S.  Pierre  &  à  S.  Paul.  148.  avec  les 
Pèlerins  d'Emaiïs.  73,75'. 

Jefus  ,  la  Vierge  ,   fainte  Anne  &  fainte  Ca 
therine.  t,  1.  76. 

Jetro  ,  filles  de  Jetfo  infultées  par  des  Ber 
gers,  t.J.  141. 

Jeu  de  Portique  de  marbre  blanc,  t.  2.  109.  d< 
l'Afcneau.  83. 

Ino  &  Melieerte*  fc»t.  215'*  fon  hiftoire.  t. 
37.  &fuiv. 

Invalides ,  établiflement   des  Invalides,    t.  1 
107* 

Io,  fon  hiftoire.  t.  2.  70. 

Jonâion  des  deux  mers.  t.  i.  iôp, 

Jofeph  &  la  femme  de  Putiphar.  1. 1.  164. 

Joueurs  de  violon.  1. 1.  15-2. 

Jour,  le  Point  du  jour.  t.  1.  225*. 

Joux,  Ville,  t.  2.  95-. 

Iphîgenie  prête  à  être  immolée.  t4  1.  68. 

Iris,  ftatuë.  1. 1.  8. 

Ifocraté  en  Terme*  t.  1. 196. 

S.  Jude  ,  ftat.  de  pier.  par  le  Moine.  1. 1.  2 
Tableau  par  Boulogne  le  jeune.  35'. 

Judith  tenant  la  tête  d'Holopherne.  1. 1.  i$$ 
168* 

Jugement  de  Midas.  t,  2.  69, 

Juil 
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Juillet,  ftatuc.  1. 1.  3,17a* 

Juin,  M.  171. 

Julia  Mœfa,  fon  hiftoire.  t.2.  28. 

Julia  Domna,  fon  hiftoire.  t.  2.  29, 

Junon  ,  ftatuë'.  t.ï.  8,210,213.  t.2,  46.  avec 

Thetis.  6f.  &  Flore.  75*, 
Jupiter.  M.  6f,  enlevé  par   les   Corybantes, 

132.   facrifice    à  Jupiter*   ibid.    fes  amours 

avec  lo.  t.2.  70.  ftatuë    t,  1.  206  210.  t.  2. 

29, 46. 
Juftice  réformée,  t.  1.  104.    la  Juftice  ,   ftat. 

1. 1.  11,  21.  bas  -relief.   31.  Tableau.    îoo* 

qui  avale  Thuitre.  t.2.  6g. 
P.  Kirker*  t  1.  114. 

L 
J  E  Labyrinthe,  t.2.  2.  &  fuiv. 
-■— '  Lanterne  de  la  Chapelle.  1. 1.  22. 
Laocoon.  t.  2.  84,113. 
Latone,  fon  hift.  1. 1.  141,176,  t.2.  72.  Baf- 

fin  de  Latone.  1. 1.  175*. 
Lavement  des  mains  &  des  pieds,  par  Dumont 

&  Couftous.  1. 1.  2f. 
Libéralité  Chrétienne  ,  par  le  Lorrain*  t,  i. 

Limier  qui  terraffe  un  Cerf.  1. 1.  I7f. 
Lion  qui  terraife   un  Loup  ,  &  combat  un 
Sanglier,  ibid. 

Iifias  en  Terme.  1. 1.  19^. 
ivie.  t.2.  42. 
Loire  &  Loirette,  ftatuës.  1. 1.  174.,  t.  2.  104; 
Loo.  t  2,  94. 
S.  Louis  fur  un  champ  de  bataille.  M,  26* 

.Luc,  ftat.  de  pierre  par  Vancleve.  t  1.  2T. 
tableau,  t.  2.  63. 
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Lucrèce,  ftatuë.  t.  2,  108. 
Luteurs.  t.  2.  iojï 
Luxembourg,  t.  2.  93,960 

M 

MAchine  de  Marly  >  fa  defcription.  t.  v 
114.  &f*iv. 

]a  Magdelâine.  t.i.  î^iiSS^  160. 

Mat,  ftat.  t.  1;  13,170. 

Manège  couvert  &  découvert.  M.  5% 

Marbre  de  Brèche  &  de  Charlemont.  t.  ift 
12.  d'Egypte.  61.  fecret  pour  faire  pénétrer 
le  marbre  par  la  couleur.  114. 

S.  Marc  ,  ftat.  de  pierre  par  Vancleve.  1. 1| 
21.  Tableau,  t.  a.  63. 

Marc-Antoine,  t. t.  65^70. 

Marc-Aurele.  t.  2.  32. 

Mariage  antique  en  bas  relief.  1. 1.  182* 

Marly,  defcription  de  fon  Château,  t.  2.  89» 
&  fuiv.  du  grand  Pavillon  &  des  douze  au- 
tres «qui  l'accompagnent.  90.  fon  Salon,  91^ 

la  Marne,  ftat.  1. 1.  174. 

Mars ,  ftatuë.  Ci,  10,  13,  6jr,  69,  17a  t.  2* 
69. 

Marfyas  écorçhé.  1. 1, 1  $6. 

Marfyas  &  Olympe,  t.  2.  4^ 

Maftrick,  fa  pFife.  1. 1.  92,  t. 2.  93. 

Lap 
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S.  Mathias,  ftat.  de  pierre  par  Lapierre.  M* 
2r.  peint  par  Boulogne  l'aîné.  47. 

S,  Matthieu  ,   ftatuë  de  pierre  par  Vancleve./ 
1. 1.  21  «  t.  2.  63. 

le  Matin;  Midi,  le  Soir  &  la  Nuit.  t. 2.  -}f+ 

Médaillon  trouvé  dans  le  Rhône.  M,  6*„ 

Medée.  1. 1.  65V 

Mcleagre.  t.  2.  32,  ni. 

la  Ménagerie.  tf2,  y6t  fes  Appartenons,  îbid.\\ 

les 
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les  Tableaux  qui  les  ornent.  57.  &  fuiv.  fan 
Salon»  6o.  fes  Cours.  61. 

Mercure.  1. 1.  221,223.  il  coupe  la  tête  à  Ar- 
gus t.2«7o.  enftatuë.  M.  15-8.  t.2. 106,109. 

S.Michel.  1. 1.  163. 

le  Midi  figuré  par  une  Vénus,  t,  1.  198. 

Miîicus,  fon  hift.  t.  1.  178. 

Milon  Crotoniate.  t.  1.  218. 

Milon  ou  Gladiateur  mourant.  1. 1.  222. 

Minerve.  1. 1.  ij'.  Tableaux  fervans  à  Thif- 
toire  de  Minerve,  t.  2.  5-9,  77.  en  ftatuë, 
86. 

la  Mifericorde,  bas  relief  par  Slods.  t.  1.  32* 

Ja  Modération  ,  bas  relief  par  Fremin.  ibïd. 

la  Modeftie,  bas  relief  par  le  Pautre.  ibid.  33. 

M oïfe  fauve  des  eaux.  1. 1.  141.  qui  ramaffe  la 
manne.  142.  foulant  aux  pieds  la  Couronne 
de  Pharaon.  143.  il  change  fa  Verge  en  fer- 
pent.  ibid. 

Momus.  t.i.  172. 

Mont-CafleJ.  t.  1.  16. 

Morphée.  t.  2.  69. 

la  Mortification ,  bas  relief  par  Fremin.  1. 1, 

les  Mufes.  t.  2.  33,  108. 
la  Mufique,  ftat.  t.  1.   172. 

N 
>JAbuchodonofor.  t.  1,  6$. 
■^  Narcifle.  t.  1.  171,  t.  2.  73. 
Narden.  t.  2.  94. 

Nativité.  M.  142, 144,  Ï45*,  15*0, 15-9, 161. 
la  Nature  &TArt.  1. 1.  171.  t.  2.  62. 
Navigation.  1. 1.  1  03. 
Nayade,  t,2,  87,107,108. 
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£Jef  d'or  pefant  150.  marcs,  t.  1.61. 
Neptune,  ftatuë.  1. 1.  9,65,  190,  t. 2.  99, 
Nefliis,  Centaure,  1. 1,  79,80. 
Nitocrix-  1. 1.  iif. 
JSïotre  Dame  du  Pilier,  t.  t.  6q. 
Novembre,  ftat.  1. 1.  13,170. 
la  Nuit,  ftat.  1. 1.  197. 
Numa.  t.  2.  32. 

Nymphe  de  Diane,  t.  2.  38.  Danfe  de  Nym- 
phes.  67.    Nymphe    a    la    Coquille,  t.  1. 

2P2. 

O 

Vf\Béiflkncc  ,  bas  relief  par  le  Moine,  ti! 

Qbelifque  d'eau,  t.  2.  53. 

Oétobre,  ftat.  t.  i.  13,170. 

Omphale.  1. 1.  163. 

l'Orangerie.  1. 1.  232.  &  fuiv. 

Orytie  enlevée.  1. 1.  231.  t.  2.  6f. 

Orphée  jouant  du  violon.  1. 1.  21  £.  t.  2,  8o, 

Orfoû  t  2.  95*. 

Oudenarde.  t.  2.  94. 

P 

pAïfages.  t.  r.  144, 145,  147, 148,  149,  iyov 

x      15^,  154, 161,164.  t.  2r  57,80,81,82. 

la  Paix,  ftat.  t.  î.  8, 11. 

Paix  faite  à  Aix-la-Chapelle,  t. t.  104. 

Pallas ,  ftat.  1. 1.  11.  de  marbre.  12.  de  por- 
phyre, t.  2.  86,  m. 

Pan,  ion  hiltoîre.  1. 1.  214.  t.2.  107. 

Pandore  formée  par  Vulcain.  t.  1.  165.  fon 
hiftoire.  t.  1.  22a  enlevée  par  Mercure. 
t.2.  112.  ftat.  109* 

le  Parc.  1. 1.  169. 

le 
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ïeParnafîe,  lesMufes&  les  Piérides»  M.  147. 

Parterre  d'eau,  t.i.  173»  du  Nord.  178.   des 
Fleurs.  226.  de  l'Orangerie.  228,232. 

les  IV.  Parties  du  monde,  t.  t.  23* 

Pafteurs  d'Arcadie.  1. 1.  143. 

la  Patience,  bas  relief  par  Bertrand.  M,  31, 

Pavillons  de  Marly.  t.  2.  89,96. 

S.  Paul.  t.  1.  60.  fon  raviffement  par  Boulo- 
gne l'aîné.  37,142,162. 

S.  Paul,  ftat.  de  pierre  par  Poirier.  M.  21. 

la  Peinture.  1. 1.  17,  125-.. 

Peintures  de  la  Chapelle  du  Roi.  t.  1.  33. 
&  fuiv.  de  la  Chapelle  du  S.  Sacrement  & 
fon  tableau  par  Sylveftre.  26.  de  celle  de 
S.  Louis  &  fon  tableau  par  Jouvenct.  26 f, 
27.  de  celle  de  la  Vierge  &  fon  tableau  par 
Boulogne  le  jeune.  42.  47.  celle  de  fainte 
Therefe  &  fon  tableau  par  Santerre.  47. 

Peintures  des  Tribunes  du  Pourtour  par  Mef- 
fleurs  Boulogne.  1. 1.  33 — 48. 

Peintures  de  la  Voûte  par  Meffieurs  Coypel,  . 
la  Folfe.  1. 1.  49,  Jouvenet.  SS-  &  fav. 

Pénélope,  t.  1.  125". 

le  Père  Eternel  dans  la  gloire.  1. 1.  49.147. 

Perfée  qui  délivre  Andromède.  1. 1.  205-. 

une  Pefte.  1. 1.  142. 

Cinna-Petus.  1. 1.  204. 

les  Pharifiens  qui  montrent  à  J.  C.  une  pièce 
d'argent.  1. 1.  138. 

S.Philippe,  ftatuë  de  pierre  par  Flamen.  î,  x 
21.  peint  par  Boulogne  l'aîné.  41. 

Pièce  des  Suifles.  M.  234. 

S.Pierre,  ftat.  1. 1. 21. 60.  peint  par  Boulogne  l 
né.  40.  Sa  feparation  d'avec  faint  Paul.  1. u 
140. 
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Ja  Pieté,  bas  rel.  par  le  Moine.  1. I.  32.' 
Place  d'armes.  1. 1 .  3. 

Platfond  au-deffus  de  l'Orgue,  par  Boulogne 
l'aîné,  t.  1.  38.  de  la  petite  Galerie.  15*3, 

platon.  1. 1*  221. 

Plutus.  t.  2. 47, 

Poème  Héroïque.  1. 1#  186.  Satirique.  186.  le 

Partoral.  196.  le  Lyrique.  22jv 
Ja  Poëfie.  1. 1.  159. 
la  Police  rétablie.  1. 1.  108. 
Pomone.  1. 1.  9,214,230.  t.  2. 108. 
le  Portement  de  Croix   par  le  Moine.   1. 1. 

Portraits  de  Marie  de  Medicis.  1. 1.  75*.  du 
Roi.  79.  des  Princes  Palatins.  ibiJL  de  Mon- 
cade.  138.  de  Vandeik.  ibid.  d'Henri  III. 
15-1.  &  d'Henri  IV.  ibid.  d'Holbein.  15*4. 
âe  Life,  157.  ^e  du  Guafl.  1  j6.  d'uii  Gra* 
veur.  164.  de  Garofalo,  ibid.  de  Jules  Ro- 
main, ibïd.  de  Jeanne  de  Sicile, de  Raphaël,, 
de  Pontorme.  169.  de  Mt  le  Comte  dç 
Touloufe.  t.  2.  69. 

le  Potager,  t.  2.  54. 

le  Printemps*  1. 1.  214,225'.  t.  2.  92. 

Prife  de  Maftrick.  M.  93.  de  Gand,  95*.  de 
Luxembourg,  t.  2.  93. 

Promethée  vole  le  feu  du  Ciel.  1. 1.  153. 

les  XII.  Prophètes  par  M.  Çoypel.  t.  i,  for, 

Proferpine  &  Pluton.  t.  2.  34. 
Prothée  qu'on  lie.  t.i.  209.  fon  hift.  ibid. 
la  Prudence,  ftat.  t.i.  u.  bas  reU  par  Poi- 
rier. 1. 1.  30. 
Ptolomée,  t.i#  74» 
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Pcolomée  Philadelphe.  M.  igr* 
Pudicitia,  DéefTe  de  la  Pudicité.  t.l«  113» 
la  Pureté,  bas  rel.  par  le  Pautre,  M*  33.  " 
Pyrthus.  1. 1.  139. 

9 

(Jarre  d'eau,  t.  2.  83. 


a* 


R 

REbecca.  1. 1.  141.  t.  2.  80. 
Rées.  t  2.  95*. 
la  Religion,   ftat.  de  pierre  par  Barois.  e.  |. 

21.  bas  rel.  par  le  Lorrain.  30. 
le  Reniement  de  faint  Pierre  ,  bas   rel.  par 

Cornu.  1. 1.  2$\ 
la  Renommée.  1. 1.  11.  qui  écrit  l'hift.  du  Roi. 

t.  %.  192. 
la  Refurre&ion.  t.  1.  5-4, 164. 
Rhin.  Paflage  du  Rhin.  m.  9*, 
Rhinberg    t.  2.  9$\ 
Rodogune.  1. 1.  128. 
Rhodopé.  1. 1#  124. 
le  Rhône,  t.i.  174. 
la  RichefTe.  1. 1.  10,11. 
Rotonde,  t.  2.  107. 
Je  Roi  prend  la  conduite  defes  Etats.  t. r.  86, 

prend  la  refolution  de  faire  la  Guerre  aux 

Hollandois.   88.   arme  fur  mer  &  fur  terre. 

89.   attaque  la  Hollande.   90.  foulage  fon 

peuple.   97,  Xecourt  la  Hollande.    9$.  fon 

Bufte.  69. 

S 
CAbine.  1. j.  114. 

^  Sacrifice  d'Abraham,  t.i.  64,146,15-0. 
Sacrificateur,  t.  2.  106. 
la  SagefTe,  bas  rel.  par  la  Pierre.  1. 1.  31. 

Sale 
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gale  de  Diane.  1. 1.  12»  de  Venus*  6f.  du  Bil- 
lard» 67,131.  de  Mars.  69.  de  Mercure.  73. 
d'Apollon.  77*  des  Gardes  &  du  grand  Cou^ 
vert.  133.  duConfeiL  139.  1.2*41.  duBal. 
14.  des  Maroniers.  31.  Grande  Sale  ronde. 
Sy,  86.  des  deux  ronds.  86.  Sale  ovale  & 
triangulaire,  ibid.  Sale  des  Mufes»  108.  Sa- 
les vertes,  t.  2»   IOI,&I09. 

Salins,  t.  2.  95*. 

Salon  des  Bains»  1. 1. 12.  de  la  Guerre»  82. 
de  la  Paix.  119.  le  grand  Salon.  134.  Sa- 
lons de  la  petite  Galerie»  15-3, \6f.  Salon 
de  Marly.  91.  Salons  fervans  de  Veftibule 
à  la  Chapelle.  t»i.  23. 

la  Samaritaine»  t»i.  142, 15-3» 

un  Sanglier,  t.i.  17^. 

Santen.  t.  2.  96. 

la  Saône.  t.r?  174. 

Sapho»  t,  i.  125'. 

Saturne»  t.  2.  26» 

Satyres.  1. 1»  1S8»  t.  2.  ioo, 

la  Sculpture.  1. 1.  17. 

Sculptures  du  Maître- Autel  par  Vancleve. 
1. 1»  if.  de  la  Chapelle  du  S.  Sacrement 
par  le  Pautre  ,  Chauveau  &  Offement»  26» 
de  la  Vierge  par  Vaffé,  Cayot,  Thierry  & 
des  Jardins.  42.  de  S.  Louis  par  Slods.  26. 
de  celle  de  fainte  Therefe  par  lePautre, 
Chauveau  &  Offement.  47.    - 

S.  Sebaftien.  1. 1.  76. 

le  Secret,  bas  rel.  par  Bertrand.  1. 1»  31. 

la  Seine»  M.  174. 

la  Seine  &  la  Marne»  t.  2.  103. 

Sénateur,  ftatuë  antique»  M,  210,213.  t.2. 
in» 

Sep^ 
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Septembre.  1. 1.  13,170. 

Severe  fait  diftribuer  du  bled*  M.  131. 

Sibylle  &  Apollon,  t.  2.  76. 

Siège  de  S,  Orner,  t.  1.  16.  de  la  Rochelle, 

146. 
un  Silence.  1. 1.  144,148.164. 
Silène.  t. 1.  14,172,223.  t<2.  8jf.  107. 
S.  Simon,  ftat.  par  le  Moine.  1. 1.  21.  peint 

par  Boulogne  l'aîné.  42. 
Sirènes,  ce  que  c'eft.  t.  1.  183.  & fuiv. 
le  Soir  fous  la  figure  de  Diane,  t.  ï.  198. 
le  Soleil  dans  fon  char  avec  les  Heures.  1. 1. 

Solon  qui  foûtient  lesloix  qu'il  avoit  données. 

M.  131.  \ 

Sphère  armillaire.  t.  1.  ijo. 
Sphinx,  ce  que  c'eft.  t.i.  227.  t.2.  91.  cequî 

a  donné  lieu  à  cette  Fable.  1. 1.  227. 
M.Spon.  1. 1.  62. 
Statue  de  femme,  antique,  trouvée  à  Benga- 

zi.  t.li.  11 1.  autre,  t.2.  109. 
Sterops.  M.  9. 

Suiffes,  alliance  avec  les  Suiffes.  t.i.  108. 
Syrinx,   fon  hift.  1. 1.  209. 

T 
HTAble  de  porphyre.  t.2.  63.  de  marbre  blanc. 
•**      110. 

les  4.  Temperamens  en  ftat.  t,  1.  186, 199. 
la  Tempérance  ,   bas  rel.  par  Poultier.  t,  1. 

33- 
le  Temps  qui  couronne  le  mérite,  t.2.  110» 

Terpfichore.   1. 1.  172. 

la  Terre,  ftat.  t.  1.  9, 196. 

la  Terreur  &  la  Fureur    1. 1.  70. 

Têtes  de  porphyre,  m.  8j-,  122. 

Tha- 
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Thalie.  i  i.  17X 

Theophrafte.  t.  i.ijtf. 

Sainte  Therefe  par  Sànteirre.  t.  i.  47» 

Thefée,  1. 1 .  6$\ 

Thetis.  M.  9,  17 r.  21?. 

S.  Thomas  ,  ftat  de  pier.  par  Manière,  il  i 
21.  peint  par  Boulogne  l'aîné.  48.  mettant 
le  doigt  dans  le  côte  de  J.  C.  Tableau, 
144. 

Tibère,  t.  i,  106. 

Tîgrane,  fon  hift.  t.  i.  200,201. 

Tigre  qui  terrafle  un  Ours.  t.  i.  Vjf. 

Tiridate.  t.  i.  224. 

Titus  Empereur  Romain.  1. 1.  6^,211.214. 

Tobie;  t#i.  64,  t.  2.  8r. 

le  Tombeau^  bas  rel.  par  Vaiiclevfc.  1. 1.  25*; 

Tomyris.  1. 1]  8i. 

Torchères  enfîamées,  t;l.  22. 

Tournay.  t.  2.  93. 

Trajan,  t;i.  ijt, 

Trianon,  t;2.  62.  &fuîv. 

Triation  fur  bois.  80. 

Tritons,  t. 2.  49,99»  s'il  y  en  a  eu.  uï.  i8jp. 
jeunes  Tritons.  188; 

Trophées  d'Eglife.   1. 1.  21,2?,  28,29.   d'inf-» 
trum.  de  Mufique.  23,  à  la  gloire  de  Mi- 
nerve, if.  d'armes.  83. 

Turcs  défaits.  t,  u  ioî. 

V 

VÀlenciennés  afliegé.  ti,  16.  t,2*94. 
Valentin,  fes  Tableaux.  t»  1.138. 
Vafes  de  marbre,  t.  1.  173, 175M76, 177,227., 
t.  2.  30,82,84,86,100,102.  de  bronze,  t.i. 
177.  t.  2.  86,  100.  Vafes  peints.  6y, 66y  74, 
7f.  de  métal  coloriez.  99. 

Ve- 


r 


Table  des  Matières.  \jf 

Vénerie,  t.  i .  2. 

Venus ,  ftatuë.  1. 1.  11,13,178.  de  Medicis. 
t*i.  207.  t.  2.  42,100,105*.  fortant  du  bain, 
t.  1.  218.  aux  belles  feffes.  t.i.  223,224. 
t. 2.  110.  Venus  &  Adonis»  1. 1.229.  t. 2* 
68,100.  tenant  des  rofes.  1. 1.  111. 
Venus  &  Vulcain.  1. 1,  13,  142,  147.  Venus 
fur  fon  char,  6f.  à  la  toilette.  t.  2. 67.  avec 

l'Hymen  &  les  Amours.  68. 
Vermillon  :   les  anciens  avoient  coutume  de 

peindre  de  vermillon  le  vifage  des  ftatues 

de  leurs  Dieux.  1. 1   113.  fecretpour  le  faire* 

114. 
la  Véronique,  bas  rel.  par  Manière,  t.  1.  if. 
Verfailles  avant  le  règne  de  Louis  le  Grand, 

t.  1.  2. 
Vertumne,  ftat.  M.  172,210,230.  t. 2.  107= 
Vertumne  &  Pomone.  1. 1,  230.  t.  2.  73* 
les  Vertus.  1. 1.  30,157. 
Vérus.  t.  2.  32, 
Vefel.  t.  2.  95-. 

Vcfpafien  fait  bâtir  le  Colîfée.  1. 1.  78. 
Veftales.  1. 1.  116.  leur  hiftoire.  117. 
Veuë, beaux  points  de  veuë.  1. 1.  7.  veuës  du 

Château  de  Verfailles  &  de  Trianon.  150, 

t.  2.  72,  de  S.  Germain  en  Laye,  de  Fon* 

tainebîeau,  de  Vincennes.  t.  1.  15*0. 
la  Viétoire,  ftatuë.  t.  1.  10,213.  foûtenuë  par 

Hercule,  t.i.  70. 
Vi&oires  de  la  France.  1. 1.  7, 101.- 
la  Vierge.  1. 1.    144,  145-,  146,  149,  ijt,  15-7, 

160,161,  162,  164    fa  Nativité.  72.  avec  S. 

Jofeph  fuyant  en  Egypte.  60.  fa  Viiïtatioiu 

ibid.  fon  AfTomption.   163.  avec  J.  C.  S. 

Jean  &  S.  Jofeph»  149,  avec  S,  Jofeph  & 

des 


Au  Gusïinï  ,    Appehdix  Auguftiniànà  ,  fepar 
*x      ment  pour  joindre  à  l'Edition  de  Paris  fi 

même  Papier,  fa 
rAlbinovani  (CPedonis)  ElegU  III.  &  Fragment  a  cuni 
Interpretatione  vr  Notis  Th.  Goralli.  Et  P.  Cor- 
nelii  Severi.  JEtna  &  qua  faperfunt  Fragmen- 
ta. 8.  Amjl.  17 14,      ^  Abrège 
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des  Anges.  162,  tenant  le  petit'  Jefus.  $9,  f 
63,72,82, 146, 157,  i^7-  tenant  Jefus-Chrift, 
168.  qui  apparoît  à  S.  François*  149.  avec 
fainte  Catherine  &  S.  Jérôme ,  S»  Ambroife  & 
un  Ange.  146.  avec  Jefus  &  fainte  Catherine. 
163.  affife  avec  le  petit  Jefus  &  S.  Jean.  63. 

la. Vigilance,  bas  rel.  par  Thierry.  1. i.  32. 

XJlyffe.  t.  1.  194. 

Voile  appelle  Péplum  ^  fervoit  aux  Dames  Ro- 
maines, t.  n  11 2.  aux  PrêtrefTes  &  dans  les 
mariages,  ibid. 

Uranie,  Mufe,  1.1.118,202,223.  t.  2.  43» 

Ùtrecht.  t,2.  94. 

Vuleain,  t.i.  9*13,6$',  \$ii  147* 

VPres.  t.  2,  94. 
-■*   Ypficrate*  1. 1*  129; 

Z 

*7Arftiare#   t.  1.  75'. 

~  le  Zèle,  bas  relief  par  ie  Lorrain.  1. 1.  3^ 

Zenobie,  t*j#  130. 

Zephire.  t.  1.  8, 17  c  Zephire  &  Flore  ,  leuf 

hiftoire.  t.  2.  72,74. 
Zutphen.  t.  2.  95-. 

CATALOGUE  dès  LIVRES, 

Qui  fe  trouvent  A  Amsterdam, 
Chez  David  Mortier  Libraire. 
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Abrégé  Chronologique  de  l'Hiftoire  de  France, 
par  Mezeray  ,  Nouvelle  Edition  augmen- 
tée de  la  vie  des  Reines,  12.  7  voll.  Amfi% 

La  Sainte  Bible  revue  fur  les  Textes  Hé- 
breu &  Grec,  par  les  Profeffeurs  de  l'Eglife 
de  Genève  ,  &:  retouchée  dans  le  langage, 
par  M.  Bafnage,  4.  groffe  lettre.  Amftefd. 

La  Sainte  Bible,  qui  contient  le  V.  &  leN. 
Teftament ,  expliquez  par  Mr.  David  Mar- 
tin. 4.  Amft.  17 12. 
Blondel,  Cours  d'Architecfture  enfeigné  dans 
l'Académie  Royale  d'Architecture,  où  font 
expliquez  les  Termes,  l'Origine  &  lesPrin- 
cipes  d'Architeéture  &  les  pratiques  des 
Cinq  Ordres  ,  fuivant  ]a  Doftrine  de  Vi- 
truve  ,  avec  plus  de  trois  cens  Planches, 
très-bien  gravées  à  Paris,  fol.  5  vol.  Paris 

1698. 
Bibliothèque  Univerfelle  ,  par  Mr.  Le  Clerc,  12, 

25  Volumes. 
Bibliothèque Choiiîe,  par  Mr. LeClerc,  12.  27  Vo- 
lumes. Amft.  17 13. 
Bibliothèque  Ancienne  &  Moderne,  pour  fervir  de 
iuite  aux  Bibliothèques  Univerfelle  &  Choi- 
fie  par  Mr.  Le  Clerc.  12.3  vol.  1715*  Cha- 
que Volume  eft   divifé  en   deux  Parties, 
dont   on   donne  une  Partie  tou9  les  trois 

mois. 

Clerici  (Joannis)  Oratio  inauguralxs  de  Pr&flantia  z? 

Utilitate Hlftorh  Ecole ftafiicd.  4; Amft.  1 7 1 2. 

Clerici  (Joannis)  in  Obitum  Reverendi  &  Clarijf.  Viri 

Phil.  à  Limborgh.  4.  Amft.  1712* 

Clerici  (Joannis)  Philargyrii  Cantabrigîenfis  Emenda- 

tiones  in  Menandri  es1  Phllemonis  Reliquias.  8. 

Amftel.  17  ir. 
Cornélius  Nef  çs ,  Jo.  And.  Bofii,  24.  1704. 

M  Chevaliers 
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Chevaliers  Errans  Se  le  Génie  familier;  pzïMàiè 
la  Comteffe  JD.  12.  avec  figures,  Amft.  1709. 


! 


Critique  Générale  de  l'Hiftoirë  du  Calviîiifme  de 
Maimbourg  ,  avec  les  Nouvelles  Lettres , 
par  Mr.  Bayle,  corrigée  8c  augmentée;  12. 

4  voll.  Amft.  1714» 

Vefcàrtes  Epiftoh,  4.  3  voll.  Amftelodamî .1714. 

Dittionario  Hoïlandefe  &  Hatiano  ,   &  Italiano  & 

Hollandefe.  4.  2  vol.  Amfterd.  17 10. 

Sjrètgtoiat  aftebetbiiptsi  en  fûlmibï  a©ito?twttl»eft-/  en  îtà- 

liaans  en  j^e£reïtmpt£  /  in  4.,  2  ^celen. .  Jimfîerdam 

1710.  fcOûl  Mofes  Giron* 

Dictionnaire    Hiftôriqùe  ,   ou   le  Mélange 

curieux  de  l'Hiftoire  Sacrée  &  Profane ,  par 

Mr.  Louis  Moreri ,  fol.  4V0II.  Amft.  1702» 

Dictionnaire  Hiftorique  pour  fervir  de  Su- 

plement  aux  anciennes  Editions  de  Moreri  ,♦ 

fol.  2  voll.  1716. 

Defcription  des    deux  Maifons  de  Campagne  de' 

Pline  le  Confiai,  par  Mr.  I^zfoVw.  12.  avec 

figures.  Amft.  1707, 

Defcription  des  Châteaux  &  Parcs  de  Verfailles  c£ 

de  Marly,  8.  2  voll.  avec  figures.  171 5.. 

Defcription  du  Royaume  de  Siam,  par  Mr.  âeidl 

Loubere.  12.  2  voll.   avec  figures.  Amfterd* 

:  I7I4. 

Defcription  de  rifle  Formofa,  12.  avec  figures.  Amft. 

1708,] 

Defcription  Abrégée  de  l'Univers,  enrichie  de  plu-  \ 

lieurs  figures.  Avec  fix  Dialogues ,  une  No-  ! 

menclature,  un  Recueil  de  Proverbes  &c  quel-  \ 

ques  Lettres  en  François  &  en  Hollandois.  8. 

Amft.  1714 ..•} 
DE  L'Incrédulité,  où  l'on  examine  les  Motifs  &  ' 
les  Raifons  générales ,  qui  portent  leslncrr- 
dules  à  rejetter  la  Religion  Chrétienne,  par 
Mr.  LeClerc ,-  féconde  Edition  augmentée.  8. 

Amft.  17 14. 
■'  -  Entretiens  ; 
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Entretiens  fur  les  Vies  &  fur  les  Ouvrages  des  plus 

excellens  Peintres ,  Anciens  &  Modernes , 

par  Mr.  Telibien.  12.  4  vol.  (SousPreJfe) 

Entretiens  Hiftoriques  de  la  Vie  &  des  Ouvrages  des 

plus  célèbres  Architedtes  ,  par  Mr.  lelibien. 

12.  {SousPreJfe) 
Entretiens  fur  la  Cabale  Chimérique  ouvrage  où 
en  examinant  le  fcandale  caufé  par  la  Pu- 
blication de  ce  Livre  on  raille  finement  la 
morale  deMr.  Jurieu,pavMr.Bayle.  12. 1715. 
Entretiens  Curieux  de  Tartuffe  &  de  Rabelais  fur  les 

femmes.  12. 
Eifais  deTheodicée  fur  la  Bonté  de  Dieu,  la  Liber- 
té de  l'Homme  &  l'Origine  du  Mal  ,  par 
Mr.  Leibniz.   8.  Nouvelle  Edition.  17 14. 
Forces  de  l'Europe,  Afie,  Afrique  &  Amérique, 
ou  Defcription  des  principales  Villes  avec 
leurs  Fortifications  levées ,  par  Mr.  de  Vauban. 

fol.  14.  voL 
«£>?oot  ^ttjtlberboefc/  toaar  in  be  «^cljiïbet-kcnfï  in  al  r)aat 
<©eelen  gronbigtoerb  onbettoeefen/  oaft  boo:  £*eDes 
neeringenen  gjintberbeelbingen  bedtfaarb/  boo2  Gé- 
rard de  Lairefle.'  zbeelen/  met  pgurcn/  Am(î.\-j\^ 
<&2onbïeggnige  ter  ^rekenftoîîtï  /  om  boo?  mibbel  ban  be 
<éEometrie  of  J&eetfcunbe  be  fëeekenfconfï  boïhomen 
te  leeren/  boo:  Gérard  de  Laireffe.  4.  met  figuren/ 

Guide  des  Négotians,  &  Teneurs  de  Livres,  nou- 
veau Traité  fur  les  Livres  de  Comptes  à 
Parties  doubles,  &c.  la  différence  desMon- 
noies,  des  Poids,  des  Changes  &c.  du  ftile 
des  Banquiers   &c.    augmenté  de  plufieurs 
Pièces,  8.  Amfl.  1714. 
Histoire  du  Vieux  &  du  Nouveau Teftament, 
avec  des  Explications  édifiantes,  tirées  des 
Saints  Pères  pour  régler  les  mœurs  dans  tou- 
tes fortes  de  Conditions.    Dédiée  à  Monfei- 
gneur  le  Dauphin,  par  \zSiz\\r  de  Roy aumont. 
fol.  2  vol.  avec  figures.  Amjlerdami^i^. 
M  2  Histoire 
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Histoire  la  même,  4.  2  vol.  avec  figures.  Amfi. 

1713. 
Histoire  de  la   Sainte  Ecriture ,  en  forme  de 
Catechifme  ,    pour  l'ufage   des  Enfans.  8. 
avec  figures.  Amft.  1706. 
Hiftoire  des  Juifs  de  Flave  Jofephe ,  traduite  par 
Mr.  Arnauld  dy Andilli ,  augmentée  dans  cet- 
te  nouvelle  Edition  de  plufieurs  nouvelles 
Planches  ,  concernant  les  anciennes  Céré- 
monies des  Juifs ,  6c  de  Cartes  Géographi- 
ques.   11.    5  vol.    Amfterdam  17 15.  ; 

tîiftoire  du  Gouvernement  de  Venife,  par  le  Sieur 
Amelot  de  la  Houffay  e,  augmentée  de  l'Hif- 
toire  des Ufcoques ,  avec  figures,  12.  3  vol. 

Amft.  1714- 

Hiftoire  de  l'Etat  prefent  de  l'Empire  Ottoman: 
contenant  les  Maximes  Politiques  des  Turcs; 
lés  principaux  Points  de  la  Religion  Maho- 
metane,  fesSeâes,  fesHéréfies,  &  fes  di- 
verfes  fortes  de  Religieux  ;  leur  difcipline 
Militaire  ,  avec  une  fupputation  exadle  de 
jeurs  forces  par  Mer  &  par  Terre ,  &  du 
revenu  de  l'Etat  ,  Enrichie  de  Figures,  12. 

Amfi.  17 14.  < 

Hiftoire  des  Troubles  de  Hongrie.  12.  4  vol.  avec 

fig- 
Hiftoire  du  Monde  ,  par  Mr.  Chevreau ,  continuée  ! 

jufques  à  prefent  ,  par  Mr.  Y  Abbé  de  Ver  tôt.  \ 

12.  8  vol.  1716. 

Hiftoire   des   Révolutions  d'Angleterre  depuis  le  j 

commencement  de   la   Monarchie  jufqu'à  ' 

prefent  ,    par  le  ?  ère  d'Orléans,  12.  3  vol. 

avec  des  Portraits  &  des  Cartes.  Amfi.  (fous 

Preffe) 

Hiftoire  de  la  Vie  de  David  par  Mr.  YAbbédeChoify. 

12.  1715. 

.Hiftoie 
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Hiftoire  de  Pologne  contenant  les  Divifîons  arri- 

vées  en  ee  Royaume,  n.  1715. 

Hexameron  Ruftiqûe  ,   ou  les  fix  journées  paffées 

à  la  Campagne  entre  des  perfonnes  ftudieu- 

fes,  par  La  Mothe  le  Vayer  ,    12.  Amft  er  dam 

17 14. 

3nleptrëng  tôt  be  ^egotie  /  onbettop$enbe  be  manier  tôt 

lier  fccmeeren  ban  eenbqjmaafct  &oûpman/  s.  ^mjî. 

Snlepbing  tôt  be  <&eograpï)te  ban  be  getjceïc  3£miD/  boo| 

Sanfon ,  met  be  ïsaatren/  s. \^<-»/?.  1714. 

Inftruâion  pour  les  Jardins  Fruitiers  6c  Potagers, 

avec  un  Traité  des  Orangers  ,   la  Culture 

des  Melons  ,  par  Mr.  de  la  Quintinie  ,  4. 

2  vol.  aveefig.  Amft.  1697. 

Jefuite  Défroqué,  ou  les  Rufes  de  la  Société.  12, 

Introduction  à  la  Géographie ,  par  le  Sr.  Sanfon. 

12. 
Le  m O s  Aclaemnia Congregationum  ,  Difputationum 
O*  Controverfia  de  Auxiliis  Divin  a  gratU  con- 
tra plures  ex  Societate.  fol.  1702. 
—  idem  in  fol.  Charta  Magna, 
Lettres  du  Cardinal  Mazarin ,  où  Ton  voit  le  fe- 
cret  de  la  Négociation  de  la  Paix  des  Pire^- 
nées  &  la  Conférence  avec  D.  Louis  de  Haro. 
12.  2voll.  Amft.  (fous  Prefle) 
Le  Speâateur  ,  ou  le  Socrate  Moderne,  où  l'on 
voit  un  Portrait  naïf  des  Mœurs  de  ce  fie- 
cle  ,   par  Mr.  Richard   Steele  ,    Traduit  de 
l'Anglois,  11.  Amft.  1714. 
Le  Speéteteur  ou  le  Socrate  moderne  12.  Tome  2. 

(fousPreffe) 
La  Crife  avec  le  Suplément,  par  Mr.  Richard  Steele. 

8.  ivoV.  Amft.  17 14. 
L'Efprit   des   Whigs  ,   ou  Reponfe  à  la  Crife.  8. 

1714. 

Le  Recueil  de  quatre  Pièces  de  Mr.  S/*?/e,furDun- 

kerque,  l'Anglois,  laCaufe,  &  Lettre  à  un 

Membre  du  Parlement.  8.  17 14. 

M  3  Metamorphofes 
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Metamorphofes  d'Ovide  avec  des  Explications  à 
la  fin  de  chaque  Fable.  Augmentées  du 
Jugement  de  Paris  &  de  la  Metamorphq- 
fe  des  Abeilles ,  Nouvelle  Traduâion ,  en- 
richie de  150.   figures.  12.  3  vol.   Amfierd. 

(Sous  Preffè) 

Mechanique  du  Feu ,  ou  l'Art  d'en  augmenter  les 
Effets, &  d'en  diminuera  depenie.  8.  avec 

figures.  Amfi.  17 14. 

Mémoires  fur  l'Etat  Prefent'  de  la  Chine  ,  par 
le  P.  le  Comte,  12.  2  vol.  avec  fig.  Amfi. 

1714. 
Mémoires  de  Politiques  fur  l'Origine  des  Guerres , 

par  de  Vaucienne ,  12.  2vol.  1715. 

Mémoires  de  ce  qui  s'eft  paifé  dans  la  Chrétienté. 

depuis  le  commencement  de  la  Guerre  en 

1672.  jufqu'à  la  Paix  par  Mr.   le  Chevalier 

Temple.  8.  17 11. 
Mémoires  de  Madame  la  Duchefle  de  Mazarin  par 

Y  Abbé  de  St.  Real  8.  1715. 
Mémoires  de  la  Cour  d-Efpagne  par  Madame  d'Au- 
noy.  12.  2  vol.  avec  figures.  (Sous  Preife) 
Moyens  de  rendre  les  Rivières  Nayigables.    Avec 
plufieuîrs  deffeins  de  Jettées,  Ponts  à  rou- 
leaux 3  tk  rampans  ^Eclufes ,  Soutiens ,  Di- 
gues ,  Coffres  pour  bâtir  fous  l'eau ,  <k  au- 
tres machines  dont  on  fe  fert  en  Hollande 
bailleurs,  avec  fig.  8.  Amfi.  1696. 
Morale  Pratique  des  Jefuites  ou  elle  eft  reprefentée 
en  plufieurs  Hiftoires  arrivées  dans  toutes  les 
parties  du  Monde.  12.  8  vol.    Amfierdam 

1716 

Numifmatum  Antiquorum  Sylloge  Populis  Gratis ,  Mu- 

nicipiis  o*  Coloniis  Romanis  euforum.  4.  cum 

figuris.  Londini  1708. 
Nouvelles  Avantures  de  J}Qn  Quichotte.  12.  2  vol. 

avec  Figure. 
Nouvelles 
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Nouvelles  de  la  Republique  des  Lettres  par  Mv.Bay- 
le  y  Mr.  Bernard.     12.    35  vol.     Amfterdam 

1715. 

Nouveau  Receuil  des  plus  beaux  airs  des  Opéra  & 
autres  Chanfons  Nouvelles  11.  2  vol.  1715. 

Nouveau  Vifio  naire  de  Rotterdam  ,  ou  Examen  du 
Parallèle  Myftique  de  M.  Jurieu  12,  ivoll. 

Nouveau  Traité  de  la  Dévotion,  12.  17 13. 

Oeuvres  de  Mr.  Nicolas  Boileau  Defpreaux ,  Nou- 
velle Edition  augmentée.  8.  2  vol.  Amfterd. 

1715. 

Oeuvres  de  Molière ,  nouvelle  Edition  augmentée 
de  la  Vie  &  autres  Pièces.  12.  4  vol.  Amfî. 

1714. 
Oeuvres  Diverfes  de  Mr.  Richard  Steele  fur  les  Af- 
faires de  la  grande  Bretagne.  8.  17 15. 
Oeuvres  diverfes  du  Chevalier  Temple,  contenant  des 
Confiderations  générales  fur  l'état  &  les  in- 
térêts de  l'Empire ,  de  la  Suéde ,  du  Dane- 
marc ,  de  l'Efpagne ,  de  la  Hollande ,  de  la 
France ,  &  de  la  Flandre ,  &c.  8.  2  vol. 
Oeuvres    mêlées    de  Profe    &    de  Poëfie  ,    de 
Mrs.  de  Maucroy  6c  de  l\  fontaine ,  Tom.  1. 
contient  la  Traduction  des  Philippiques  de 
Démofthene  ,   d'une  des  Verrines  de  Cice- 
ron,  avec  l'Eutyphron ,  l'Hippias  du  Beau, 
&  l'Euthydemus  de  Platon.  12.  2  vol.  Amft. 

Oeuvres  de  Mr.  Pradon ,  contenant  des  Pièces  de 
Théâtre.  12.  Amft.  (Sous  Preffe) 

Pufendorf  (Samuelis)  de  Jure  Natur&  <&  Geniium  IU 
bri  Oâîo  ,  cum  Annoiatis  Joannis  Nicolai 
Hertii  JCti  Edïtio  Nova.  4.  Amftelodam. 

Pfeaumes ,  tout  notté ,  24.  Amft. 
Pfeanmes  les  mêmes ,  premier  verfet  notté  *  32, 

Amfterd. 
M  4  Procès 
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Procès  de  Mr.Fouquet,  Miniftre  d'Etat,  contenant 
fon  Accufation,  fon  Procès  &  fes  defenfes, 
contre  Louis  XIV.    Roi  de  France ,   12. 

18  vol.  Amft. 

Princeffe  de  Cleves ,  ou  les  Amours  du  Duc  de 
Nemours  avec  cette  Princeffe  ,   12.  Amft.* 

1714. 

Portulan  de  la  Mer  Méditerranée  ,  ou  le  vrai  Gui- 
de des  Pilotes  Coftiers,  dans  lequel  on  voit 
la  véritable  manière  de  naviguer  le  long  des 
Côtes  d'Efpagne  ,  Catalogne  ,  Provence , 
Italie  ,  les  Mes  d'Yvice  ,  Majorque ,  Mi- 
norque  ,  Corfe  ,  Sicile  &c.  par  Henri  Mi- 
cheloi,  Pilote  fur  les  Galères  du  Roi,  4. 

Roman  Bourgeois  par  Mr.  ïuretiere ,  Nouvelle  E- 
dition  augmentée  de  Remarques  Hiftori- 
ques  &  d'une  Satire  en  vers  contre  les  Pro- 
cureurs.   12.    2  voll.  avec   fig.  Amfierdam 

1714. 

Recueil  de  Sermons  pour  la  Confolation  de  l'Egli- 

fe  par  Mr.  Spanheim.  12.  17 15. 

Reflexions  fur  les  grands  hommes ,  qui  font  morts 

en  plaifanj^nt,  avec  des  Poëfies  diverfes.  12. 

Amfi.  17 14. 
Reflexions  Morales  de  Marc  Antonin  ,  traduites 
par  Mr.  &  Mad.  Dacier  ,  avec  des  Remar- 
ques, 12.  2  vol.  Amft.  1714 
Reflexions  fur  ITJfage  Prefent  de  la  Langue  Fran- 
çoife  ou  Remarques  Nouvelles  6c  Critiques! 
touchant  la  politeffe  du  Langage.  12.  17 15 
Reflexions  fur  l'Importance  de  Dunkerque  8c  fur 
l'Etat  Prefent  de  cette  Place  avec  .une  Car- 
te du  Nouveau  Port   à  Mardick  par  Mr. 
Richard  Steele.  8.  1715. 
Satire  de  Pétrone  ,  Latin  &  François.   12.  2  vol. 

avec  fig.  (Sous  Prejfè) 

Smith  (Thomas)  Vit  a  quorundam  Eruditiffvmorum  e? 

llluftrium  Virorum.  4.  Londini  il 07. 

Sentimens 
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Sentimens  de  quelques  Théologiens  de  Hollande 

fur  l'Hiftoire  Critique  du  Vieux  Teftament, 

compofée   par  Mr.  Simon  ,  &  la  Defenfe. 

Par  M.  Le  Clerc.  8.  2  vol.  Amft.  1711. 

Tablettes  Chronologiques  contenant ,  avec  ordre , 
l'Etat  de  l'Eglife  en  Orient  ,  &  en  Occi- 
dent :  les  Conciles  généraux  &:  particuliers , 
les  Auteurs  Ecclefiaftiques ,  fes  Schifmes , 
Herefies  &  Opinions  ,  qui  ont  été  con- 
damnées &c.  par  G.  Marcel.  8.   Amfterdam 

1715. 

Tablettes  Chronologiques  contenant  la  fuite  des  Pa- 
pes ,  Empereurs  &  Rois ,  qui  ont  régné  de* 
puis  la  naiiTance  de  J.Chrift  jufqu'à  prefent, 
par  G.  Marcel.  18.  17 15. 

<£l)?ûrtûtogife  Cafelen  ban  De  ©rçfïen  ban  <féuropa/  boo| 

G.  Marcel.  18.  1715. 
Théâtre  de  la  Grande  Bretagne  ,   ou  Defcription 
exacte  des  Palais  du  Roi,  des  Villes,  Egli- 
fes  Cathédrales ,  Hôpitaux ,  Ports  de  Mer , 
des  Maifons  les  plus  confiderables  des  Sei- 
gneurs, &  des  Gentilshommes  de  la  Gran- 
de Bretagne;  le  tout  deffiné  fur  les  lieux, 
&  gravé  par  les  plus  habiles  Graveurs ,  au- 
quel on  a  ajouté  une  Table  Généalogique  & 
Chronologique  de  la  Ligne  Royale  d'An- 
gleterre depuis  Guillaume  le   Conquérant 
jufqu'à  l'Etabliffement  de  la  Succeffion  dans 
la  Maifon  d'Hanover  par  Aéte  du  Parle- 
ment en  1701.   Avec  les  Grands  Seaux  de 
tous  les  Rois  depuis  Guillaume  le  Conqué- 
rant jufqu'à  la  Reine  ANNE,  &  un  Atlas 
de  l'Angleterre  avec  la  Defcription  Hiftori- 
que  &  Géographique  de  chaque  Province, 
fol.  3  vol.  Grandeur  d'Atlas.  Amfl.  17 15. 
Théâtre  de  Quinault.  contenant  des  Pièces  de  Théâ- 
tre. 12.  2  vol.  Amfl.  1714. 
M  5  Traité 


m        CATALOGUE  DE  LIVRES: 
LTraité  de  la  Divination  de  Ciceron  avec  le  Dif-i 
cours  d'Ifocrate  à    Demonique  ,  par  Mr!i 
l'Abbé    Régnier    De/marais.    8.    Atofterdani 

Traité  de  la  Vérité  de  la  Religion  Chrétienne  par 

Mr.  d'Ablancourt.  12.  17 15-, 
Traité  de  l'Amour  du  Prochain   par  Elie  Saurin 
avec  un  abrégé  de  fa  Vie.  8.  17 15. 
Traité  de  la  Nature  &:  de  la   Grâce  ou  du  con- 
cours de  la  Providence  &  du  concours  par- 
ticulier de  la   Grâce   efficace  par  Mr.  Ju- 

rku.  12.  1715^ 
Teftament  Politique  de  Charles  Duc   de  Lorrai- 
ne, 8, 
Voyage  &  Avantures  de  François  Legiiac  &  de  fe$ 
Compagnons  en    deux    Ifles  defertes  des 
Indes  Orientales  >   12.  %  vol.  avçc  figures. 

1708. 
Voyage  de  Schoute  aux  Indes  Orientales ,  où  l'on 
voit  plufieurs  Defcriptions  de  Pais ,  Royau- 
mes ,  Ifles  6c  Villes  ,  Sièges ,  Combats  fur 
terre  &  fur  mer  ,   12.  2  vol,  avec  figures,; 

1708. 
Vie  de  Monfieur  Boileau  Defpreau*  ,  par  Mr.  Def- 

maizeaux.  12.  Amffl.  17 15. 

Voye  abrégée  pour  aller  à  Dieu  par  des  mouve- 

mens  affeclifs   &:  des  oraifons  Jaculatoires 

par  le  Cardinal  Bona.  n.  1715. 


LIVRÉS 


LIVRÉS  D'ASSORTIMENS. 


ÙLlix  (Pétri)  Diatriba  de  Anno  a1   Menfe  Natali 

Jefu  Chrifti.  8.  Londlni  1710. 

Afchami  EpifîoU  :  accejjèrunt  Jo.  Sturmii  alîorumque 

ad  Afchàmum ,  cr  altos  Anglos  Eruditos  EpiftoU 

8.  Oxoniâ  1703. 

Ariftotelis  de  Poetica' Liber  ,  ex  verfione  Theodori  Goul- 

jîoni  cum  Notis  Erid.  Sylburgii  ej?  Dan.  Hein  fit 

8.  CantabrigU  1696. 
Biblia  Septuaginta  Interpretum   Ern.  Grabe  Fol.  1  vol. 

Oxon'u  1709. 
— — -  Septuaginta  Ern.  Grabe  8.  4vol.  OxOnU  1709. 
"C.  Juin  C*farïs  qu&  extant  ornnia  ex  Recenfione  Joa. 
Davïfii    cum   Ejufdem    animadverfionibus    at 
Nous  Pet.  Ciacconii,Fr.  Hotomanni ,  Prantii, 
Dionys.    Vojjiî  4.  CantabrigU.  1706. 
Cenforinus  de  Die  Natali.  Henricus  Linâenbrogius  n- 
cenjuit  ç?  Notis  illuftravit  quibus  etiam  acce- 
dunt  Nunnefiî  in  fragmentum  Nota  cum  Spi- 
cilegio  Annotationum   Doclijfîmorum    virorum 
Salmajîi ,  Scaligeri  <&c.  CantabrigU  i6ç$. 
Doâivel  Exércitationes  de  JEtate  Phalaridis  es*  Pytba- 
gor&  Philofop.  8.  Londini  17  14. 
Dickinfon  Phyfica  vêtus  ej*  Nova.  4.  Londini  1702. 
Hieroclis  Philofophi  Alexanâri  Commentarius  in  aurea 
Carmin  a    Grdce    es*    Latine.    8.   CantabrigU 

1709. 
Homeri  Opéra  qus.  exftant  omnia  Grue  ej1  Latine  cu- 
rante jo.  Henr.  Lederhno.  12.  ivol.  Amfte- 

lod.  1707. 
Hoogfiraten    (Davidis)    labularum  Aefopiarum.    12. 

Amftelod.  17 12. 
Ho  a  tu  Turellini  Romani  Hifloriarum  Epitomd.  12. 

Iraneq.  1695. 
Longini 
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Longini  (Dionyfiî)  de  fùbtifrï\tate  libellus  cum  Pr&fa± 

tjone  de  vit  a  er  Script  is  Longini ,  Notis ,  Indicé 

bus  ,  variis  leclionibus    8.  Oxonu  1710. 

Minucii  felicis  Oclavius  cum  Notis  Davifii.    8.   Can* 

tabrig.  1707. 

Nichdfon  (Guil.)  HiftoriA  Sacr&  Libri  VIII  ex  An- 

tonh7  Cocceii  ,  Sabellici  Enneadibus  eoncinna- 

tum  12.  Londini  1711. 

Newton  (Ifaac)  PhilofophU  Naturalis  Principia  Ma- 

tbematica.  4. 

Raphfon  demonftratio  de  Deo  five  methodus  ad  Cogni* 

iionem  Dei Naturalem.  4.  Z<?^.  17 10. 

Rohaulti  fjacobi)  Phyfeca  cum  adnotationibus  Ifaaci 

Newtoni  V  Samuel  Clarke.  8.  Londini  17 10. 

Scheuchzer  (Joh.  Jacob)  Itinera  Alpina  tria  Londini 

1708. 
Sidobre  (D.  Anton.)    Traclatus  de  Variolis  &  Mot- 

billis.  12.  Lugd.  1699. 
Theodofii  Sphœricorum  Libri  Très.  8  Oxdnut  1707. 
iheopraftus  Grue  ç?  Latine  ex  fecenfione  Needham^J}. 

Cantab.  1712. 
Varenii  Bernhardi  Gèographia  generatis.  8.  Cantabrig. 

1712, 
Whifton  Pr&kcliones  Phyfico-mathematic&.  8.  Canta* 

brigi*.  1710, 
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